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.liÜNGES.

Numismatique artésietme. - Catalogue raisonné des

mmmaiu du comté d'Ârta;' taÏlant partie du cabinet

monétaire d'ADOLPHE DEWISMES, à Saint-Omer. Saint­

Omer, iinp. Fleury - Lemaire, t 866 , grand in-B-,

399 pages et t 8 planches gravées sur pierre.

La famille nombreuse des amateurs de médailles sc

subdivise en deux classes parfaitement distinctes, on peut

méme dire opposées. La première - la mauvaise et mal­

heureusement la plus nombreuse - se compose de ces

soi-disaot numismates qui n'achètent et n'accaparent les

pièces que pour les entasser dans des sacs, souvent sans

savoir eux-mêmes ce qu'ils ont, toujours sans profit pour

la science et dans le seul but, dirait-on, d'empêcher, comme

des eunuques jaloux, de plus capables qu'eux d'en jouir.

Quelqu'on annonce-t-il l'intention de publier une mono­

graphie monétaire, au lieu de lui venir en aide, ils attendent

que le livre ait paru pour avoir le stupide plaisir de dire:

• Voici une pièce que M. *** n'a pas connue! •

Dans l'autre classe, au contraire, celle des vrais numis­

mates, on ne collectionne médailles et monnaies que pour

en tirer parti au béné6ce de la science. Si l'on n'a pas te
loisir: on la possibilité d'exploiter soi-même ses richesses,

on les met à la disposition des travailleurs. C'est bien dans
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cette classe qu'il fant ranger M. Dewismes. Cet amaleur
zéléet intelligent a, depuis plus de vingt ans, mis au service
de la science sa fortune, ses loisirs et son incroyable acti­
vité. Sa collection se compose, principalement de monnaies
flamandes et artésiennes. Les premières, il les a généreu­
Bernent mises à la disposition de son ami, M. Deschamps

de Pas, qui y a trouvé la matière d'un excellent mémoire
inséré dans la Revue françai,e. Les secondes - sa suite
favorite, - il a voulu lui-même en publier le riche inven­
taire, le beau volume dont nous venons de donner le titre
ci-dessus.

C'esten f8'3 que parut l'ouvrage de M. Hermand, sur
les monnaies de l'Artois, ouvrage qui résumait parfaite­
ment l'état de la science. Depuis lors, divers travaux
éparpillés dans les revues sont venus rectifier et compléter
les recherches du savant Audomarois. De nombreuses

découvertes de pièces ont enrichi les collections. En f8'7,
M. Dancolsne, d'Hen nin-Liétard, parvint li se procurer
cent soixante-huit coim de la monnaie d'Arras, depuis le
Jill- siècle jusqu'à Louis XIV, malheureusement pour la
plupart dépareillés. Celle importante trouvaille a été cédée
au musée d'Arras, en f8ts8, et la description complète de
ces coins, avec planches gravées, paraltra prochainement
dans le Bulletin de la commi"ion de, antiquité, déparle­

mentale,.
M. Dewismes a dû , nécessairement, et il le reconnai&

lui-même, profiter des labeurs de ses devanciers pour la

rédaction de son catalogue. Quandje dis catalogue, comme
l'auleu)', j'emploie Ull terme impropre que la modestie
'cule de M. Dewismes lui a fait préférer. Son livre n'est
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pu un simple catalogue, mais un véritable traitédes mon­
naies de l'Artois. Sans entrer, comme M. Hermand, dans
des discussions qui, souvent, n'aboutissent à rien, sans
faire de systèmes ni d'hypothèses, l'auteur se contente
d'aetepter les faits tels qu'ils sont généralement reçus, el
nous croyons qu'il a parfaitement raison. Les systëmes
• priori, les prétendues règles fondées sur l'examen super­
litiel de quelques cas isolés, ne servent qu'à égarer les
amateurs dans des ténèbres plus épaisses. Le neuf en
bistoire est presque toujours le faux.

Il serait impossible, on le comprendra, d'entrer en
détail daDs l'examen d'un volume de '00 pages, les limites
que la Bevue nous impose y feraient obstacle. Quil nous
IlOmae de dire que, pour le fond comme pour la forme, pour
le IUle du teste et la perfection remarquable des planches,
le volume de M. Dewismes ne laisse rien à désirer (t).

C'est, du reste, un livre que nOU8 devrons tous avoir sur
DOS tableues j c'est un livre belge, puisque l'Artois, on le
lIit, a longtemps fait partie de nos dix-sept provinces.
Mais qu'on ne se méprenne passur le sens de celte revendi­
cation historique. Nous n'avons nulle velléité de faire des
annelions j ce rôle ne va ni il nos instincts ni il notre taille.
Que les Belges se contentent, sans chercher noise à leurs
voisins, de meure, si c'est possible, un bon verrou il leur
porte. Hoc eral in volis.

R. Cu.

(')Se trouve, à Bruxelles, chez Van Trlg~, rue SainhTean, 30 i

i AIDI&erdam, chezTh6od. Boom, libraire.
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Essai ,ur le mot QUERNE employé par le, monnayeurs
lausanllois, au XVIe ,iècle, et sur quelques anciens noms
d~ monnaies usités chez les Suisses, par A. MOREL-FulO.

Lausanne, imprimerie Georges Bridel, t866, in-Se,
jO pages.

Le mot querne ou quaderoe, de l'italien quadn'ra6, ou du

latin quatemum, veut dire une réunion, un groupe de

quatre objets semblables; en terme de monnayage, une

réunion de quatre pièces. Et, à- ce sujet, l'auteur nous
révèle une particularité bien curieuse, c'est qu'au xv.- siè­

cie, des monnaies de billon se fabriquèrent en Suisse, non

au marteau, mais au moyen d'une espèce de laminoir,

formé de cylindres sur lesquels les empreintes des pièees,

gravées en creux, étaient' répétées quatre fois sur un tour

du cylindre ('). A cbaque révolution de la machine, il y
avait donc quatre pièces fabriquées, c'était ce qu'on appe-­

lait un queme.
L'explication de tous ces anciens mots, de ces anciens

noms populaires de monnaies, si variés, si étranges par­
fois, et qu'on cherche en vain dans les glossaires, serait,

en effet, un travail bien intéressant. M. Morel-Fatio en
donne un éehantillon ; espérons que ce ballon d'essai, si

bien accueilli, l'engagera à continuer ses recherches.

R. Co.

(1) Les musées de Neufcbàtel e~ de Fribourgont conservé plusieurs
de cescylindres.



- us-

TM Htmlimaatie chroniele, and journal of ,he numis­

matie Society. New series, n° XXIII.

Ce numéro se compose des articles suivaols :

t- Quelques médailles de Septime Sévère, Macrio et

Philippe 1-, frappées à Apameia, en Phrygie, a,'OO la
JéBmde NOS, par M. F.-W. MADDEN, Esq. 48 pages.

Ces pièces singulières offrent, au revers, au lieu d'uneallé­
gorie païenne, l'arche de NOé, sous la forme d'une caisse
d'emballage, carrée e& portant sur soo flanc, comme une
adrese, le mot N!l6. Deux personnages sont encore dans la
eIÏIIe, deux antres debont sur le rivase, au-dessus le corbeau
et la colombe.

Il' Médaille du prince indien Sophytes, contemporain

cl'Alexandre le Grand, par M. le major général CUNI'Hl'lG­

ni. t! pages.
3· Découverte de pièces anglo-saxonncs, à White

Dorse, lez-Croydon; par 1\1. JOIIN EVANS, Esq. rn pages.
,- Pierres gravées sassanides, flt les premières mon­

naies arméniennes; par M. EDW. THOIIAS, Esq. 9 pages.
~. Publications récentes sur la numismatique.
6· Mélanges.

Une médaille pnloise avec une contre-marque, tronvée en
Suisse. - Découverte de médailles dansle comté de Dumfries.
- Ventes, ete.

R. Cil.
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Le double numéro de la Re"ue numilfnati~ tra­
çai,e(i et a lie t 866) contient les articles suivants :

f· Vingt-troisième lettre de M. DE SAULCY, sur la numis­
matique ftlluloise. 36 pages.
~ Monnaie incuse de Rhégium, par M. DB LORGPtSIER.

f~ pages.
3" Médaille de Méléagre, roi de Macédoine; par

M. FIRD. Bo.pols. ~S pages et une planche.
iD Numismatique et chronologie des rois de la Cha­

racène, par M.W.-II. WADDIl'iGTOR. 31 pages et ~ planches.
S· Quelques monnaies nouvellement entrées dans le

médaillier de Marseille, par M. CARPBl'lTIN. ft pages et
une planche.

60 Monnaies inédites d'Anne-Gcneviève de Bourbon el
de son fils Charles Paris, comme princes de NeufchAtel, en
Suisse; par M. MORBL-FATIO. ft pages.

7· La chronique se compose d'une notice étendue, el
dont la continuation parahra dans le numéro suivant, sur
Celestino Cavedoni, par son ami M. le baron J. DE WITTB.

R. CR.

Dans la séance de l'Académie des inscriptions, du mois
de septembre dernier, M. de Saulcy a rendu compte d'une
découverte très-considérable de monnaies gauloises d'ar­
gent, faite sur un terrain communal du village de Ville­
neuve-au-Roi, à ~f kilomètres de Chaumont (Haute­
Marne.
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Ces pièces étaient au nombre d'environ t 8,000, dont
t5,153 ont été étudiées par M. de Saulcy. Ce sont, pour
la plupart, des pièces portant les légendes des Éduens et
des Séquanes: Dubnorix, Anorbol,Sequanoiotuo,} Togirix.
Dociri3:, plus quelques centaines d'autres pièces apparte­
Dantuaisemblablement aUI Bituriges.

M. le maire de Villeneuv~ a eu l'heureuse idée de
diviserce trésor en un certain nombrede collections, com­
prenant chacune routes les variétés du dépôt.

C'élait le meilleur moyen d'en tirer le parti le plus
avantaseul à sa commune et, en même temps, la mesure
la plus favorable aUIamateurs.

Ces collections se composent de trente pièces toutes de
belle conservation. (S'adresser à la mairie dc Villeneuve­
au-Roi.)

Moula di ..4.rdoino} re d'Italia, baltu'a in Milano ,œnni
di CA..ILLO BIlAIIBILLA. Pavia, lipogra6a dei fratelli
Fusi, i868, in-.·, ~O pages.

Celle intéressante notice n'a été tirée qu'à cent exem­
plaires el n'a pas été mise dans le commerce.

On sait que le roi Ardouin, marquis d'Ivrée, fut opposé
par les Italiens (qui de tout temps ont délesté les Alle­

mands) à l'empereur Henri II. Ardouin conserva, pendant
environ neuf 80S, une royauté eontestée et remplie de
vicissitude.s. tOO~-iOH, selon l'Art de t1érifier le6 date6;

foo2-fOf8, selon M. Brambille,
R, Cu.
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• Nous o8'rons, ici, à la sagacité des lecteurs, une énigme
que M. Hooft Van Iddekinge nous a proposée en nous
communiquant la petite monnaie reproduire, pl. 10° 3.

Tète de profil, à gauche. Entre un double grènetis :
• s~nm VS.•. RIX.

- Croix à doubles bandes terminées par des boules,
dite croix hollandaise, sanslégende. Ars., gr. 0.61.

Cette pièce est imitée des monnaies de Florent Ill,
comte de Hollande.

R. Co.

Yer&lag omlrenlde tuJnwillsten vanhel koninklijkpmning­
kabinet le 'sGravenlwge. van t .Ie januarij lot 3t de­

cember t 86~. 10-80
, t:1 pages.

Ainlli-que le fait son collègue de Leyde, le savantet zélé
conservateur du cabinet royal des médailles à La Haye,
M. J .-F.·G. Meijer, prend soin de constater, périodique­
ment, les nouvelles richesses qui entrent dans le dép6t
confié à sessoins. C'est une excellente mesure et à laquelle
00 ne seurait trop applaudir.

R. CR.

Un nouvel ouvrage de M. Vander Chijs, professeur de
numismatique à l'université de Leyde, vient de paraître et
termine la série de ses monographies monétaires des
diverses provinces des Pays-Bas.
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Ce travail, publié sous le titre de rh Munten der fran­

lüc:Am en Juit,ch-Redn'l4nd&Che Yar,tm <les Monnaies
des princes francks et germano - néerlandais), chez les
héritiers F. Bobn, à Harlem, eontient, en 396 pages in-"'''
de teste et j3 planches, la description raisonnée des mon­
naies aux types byzantin et mérovingien, imitées par les
Franw et les Frisons, lespièees des monétaires mérovin­
giens, les carloviugieones et celles des souverains alle­
mands frappées et trouvées en Néerlande.

Le nouveau volume de M.VanderChijs, aussi soisnéque
lIeS autres publications sous le rapport du texte et des
plaDches litbographiées d'après lesdessins de l'auteur, dis­
peoaera les numismates hollandais de recourir a de nom­
breux et rares ouvrages publiés en Allemagne et en France,
et nous rait connailre plusieurs pièces inédites qui se
trouvent dans les collections des Pays-Bas.

Pour intreduetion à son travail, M. Vlndc.'r Chijs exa­
mine la question de la fabrication de monnaies nationales
par les peuplades diverses qui occupèrent primitivement le
sol néerlandais, et celle de l'usagedes monnaies gauloises
pu ces peuplades pour leurs relations commerciales: ques­
bons al'égard desquelles l'auteur se déclare pour la néga­
tive. Il aborde ensuite la description des imitations bar­
bares des monnaies byzantines faites par les Franckset les
Frisons, et nous donne les dessins et l'analyse de vingt
monnaies d'or contrefaites de celles de Justinien et de
Maurice Tibère, au type de la Victoire. Les lettres DOC,
qui se trouvent sur une de ces imitations, ront penserà

If. Vander Chijs, que eeuemonnaie pourrait bien être la
pJOB ancienne S?nic de l'atelierde Dokkum.

,.u.... - Tou V. 42
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Le savant professeurs'occupe après eela de la série des

pièces -imltées des monétaires mérovingiens, au type de la
croix haussée et de la croix pommetée, les unesportant des
noms de monétaires rendus indéchiffrables par l'ignorance
des graveurs des coins, et les autres offrantceuxde FUdito,

Muclw, GodarifJUI, HendeUn,", EgerilUl, PamOGl...,

BerlinUl, Proclenu., Fredulfo et Riculfo.
La description des monnaies barbares trouvées en Néer­

lande se termine par l'examen de quatre-vingt-dis pièces

en argent ou aceatœ attribuées aux Anglo-Saxons.
Les tiers de sols frappés et trouvés dans le royaume

des Pays-Bas s'offrent ensuite aux études de notre auteur.
Il ouvre celte série par un tiers de sol qui se trouve
au cabinet impérial, li Paris, et que M. Vander Chijs croit

avoir été frappé par un prince ou chef de tribu frison.

Cette pièce offre à la face un buste diademé et couvert
du paludamentum, entouré de la légende: AVDVLFVS•
FRISJ..\. Au revers, une croix haussée avec la légende:

VICTORIA' AVDVLFO.
Les triens frappés par les monétaires mérovingiens li

Trajectum et à Dorestad sont ensuite décrits par notre
auteur. JIexamine dix-huit tiers dc sol du premier atelier
avec les noms de MadeU,m., Magano, AUloaldUl, Rimoal­

d"., Grimoald,", Bo.on," et Tra.emundu., et trente-trois
triens de Dorestat, tous avec le nom plus ou moins. altéré
de MadelinUl.

L'ottribution. des monnaies frappées à Dorestat, aujour­
d'hui Wycktot Ducrstcde, n'offre aucune difficulté li M. Van­
derChijs, mais il n'en est pas de même pour celles frappées

il Trajectum. Il examine successivement les droils des
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\illes de Maestrieht et d'Utrecht à l'auribution de ces
monnaies, mais laisse la question indécise. Un argument
concluant en faveur de l'atelier de Maestricht se présente
pourtant sous la plumede M. Vander Chijs, c'est celui de
l'inutilité de deux ateliers si proches l'un de l'autre que
ceux de Wyek tot Duerstede et d'Utrecht.

Je regrette infiniment que notre savant professeur n'ait
pu fait usage des arguments que j'ai fait valoir en laveur
deMaestricht, dans la noLice que j'ai consacrée aux mon­
oaies frappées dans cetteville et qui a été publiée dans la
&mie de lta numilmatique I»lge (t,. série, t. II, p. j3lS).

L'eumen de ma notice l'eût converti, au sujet de l'attribu­
tion à l'alelier maea&ricbtois, puisque j'y ai prouvé claire­
ment que la ville d'Utrecht n'existait point à l'époque
mérovingienne, ni dans les premiers temps de la dynastie
earIo,ingienne.

Comme introduction à la série des monnaies carlovin­
Biennes, on trouve d'abord douze deniers d'argent de
Pepin le Bref, aux types habituels du mot PIPI, dans le
champ de la face, et des lettres RF dans celui du revers,
d'autres avec PIPINVS. en deux ou trois lignes, ou
bien portant, 8U revers, les mots SCI-CAY, ~~ et
AAOAA.T'CIV, enfin quelques deniers 8U1 légendes
indéchiJrrables.

Le ripe de Charlemagne est réprésenté par trente-neuf
denirrs d'argent, aux lJpe8 connus et dont seize portent le
nom plus ou moins altéré de l'atelier de Dorestat, et deux
œlui deTrajectum (Triject et Tri).

Un des denie~ de Charlemagne offre un intérêt particu­
lier pour la Belgique, comme ayant été frappé il Saint-
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Trond; il porteil la face, dans lechamp,le monogramme de
Carolus, en d('Ul lignes, el, dans celui du revers, SCI •
TRVDO, en trois lignes. Cene monnaie rare a été trouvée
à Domburg, et fait partie de la colleetion de la Société
archéologique zélandaise, à Middelbourg.

Le eontingem monétaire de Louis le Débonnaire se
compose de quatre sols d'or et de vingt-cinq deniers d'ar­
gent; huit de cesderniers sortent de l'atelierde Doreslal.
Celui de Lothairede dix-huit deniersd'argent, dont quinze
frappés à Dorestat.

Louis Il ne 6SUre que pour un denier, tandis que
Charles le Chauve est mentionné par trois grands deniers,
tous au typedu temple, et à 'la légende de XRISTUNA

RELIGIO.
Louis el Carloman ne sont représentés que par uo

denier portant pour légende, au revers, IN VICO
TRIECTO.

M. Vander Chijs ouvre la férie. allemande par trois
deniers attribués à Othon III, dont l'un frappé à Nimègue,
et les deus autres à Deventer,

Suivent onze deniers de Henri 11 (dont cinq frappés A
Deventer et deux à Utrecht).

Treize de Conrad Il (un attribué à la Frisecomme por­
tant le mot f'resonia, quatre à Deventer, deus à Utrecht et
deus à Tiel).

Vingt-qualrc deniers de Henri III (un attribué à Tiel,
deus à Utrecht, deux à Dokkum, deux à Staveren et cinq à
Leeuwarden),

Db-neuf de Ht'nri IV, dont neuf au nom d'Egbert de
Sale, geuverneur ou duc de Frise, frappés à ~U.um,
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ScaVl.'ren, Bolsweerd et Garreweer ou Gllrelsweer, et dix
au nom royal frappés en commun avec les évêques
cfUtreeht Guillaume et Conrad.

Un seul denier est altribué il Henri V, il porte, d'un côté,
le buste royal, et, au revers, l'aigle éployée.

Frédéric I.... n'est également représenté que par un seul

denier sortantde l'atelier de Saint-Servais, il Maeslricht.
En6n troisobolesde Frédéric Il, dont deuxde Nimègue,

terminent les séries monétaires que M. Vander Chijs s'est
proposé de décrire.

La carle numismatique de la NéE'rlande, promise aux
souseripteurs des monographies, se trouve il la fin du
présent volume.

A. PERBIAIl.

bUre li M. le U L. Kreht profelltllr li l'univerlité de

,) Leip:ig, ,!"" quelque, monnaie, orientalel, curieu,,, ou

problématique., par lt. F, SORET: Leipzig, imp. de
G. Kreysiog. f865, in-ê", ~O pages et une planche.

Celle lettre, insérée dans le journal de la Société orien­
llJle allemande, l. XIX, est le dernier ouvrage de notre
savant et il jamais regretté collaborateur, Frédéric Sorel.
Comme tout ce qu'il a écrit sur lu numismatique orientale,

eene dissertation se fair.. remarquer par une critique qui
n'est jamais en défaut, une perspicacité et une érudition
immeDle. Parmi les savants qui ont traité de la numisma­

tique arabe, M. Soret s'était fait une place qui, malheu­
reusement, ne sera peut-être pas remplie de sitôt.

R. (;R.
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Âquilitu Sabinus et Mirabeau. De,cription de deux mé­

daille,. ete., par ÉD. VAN HENDE; (Lille, sans date
- 1S66 - in-S', 7 pages el une planehe.)

Aquilius Sabinus et Mirabeau 1 Voilà deux noms qu'on
peut s'étonner de trouver accouplés. Toul le monde sail
ce que c'est que Mirabeau; mais l'autre? L'autre, Sabinus,
c'était le beau-père de l'empereur Héliogabale. Lampride,
qui nous a conservé son nom, nous apprend que son
aimable gendre avait voulu le faire assassiner par un
centurion et qu'il échappa, grâce à la surdité du soldat
qui n'avait pas compris l'ordre. Un malin, s'emparant de
cette phrase, prit une petite pièce de billon d'Héliogabale
et y changeant les lettres l'ITON en QSAB, lui fit la
légende : JMP CAES AQ SABINVS AVG. Quelques
coups de burin vieillissant suffisamment la figure, c'était un
nouvel empereur à ajouter à la liste trop longue de ces
tyranséphémères. Malheureusement la fraude fut reconnue
par le propriétaire lui-même de ce joyau.

R. Cu.

On trouvera, pl. V, les empreintes des nouvelles 01011­

naies divisionnaires françaises, frappées en exécution de la
convention du ~3 décembre 186ts. Jusqu'à présent , la
Suisse et l'Italie n'ont pas, que noussachions, modifié l'an­
cien type. l"ous compléterons cellesérie aussitôt qu'il nous
sera possible de le faire.

. R. Cu.
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En t86!, une réunion d'amateurs de médailles, s'était

formée à Monlréal, au Canada,qui, peu nombreuse d'abord,
n'avail pas tardé. prospérer. Elle étendit alors le cercle de

ses lravaux à toutes les branches de l'archéologie et prit le
lirre deSociété numilmalique el archéologiqw deMonlréal.

Sous la direction de son infatigable et zélé président
aetuel, M. Stanley C. Bagg, la récente assoelaticn semble
avoir pris un nouvel essor. Ses réunions, nombreuses et

fréquences, ont été souvent signalées li l'attention du monde

savaot par la presse des Élois-Unis et du Canada. On cite
diverses publications dues à son iniliative et au rravail de
ses membres, Nouschercherons à pouvoir tenir les lecteurs
de la Revue au courant de ce que font nos conCréres du
Nouveau Mondt>.

R. CH.

Le HlIIJrlem,c/,e Couranl, du !6 novembre dernier,
parlait, comme d'une chose remarquable, d'une collection
complète de monnaies chinoises (complète est un peu fort)
qu'avait formée un américain à Chicago, dans l'Illinois.

M. Vander Chijs, de Leyde, qui ne laisse jamais échapper
l'-occasion de prendre en mains les intérêts du enbinet

confié il ses soins, fait remarque.', à l'occasion de cette
réclcmae, qu'en Hollande comme ailleurs, on néglige sou­
vent cequ'on a sous les yeux pour s'exrasier sur ce qui se
trouve au bout du monde.

Lecabinetde Leyde, cn fait de monnaies chinoises, n'a
aucuoe concurrence à redouter. Cl4ique ,uum.

R. CH.



Le n° t du Bullettino di numi.malic4 italian4 vient
d'être distribué. Il se compose, d'abord, d'une espèce d'in­
troduction pour servir à l'histoire de la numilmalique ita­

lienne, que l'auteur divise en trois époques. La première,
depuis la chute de l'empire d'Occident jusqu'à Charle­
magne; la seconde, de Charlemagne il. Maximilien." (f 486),
ct la troisième, de Maximilien jusqu'à l'unification italienne
par Victor - Emmanuel. Cette introduction, qui sera
continuée dans les numéros suivants, est signée P. T.

M. A.-R. Caucich, le savant directeur du Bullettino, y
a inséréun article sur unemonnaie inédite de Pomponeseo,
avec une vignelle dans le texte.

Une noticesur les musées d'Italie, une analyse du mé­
moiredu chevalierD. Promis, une notice nécrologique sur
Antonio Gazzoletti, et enfin quelques nouvelles numisma­
uques terminent ce premier bulletin.

R. Cu.

,M. Morel·Fatio IIOUS a promis,pour le proehain numéro,
un examen détailléet approfondi du nouveau mémoire de
1\1. Dominique Promis, sur des morlnaie. inédite. du Pié­

mont. Personne, mieux que M. Morel, n'est à même d'ap­
précier, comme ils le méritent, les importants travaux du
savant directeur des musées royaux de Turin.

R. CH.
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M. EugèneHucher, du Mal)S, conlinuela publication de
BOO grand ouvrage sur l'arl gauloÎl d'après le. médailles,

Les livraisons 6 et 1 ont paru récemment. ElIes se eom­

posenl, comme les précédentes, uniquement de planches.
00 auend avec impatience letexteexplicatifde crs curieuses
el éuigmatiques figures; problèmes que M. Hucher, par
ses éludes spéeiales sur les monnaies gauloises, parviendra
saDS doute , résoudre.

R. Cu.



,
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O.yp..e. pépledlq.e. ea eea•• de ....Ua....,

.pNl.lemea& eoa..eH. il la .aml.m.tlqae,
et el•••~. .elea •• d.&e de lea. .p...Ule.
pNmlè..,.

tS3'.

Numi.matische Z,itung, heratug'flebefl ron J. LUTZ.ANN.
Weiszensee, in Thuringen, in-.o; 8 peges in-.o à deux
colonnes, tous les quinze jours, • à 6 planches par an.

La publication, parvenue à sa tren&e-troisième année, se
eontînue, C'est la plu. aneienne des Revues numismAtiques
existantes.

t836.

Revue de la Numilmatique françaile. dirigée par E. CAR­
TIER et L. DB LA SAUSSAYE. Blois, in-B", 6 livraisons
formant un volume par an.

Ce recueil a paru, sans interruption, jusqu'en t8lSlS.

En t866, M. Cartier père, publia seul un ~t· volumecompre­
naDt la table générale de l'ouvrage.

La Revue passa, en t 8lS6, sous la direction de MM. J. DI

WITTE et ADRIER DE LOl'lGPÉRIER; elle prit le titre de Rewe

numismatique; nouvelle ,érie. Paris, chez 11. C. Bollin. Celte
publication se continue,

The numismaiic journal edited by JOHN YONGE AURIAN.

F. S. A. London, E. Wilson, King William street,
in-~o, avec planches, paraissant, par cahiers, tous les
trois mois; quatre cahiersforment un volume.

Apartir du 5· volume, le recueil change de titre et devient:
TBE l'UIII81ATIC CBBOI'llCLE, vol. I, ete.
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En IMt, 00 ajooLe à ce titre: caM JOUf'llcal of ehe n"mli·
..tic Society.

Le volume XX de cette secoode shie, terminé en 18lS8,

contient la table générale des matières.

Une nouyelle shie recommence, en 186t, sous Je même

tib'e, mais: «lited lIy W. S. W. VAUX M. A., F. S. A., JoUI

EUD, F. S. A., F. G. S., and FRID. W. MADDIIf, M. R. S. L.

t84t.

Ulldtrift Jfir Mü"s·, Siegel. tnld Wappeflkwule, AeraU8­
gegebm tlOft Dr B. Koehne. Berlin, Siegfried Minier,

in-B-, avec planches.

Ce recueil paraissait d'abord tous les mois, puis, par doubles

Umisonl, toua les deux mois. Cet&e première shie se eompose

desixvolumes.

En IM1, M. B. de Koehne, qui avait quitté Berlin poue se

fixer à Saint-Pétersbourg, continua sa publication sous le titre

de: Mémoire. de la société d'Archéologie et de Numinnatique
dt SGinl-Pétersoourg. Cette seconde série, d'un format in-So

plus grand, s'imprimait à Saint.Pétersbourg, à J'imprimerie

des papiers de la couronne. Les volumes, au nombre de six,

plus un allas io-f> oblong, ont un double titre, français et

.Uemand.

En 18lS9, le recueil reprit son ancien titre: Zeitschri{t für
llii":-, Siegel- und Wapptnlnmde, en y ajoulant : neue

FGlge; mais le nom de l'auteur a disparll, et le format est

l·in-~·. Celle nouvelle série n'eut qu'un seul volume.

En1862, M. de Koebne revint de nouveau au format grand

ÏIJ.8O, et recommença une tomaison nouvelle. Dans celte der.

niftoe série, trois eahiers forment un volume. La 90 livraison,

lJUi termine le t. III, .ient de parattte. De lous les écri&s
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périodiques sur la numismatique, c'est. celui qui fournit les
renseignements les plus complets, les plus variés sur les
ouvrages nouveaux, les pièces de monnaics ct les médailles
nouvelles, les découvertes de trésors, ete., .ete, Il est, de plus,
alimentépar les t.ravaull: remarquables de son savantdiree&eur,
de MM. Friedlinder, Dannenberg, Sehledebaus, ete., etc.

Revue de la Numi.matique belge, publiée sous lesauspices
de la société royale de Numismalique, par MM. R. CBA­

LON, L. DE CosTBR et CAli. PICQut.

Quatre Iil'raisons par année, formant un volume. Ce recueil
se compose actuellement de vingt-trois volumes et d'un volume
de tables pour les doule premiers volumes ou les deux pre­
mières séries.

18-"6.

Mittheilu'Ilgender numismati.chen Ge.elllcha", in Berlin,
in-S", avec planches.

Trois cahiers ont paru, en t8606, t81JO et t857.

t8lSf.

Notizie peregrine di numi.matica e d'archeologia pub.bli­
cate per cura di F. SCHWEITZER. Trieste, typographie de

A.-G Stallecker, in-8°, avec planches, et un double titre
en allemand. •

Ce recueil polyglotteeontlentdes articlesen italien, en alle­
mand et en français. 11 paraissait. à des époques indéterminées,
par cahiers auxquels, nous ne savons pourquoi, on avait
donné le nom de décades. La silième décade, la dernièrequi
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lOit panenue en Belgique, e8& datée de 186t. On croit que

l'oump • été iDlerrompu depuis lors. Le .it,., du premier

eabier porte la date de t 81S l, el la couver'ure du même
cahier, t8ZS~.

tSlSlS.

Jlün:dudim. Neue Folge der Bliitler tür MÜRzkunde J

AtraUlgegebm oon H. GROTE. Leiptig, in-S·, avec

plancbes.

Panl& par livraisons à des époques indéterminées. Quinze

Iimisons ont été publiées depuis son apparition, en t81SJ.

tS6~.

Cato.logue périodique de médaillt. tI monnaiBl grtcque.,

romaine" du moyen âge e' de. 'etnpl modemt., avec
i"diCGticm de leur. prix, auompagné d'un bulletin ou
chroniqut tluminnatique, parai'IGn' le t lS de chaque
fIIOÜ. Paris, Hoffmann, IS6~, in-S".

Apartir du n· t5 le titre devient :

Le NllmÏlmale. Bulle.in périodiqme paraiua,,' le ter de
clulque moi.. Le dernier numéro de ce recueil, que noo•

•Y008 reçu, est le n· 51S, du t or juin 1861S. Nous croyons qu'il
•

n'a pas é~ suivi par d'autres.

t S64-.

Proœeding. of the Ma"che.ter numilmatic Society, e.la­
blil/,ed, May ~7111 t864. CHAs. CLAY, M. D., PRESIDENT.

&Iancbester, A. Ireland and CO., printers, Poli 1\1011
Court, petit in-4·, avec planches.

Un cahier chaque année. CeUe intéressante publication se
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distingue par un Brand luxe d'impression et par de délicieuses
planches phoW!J'apbiées. Elle contient plusieul'S dissertations
très-curieuses.

Rivi.ta della numi.maticapubblicata da AGOSTINO OLIVIERI.

Asti, tipograûa Raspi e compagna, grand In-S", avec
planches.

Cette revue, abandonnée par son éditeur, après le 5" fasci­
cule, a été reprise pur M. MAGGIOIA-VERGAlO, qui a terminé le
t. JII' en 1866. Le second volume est annoncé.

tS6~.

Blàtter (ur Mwu{reunde Beilage zum Numi.matÏlchen
Yerkehr, heraUlgegeben f:on G.-G. TBIEIIE, in Leipsig.
ln commission der Serig'schen Buchhandluog, iu-"'·,
avec planches.

Parait par demi-feuille in-iD, tous les trois mois, et accom­
pagne un catalogue de médailles li vendre à prix marqués,
intitulé NumÏlfllati.c1utr Verlct-hr.

Wieq,r numi.matische Monat&he{te, redigirt und hwavs­

gegeben von Dr G.-A. EGGER. Wien, in-B",

Depuis le t"r juillet t8611, celle nouvelle revu8 parait par
livraisons mensuelles, d'une à deux feuilles d'impression, avec
desplanches. Achaquelivraison se trouve une listede médailles
li vendre, Il prix fixé, chez l'éditeur, Herrengasse, no IS, Il
Vienne. Le prix de l'abonnemcnt, pour une demi-année, est

de j Il' Oorins.



1

- t9t -

t866.

Mnnorial numÏlnJatico e,pano!: Colleccion de trabc&jol,
arliculOl, ete., sobre /a numÏlmaticaanligtUJ y moderna,
eapecialmente la espaiiola, ordenada po,· D. ALVARO

CA.PAl'IIR y FVERTES. Barcelooa, in-S", planches.

Six livraisons par an formeront. un volume. Quatre ont.paru

en ce moment (décembre 1866). Elles contiennent.d'excellents

articles sor la numismatique espagnole peu connue 11 l'étranger.

Le recueil de M. Campaner vient. combler une lacune et Usera

re;u, avec CaTeur et succès, par lous les amateun.

Aflftuaire de la lociété franÇlJÎII de Numismatique et
tE.Archéologie, première année - IS66. - Siége de la

société, bibliothèque et cercle de numismatique, 50, rue

de Lille (à Paris), grand in-B", avec planches.

La société française de Numismatique se propose de publier

ehaque année, sous ce titre, un magnifique volume orné de

uombreuses gravures et imprimé avec tout le luxe de la

typographie parisienne. Le second annuaire est sous presse.

IS61.

Bul/ettino di numi,matica ita/iana.

Cette Douvelle revue, dont. on a distribué récemment

Je prospectus, daté de Florence, 17 octobre t 866, et signé

A.-B. CAUCICB, doit paratire, par livraisons de huit pages in-4.°,

tous les deux mois - accompagné de figures, s'il y a lieu. ­

Six )jvnisoDs formeront. une série, avec titre et table, et

coûteront, en Italie, six francs, en Belgique, sept francs.

R. CH.
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SOClnt ROYALE DE lUI1S11nOUt

.....
11111111 DI8 PI.ets-TEIB1~

l\éUDloD du blll"eau du 18 décembre 1866.

Sur la proposition de M. Chalon, le titre d'associé
étranger est conféré il .dcn Alvaro Campaner y Fuertes,

directeur du Memorial nUftlillflJotico e,panal, Il Barcelone.

l

Le Secrétaire,

CAM. PICQVIt.

Le Prélident,

R. CHALON.
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ACTES OFFICIELS.

-
Il.'lTtRE DEI FllaiCEI.

Type. de. monnaie. d'or. - Règlement.

LtOPOLD Il, BOl DES BSLGBS,

A tous présents et i venir, Salut.

Vu l'art. 2 de la loi monétaire du il juillet t866;
Voulant régler les types des monnales d'or;

Sur le rapport de Notre Ministre des Finances,

Nous "'vo"s ABRtTlt ET ABRiTOl'fS:

ART. t or. Les monnaies "'or seront frappées Il Notre efligie;

la tête regardera la droite.

ART. 2. Lespièces porteront, du côté de l'effigie, pour légende,

les mots: Léopold Il, Roi des Belges, et sous le col, le millé­

sime; au revers, un écu rond, aux armcs du royaume, entouré

du collier de l'Ordre de Léopold, sous un pavillon ou manteau

fourré d'hermines, semé de lionceaux et comblé de la couronne

royale; en haut la devise nationale: L'union (ait la (orce, ct

au bas l'indication de la valeur.

ART. 3. La pièce de vingt (rancs portera en relief, sur la

tranche, la légende: Dieu prot~ge la Belgique, el la pièce de

dix francs sera frappée en virole cannelée.

ART ..... Des empreintes de gravures laites d'après les types
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.déterminéspa!' lesarticles précédents,seront soumises à Notre
.pprobation,avant que les coins qui auront servi à les frapper
puissentétre employés à la fabrication des monnaies.

Notre Ministre des Finances est chargé de l'exécution du

présent ~té.
Donné à Bruxelles, le t lS mars t867.

LEOPOLD.
Par leRoi:

Le MinÏllre des Financ88,
FaiaE-OalUIf•

. ---

. Approbation de, types de, monnaie, d'or gravé, par le

lieur Léopold Wiener.

L~OPOLD Il, ROI DBS BELGES,

A tous présents et à venir, Salut.

Vu la loi monétairedu ~t juillet!866 ;

Vunotre arrété de ce jour réglant le typedes monnaies d'or;
Considérantque le sieur Léopold Wiener, graveur de J'ad-

ministration des monnaies, a été chargé de la gravure des
types des monnaies d'or, et quele travail de cet artiste répond
auxconditions prescritea;

Digit zed by Goog1e
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Sur la proposition de Notre Ministre des Finances,

Nous AVOI'/S ARR~TI! ET ARBtTOJ'(S :

Les types des monnaies d'or gravés par le sieur Léopold

Wiener et dont Jesempreintes sont annexées au présent arrété,

sont approuvés. Les coins qui ont servi à les frapper seront

employés à la fabrication de ces monnaies.

Notre Ministre des Finances est chargé do l'exécution du

présent arrété.

Donné à Bruxelles, le US mars t 867•

LÉOPOLD.

Par Je Roi:

LeMinistre des Finances,
FRÈRB-GRBAN.
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CORRE8PONDANCB.

Lettre de M. le baron J. DE WITTE à M. R. CHALON,

pruident de la Société royale de numi6malique.

Paris, le 40 janvier 4867.

MON CHBR CONPR~RB,

Vous avez rendu compte dans la Revue (t. IV de la
,. série, p. ~"2) du Rapport de M. Jules d'Arbaumont
sur une inscription portant le nom de Tétrieus, trouvée

prèsde Dijon, au mois de février 1866, et vous ajoutez
qu'au point de vue de la numismatique cette inscription
fournit l'occasion de restituer les véritables noms de
Tétricus.

Je ne saurais admettre les conclusions de M. Jules
d'Arbaumont, qui lire des légendes tracées sur' les mon­
naies les noms Caiw, Pive6u6, E6uviU6, en disant que
c'est de cette façon qu'on doit interpréter les abréviations
ou sigles qui se lisent sur les mounaiesde Tétricus le fils.
Les monuments épigraphiques, aussi bien que les légendes
monétaires, s'opposent à cette lecture.

Je vous demande la permission, mon eher Confrère,
avant de répondre aux suppositions de l'auteur du Rap­
port, de mettre sous les yeux des lecteurs de votre Revue

les principalcs de ses observations. On pourra mieux
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comprendre les doutes que j'oppose à celte interprétation.
Les historiens de la période des trente tyrans, dit-él,

et notamment Trebellius Pollion et Aurelius Victor, ne
donnent aux deux Tétricus que ce nom même de Tétricur,

sous lequel ils sont généralement connus. Les autres noms
de ces princes ne nous sont révélés que par les médailles.

D'après Eckhel et Mionnet, Téirieus le père portait les

~oms de CAIVS PESVVIVS T"~TRICVS; sur les mon­
naies à son effigie, on lit: IMP . TETRICVS AVG • ­
IMP • C • TETRICVS PIVS AVG . - IMP . C • PESV .

TETRlCVS, etc.
M. Jules d'Arbaumont ajoute quelques observations au

sujet de la belle dissertation de Claude de Boze, insérée au
t. XXVI des Mémoires de l'Académie d.e. inscriptiom et
belles-lettres, et prétend que ce savant a confondu les deus
Tétrieus. Je ne vcux pas entrer ici dans l'examen de eeue

question; cela m'éloignerait Irop du sujet que je tiens à

éclaircir.
Quant à Tétrieus le fils, M. Jules d'Arbaumont cite,

d'après l\fionnet, les noms de CAIVS PIVESVS PESV­
VIVS TETRICVS, et les légendes monétaires: PIVESVS
TETRICVS CAES . - C • TETRICVS CAES . - C .

PESo TETRICVS CA~S. - C. PIVESV . TETRICVS

CAES, etc.
Il Les historiens modernes, continue l'auteur du Rap­

Il port, et les nombreux auteurs de biographies univer­

Il selles ont suivi, sans hésiter, les mêmes errements. Si
" donc dans notre inscription, Tétricus cst désigné sous
Il le nom d'Esuvius: - CAIO ESVVJO - ce ne peut
• être que le résultat d'une inadvertance de l'ouvrier.
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• Comment meure en balance un monument unique
• oomme eelui-ei et les nombreuses médailles dont les
• légendes, de l'aveu de tous, portent les mols PesuvitU,
• Pa. et PelU. Laquestion, au premierabord, mesemblait
• indiscutable. Après quelques instants de réOexion, un
• doute pourtant me vint à l'esprit, et je fus amené à me
• demander si la lecture du mot PESV sur les monnaies
• de Tétricus Senior, et des mots PES . et PIVESV'
• sur celles de Tétrieus Junior, ne serait pas fautive. n

Après avoir dit que lesmonnaies de l'époque de Tétricus
!!OUI, en général, d'une médiocre exécution; après avoir
fait observer que le plus souvent les mots n'y sont pas
dilliogués, que les abréviations et les sigles y sont confon­
dus, qu'il y a absence presquecomplète de ponctuation, de
telle sorte que la lecture des légendes est quelquefois
incertaine, M. Jules d'Arbaumont examine trente- huit
monnaies à l'effigie de Tétrieus le père, sur lesquelles il lit
les légendes: IMPTETRICVSPFAVG et IMPCTh'TRI­
CVSPFAVG, et douze médailles à l'effigie de Tétrieus le
fils, portant la légende: CPIVESVTETRICVSCAESAR.
Puis il eontinoe : • Cette légende a toujours été -lue:
• C • PlV ESV • TETRlCVS CAF..8AR. Que Tétrieus
• Jnior ait porté le nom de PIVESVS, sjoute l'auteur,
• c'est ce qui nous semble incontestable. D'après une
• leçon, dont nous n'avons aucun motif de suspecter
• re18ctitode, Mionoet a lu sur quelques-unes des mé-
• dailles de ce prince la légende PIVESVS TETRICVS
• CAE8. Le mot PIVESVS est complet dans cette
• Iésende; on n'y peut soupçonner aucune abréviation.
• Mais faudra-t-il en dire autant du mol PIVESV, qui
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" figure sur un grand nombre d'autres médailles et. que

• Mionnet se croit autorisé à lire PIVESVS? Ce serait

• là, ce me semble, aller contre toutes les règles des

• abréviations dans la langue épigraphique des Romains,

" et je serais fort empêché d'expliquer la suppression à la

Il fin de ce mot de la seule lettre S qui aurait aisément

c trouvé place dans le champ de la médaille. Je soupçon­

" nerais fort le mol PIVESV d'être lui-même composé de

• deux mots abrégés. Que si nous le coupons en deux,

• nous trouvons, d'une part, les lettres PlV' , de l'autre,

« les leures ESV ••

Puis M. d'Arbaumont cherche à justifier cette lecture,

qui peut paraltre hasardée, en citant une pièce sur laquelle

les lettres C . P • E . sont séparées, soit par un intervalle

considérable, soit méme par des points•• Il est clair, con­

" tinue l'auteur, qu'ici la lettre E doit être absolUIDt'Dt

• séparée de la lettre P qui la précède, et qu'on ne saonil

te y voir autre chose que la lettre initiale du mot ESV ou

• ESVVIVS. •
Quant à la lettre P " M. d'Arbaumont y reconnailtout

naturellement l'abréviation PlV • des autres médailles,

abréviation qu'il croit pouvoir lire, à coup sür,PIVESVS,

puisque, ajoute-t-il, ce nom a certainement été porté par

Tétricus. Il coupe aussi eo deux Je mol PIVESVVIVS, en

lisant: PIVESVS ESVVIVS. Quant aUI abréviations

PES • el PESV • des autres monnaies, on les décomposera

ainsi : P • : PIVESVS . - ES • ou ESV . : ESVVIVS.

Maintenant il est temps dt' répondre à ces suppositions.

M. Jules d'A rbaumont, guidé par l'inscription de la colonne

milliaire de Dijon, était. sur la voie pour reconnailre les

Digit zed by Goog1e
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noms des deux Tétricus et pour les restituer complétement.
Une seule chose l'a gênéet lui a suggéré une fausse leçon:
c'est le mol Pivenu donné par Mionnet et qu'il accepte
sans hésilalion. Tous sesefforts pour concilier les légendes
qu'il tisail sur les monnaies avec ce nom de Pivenu ont
échoué, el c'est cette malheureuse leçon, indiquée par
lIionnel, qui l'a détourné du but qu'il allaitatteindre, Or,
rai eu occasion d'examiner, non des centaines, mais plu­
~jeurs milliers de pièces frappées à l'effigie de Tétricus et
de son fils, el jamais je n'ai rencontré le nom Pivesus
sor les monnaies. Les formes les plus ordinaires sont :
PIVESV • - PIES' - PES . - P . E " etc. La fausse
leçon donnée par Mionnet est le résultat d'une erreur de
Banduri 7 qui donne (Numümata lmpp. Rom., t, l,
p. -"09 et 410) la description de deux pièees de la col­
lection du Grand-Duc, à Florence : PIVESVS (.ie)
TETRICVS CAES. Bef}. SALVS AVG . et SPES PV­
BLICA. Ce sont des pièces communes et feu M. Miglia­
rini, le savant conservateur des médailles de Florence, a
bien voulu, à ma prière, examiner les monnaies aux
effigies des empereurs gaulois du III- siècle de l'ère chré­
tienne, el m'envoyer des empreintes de toutes ces pièces et
mëDle des plus communes. Or, les deus pièces sur les­
quelles Banduri a cru lire le nom de Pivenu ne se sont
pas retrouvées. Les pièces aux revers de Salw et de Spe.,

do Cabinet de Florence, ne portent que les légendes ordi­
naires. Cette méprise de Banduri est d'autant plus singu­
liëre que ce savant bénédictin était préfet de 10 bibliothèque
de Florence. Mais il arrive souvent que l'on commet des
erreurs au sujet des médailles qu'on a 80US les yeux.
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Toutes lesinscriptions lapidaires, sansexception aucune,
donnent les noms des Tétricusau datif, et on y lit constam­
ment P • ESVVIO on ESVBIO et PlO ESVVIO. Les noms
de cesdeux princes seraientdonc Piw Esuviw, et quelque
singulière que soit la forme Piw, comme nom de famille,
il faut l'admettre. Les légendes monétaires, ab~ées ou
complètes. confirment cette leçon; quelques médaillel,
extrêmement rares, il est vrai, donnent les noms œm­

piets: - PIVS ESVVIVS. D'ailleurs, dès l'année t861,
l'habile numismatiste, M. Henri Cohen, admeUait celle

lecture dans le cinquième volume de sa De,cription Il".
rique th, monnaie, frappées sous l'empire romain, où 1'00

peutlire à la page t 62 la note que je transcris ici: • Tous
« les auteurs, jusqu'à présent, ont donné aUI deux Tétri­
Il cus les noms de Pesuvius ~1) ou de Pivesuvius. M. le
Il baron de Witte, dont je ne puis mieux faire que
" d'adopter l'opinion, a découvert que leurs noms élaienl
.. Pius Esuvius, noms très-étranges, à la vérité, mais dont
Il il donnera la preuvedans le grand ouvrage qu'il prépare
Il sur les tyrans gallo-romains. "

Je n'ai rien à ajouter à eeue note, elle résume toulce

que je pourrais dire. Quant aUI preuves de la lecture que
j'adopte, je les donnerai dans mon ouvrage : RecAerchtl
sur les empereurs qui ont régné dam le, Gaules ail troi­
,ième ,iècle de l'ère chrétienns.

Veuillez agréer, etc.

(') Voy. il ce sujet ce qu'a dlL Je célèbre épigraphiste BUTBOLOUO

BoIIG&ESI (Bulletin dtl l'/n,tilut archllologiqutl, 48.3. p. 468),qui 101 aussi
donnait anJ: TétrlcusJo nom doPillQUoW,.
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Lture tk .V. UOPOLD WIBl'lIR, à M. R. CHALOl'l, président

th la lOCiété royale de numismatique.

Bruxelles, 7 décembre 4866.

MOili CIIEB PatSIDIR!,

Dans un récent voyage en Angleterre, j'ai eu l'occasion
de me procurer une série de rnonclay coin! frappée
lDouellement en nombre limité; permeuez-moi de les
offrir ft notre cabinet numismatique•

••e _
_ e

Ces monnaies de 4, 3, 2 et f denier en argent, sont
distribuées, par ordrede la Reine, â la chapelle de White­
hall, à un certain nombre de pensionnaires, hommes et
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femmes, en commémoration d'un antique usage donl l'ori­

gine est la suivante :

Le Christ, d'après le Nouveau Testament, lava les pieds
deses disciples, dans la dernière semaine de sa vie, avant la
fête de Pâques e), el autrefois les rois d'Angleterre,
comme signe d'humilité, en taisaient autant il un nombre
de pauvres, après quoi on leur distribuait des aumônes.

Aujourd'hui, il n'est plus question de laver les pieds,
mais il en estresté la coutume de distribuer des aumônes à

tous les pensionnaires qui assistent au service divin daos
la chapellede Whitehall, dans la matinée du lundi et du
mardi de la semaine sainte. Outre des dons en nature, ils
reçoivent un nombre de ces monday coim, qui correspond
à l'âge du souverain régnant.

Si vous croyez que celte lettre puisse intéresser les

lecteurs de notre revue, je vousautorise à la publier.

Agréez, ete.

LÉOPOLD WIIIKER.

(1) Évangile selon saint Jean, ch, XIII.
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MÉLANGBS.

Jfonnaiu et médaille apocryphes de Bargen et Saugern,
aucanton de Berne, par A. MOREL-FATIO. Paris, t 867,
io-So, 8 pages et une planche.

M. Carl Lohner, dans son Traité des monnaies de

Berne, en t 8&6, et M. Meyer de Knonau, en tSri t, dans
son Mémoire sur les monnaies suisses, avaient admis,
comme authentiques, une grande pièce grossièrement cou­
lée d'une espèce de métal de cloche, et deux prétendues

monnaies du même métal, qui toutes les trois étaient attri­
buées au dixième siècle. Ces pièces avaient été trouvées
par M. Quiquerez, dont il n'est pas permis de suspecter
la bonne foi, mais qui a pu, comme tout autre, être vic­
time d'une mystification. C'est ce que M. Morel-Fatio,
prouve à l'évidence, dans quelques pages publiées par
l'Indicateur d'histoire etd'antiquités suisses, de Zurick, et
réimprimées à Paris tout récemment.

R. Cs.

Neues LaUlitzilches Magazin im Au{trage der OberlaUlit­
zischen Gesellschafft der Wissenscha/ften, herausgege­
ben, von Dr TITUS WILDE. - Dreiundvierzigster Band,

Erstes Heft, Gôrlitz t 866, 1 vol. in-S",

La numismatique se glisse aujourd'hui dans presque
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tous les recueils périodiques sérieux. M. le docteur Alfred

von Sallet a résumé, sous le titre de Monfl4iu grecque. ~t

romaine, de la haute et bas,e Lwace, les noticeséparses çà

et là sur les diverses découvertes de médailles antiques

faites dans ce pays. Il cite d'abord une monnaie grecque,

de Cysique et Ephèse, frappée sous Antonin le Pieux, et

trouvée, en 18J9, près de Diehsa, il une lieue de Niesk.y;
puis viennent une médaille de la famille Titia et des

monnaies de divers empereurs, depuis Galba jusqu'A Salo­

nin, en tout vingt-six monnaies antiques trouvées dans la

Lusace. M. von Sallet reconnait avec raison qu'on De peut

déduire de ces découvertes des conséquences historiques de

quelque valeur. Il n'a eu, dit-il, d'autre dessein que d'attirer

plus d'attention sur l'exhumation des monnaies an tiques

dans la Lusace.

CAli. P.

Nous avons reçu, le prospectus, ou plutôt le premier

numéro de l'année, d'une revue que nous n'avions pas l'hon­

neur de connaltre et dont l'objet se rauaehe il la numisma­

tique, l'Illwlrirter Anzeiger über ge[al,chtrB Papiergela

und uniichte Münzefl (l'Indicateur illustré des faux billets et

des rousses monnaies). Ce singulier recueil, qui commence

sa troisième année, parait il Leipzig, tous les deux mois,

de format in·'o. Il est, comme le dit son titre, illwtré de

planches en relief reproduisant les pièces avec leur aspect

métallique. Les billets de banque sont lithographiés: mais

on a eu soin de les estampiller des mots: Nachbildung du
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FIlhifit;aU, en grosses Jeures, pour ôter aUI industriels la
possibilité de s'en servir.

R. Cu.

Dans le na ~, qui vient de paraltre, le Bullettino di

rttmaÏlmatica itaUana. propose aux amateurs de leur
lervir d'intermédiaire pour la vente ou l'acquisition de
médailles et d'ouvrages concernant la numismatique. Il
annoncera dans ses colonnes les articles offerts en vente
et les desiderata que ses souscripteurs cherchent. C'est
une idée nouvelle, - fon ce qui concerne -les médailles, ­
el qui peut avoir du succès. S'adresser, par lettres affran­
chies, à M. A. R. Caucich, US, place du Dôme, à Flo­
rence.

R. Cu.

Mimutudien. Neue Foige der Bleitter für Mümkunde.
Herausgegeben von H. GROTE. Nf. XIII. Fünfter Band,
Erstes Heft, mit fünfTafeln mit Abbildungen, und Bei­
lage-Heü zu Nf XIII, mit neun Tafeln mit Abbildungen.
Leipzig, 1866, Halm'sche Verlagshandlung, Cl vol. in-S",

Ceue XIIIe livraison, qui parait après la XIVe et la
XVI·, contient les articles suivants :

fa Moonaies des Sassanides, par A. D. Mordtmann;
~ Nouvelles recherches sur les anciennes monnaies,

judaïques de C. Cavedoni, traduction A. von Werlhofj
C'est la reproduction de la brochure intitulée, Nuovi
,. Hau. - To.. V. 2'
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.tudi lopra k antiche tnORete Giudaiche. Modena. 3! If.
in-8°;

3° Cappe et ses travaux numismatico-liuéraires, par le
Dr Grote;

40 Les monnaies de l'évêché de Verden, par le même,
lSo Les monnaies de Waldeck, au moyen Age, par le

même j

Le supplément de eeue livraison est consacré tout enûer
à un travail de M. Cornélius Reistorff sur l'importante
découverte de monnaies faite RU pied du château d'Iseo­
berg, prés de la petite ville de Hauingen, dans la West­
phalie. Nous renvoyons nos lecteurs à la livraison même
des Études monétaires de M. le Dr Grote, pour le délai!
des pièces qui s'élèvent au chiffre respectable de f, 047.
Voici de quelle manière nos anciennes provinces y sont
représentées; le Brabantcompte sixpièces, la Flandre huit,
le Luxembourg une, Liége deux, la Gueldre six, Utrecht,
dix, lesvilles de Campen, Groningue et Bolswerd, chacune
une. Ce trésor a été enfoui vraisemblablement en 1.79.
M. ReislortT a fail graver cent soixante-trois monnaies de
la découverte, pour illustrer sa notice.

CAli. P..

Tijdschri{t t:oor algemeene m1tnt- en penningkunde, uit­
gegeven door P.-O. VANDER CRUS, in-B",

Ce recueil, fondé en 1833, n'avait plus paru de­
puis 1843, M. Vander Chijs étant entièrement absorbé
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par la pubtication de son grand oovrage sur les monnaies

des provinces du nord des Pays-Bes. Cette longue inter­

roplioa de vingt -quatre ans nous avait rait eroire que

J'auteur avait abandonné l'idée de continuer le T'jd8chrifl,
etc'est pourquoi nous ne l'avions pas compris dans la liste

des RttJUe, aetuellement exi8tante8. Nous apprenons avec
plaisir qu'il n'est pas impossible que M. Vander Chijs en
reprenne la publication, dès que ses autres travaux lui en

lais&eront le loisir. R. CH.

Note, bibliographiques pour ,ervir à l'étude" de fhi8toire et
de farchéologie, publiées par ALEXIS DUREAU, t re année,

i863. Paris, Joubert, f866, in-Iê, ~76 pages.

Ce petit répertoire ne sera pas 8an8 utilité pratique pour

leschereheurs. Ils y trouveront la Hsle,par noms d'auteurs,

des ouvra~ publiés en France, pendant l'année, eur les

sciences historiques et archéologiques; l'indication (et ceci

deviendra la partie la plus précieuse du livre) des princi­

paux articles insérés dans les journaux périodiques et les

mémoires des sociétés savantes de la France et des autres

pays; une liste, encore fort incomplète mais que l'au­

teur se propose de rendre plus considérable dans les

volumes suivants, des livres et revues publiés à l'étranger.

Le volume de t 863, qui vient de parsitre, sera suivi, dans

le courant de cette année, par ceux de t86-1o et t86lS.
Nous engageons M. Durean à faire disparaitre quel­

ques erreurs, erreurs qu'il était d'ailleurs difficile d'éviter

dans un premier essai, en ce qui concerne les noms des
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auteurs et les titres des ouvrages. Ainsi notre vénérable et
fécond d'Otreppe de Bouvetle (p. ~30) n'a jamais été
abbé; le Me'MJgBr de••ciencu h"torique. ne se publie
pasà Bruxelles, DUlis aGand, ete,

R. CH.

Balti.che Studien herau.gegeben von der Geselllcha" (ür
Pommersche Gesellichte und Alterthumlkunde. ­

Einundzwanzigster Jahrgang, Zweites Den. Stettin.
t 866~ t vol: in-8°..

Nous trouvons dans la deuxième livraison du t, XXI de
ce Recueil un court article de M. Ehrhart sur une déeou-•
verte de monnaies faile dans l'ile d'Usedom, de la Pomé-
ranie prussienne, En t 8M, on mit au jour, dansun champ
non loin de Casebourg, un certain nombrede pièces d'or.
Comme toujours, les découvreurs n'eurent rien de plus
pressé que de les vendre, et de les faire passer par le
creuset. C'est ainsi que dix-huit pièces disparurent. L'au­
teur de la notice que nous résumons eut la bonne fortune
de sauver de la destruction cinq pièces d'or et uned'argent.
Celle-ci est tout simplement un dirhem de l'an 96 de
l'hégire. On n'en connaissait jusqu'ici que deux exem­
plaires, l'un dans le cabinet grand-dueal de Weimar et
l'autre dans l'immense collection de feu M. Soret, de
Genève. Les monnaies d'or sont de Théodose, d'Honorius,
de Léon et d'Anastase.

On se demandera sans doute comment il peut se faire
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qu'on trouve des pièces romaines et arabes, dans une Ile
dela Baltique. Sansvouloir déjà répondreà celtequestion,
dont il réserve Pexamen à un autre temps, M. Ehrhart
dit en passant que ce petit trésor constitue peut-ètre

l'épargne d'un soldat au service de Rome, revenu dans ses
foyers, ou bien un souvenir des relations commerciales
qui existaient depuis les temps les plus reculés entre la
Poméranie, et le littoral de la Méditerranée et de la mer
Noire.

Nous croyons qu'on peul y voir aussi la part de prise
d'un de ces hardis écumeurs de mer dont le Nord foison­
nait au vm· et au IX- siècle.

CAli. P.

Le n- 6 da la Revue numûmaliqw fraRf4ise, qui com­
plète le volume de f 866, se compose des articles suivants:

t- Monnaies anépigraphes des Yclces-Tectœeges, par
M. L. DE LA SAUSSAYE, f3 pages et '" planches.

je Monnaies des Pelroœrii, d'ApIa Julia, de Nemaww
etdiverses incertaines, par M. DE SAULCY, flS pages.

3- Sur la chronologie des rois du Ponl et du Bo,phore
et les princes d'Olba, à propos d'un opuscule de M. de
Sallet, par M. H. WADDINGTON, ~lS pages•

•- Examen de documents apocryphes, relatifs aUI mon­
nlies. par M. A. DB BARTHtLUY, ft pages.

lS- De quelques imitations de la monnaie française du
11'- au IVII· siècle.- Monnaies des abbés de Saint-Hono­
rat de Lérins, par M. DI LoftOPUuIl, 20 pages.
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Dans la CBROMIQUI, M. le baron de Witte dOllDe la suile
de la liste si nombreuse des ouvragea et articles lur Ja
nnmismaûque, par Celeatioo CavedoDi.

R. Cu.

La magnifique collection de M. Thomsen va être vendue
auxenchères. Cette collection présente trois grandes divi­
sions : lesmonnaies antiques, celles du moyen Age, el cel­
les des temps modernes. Le catalogue des médailles
romaines vient de paraltre] il forme la seconde partie de
la premièredivision et comprend plusdesixmillenuméros.
La venteen aura lieu, à Copenbague, le 6 mai 1867.

M. Thomsen a voulu que ses collections fusBent vendues
a~ enchères, Il a aussi exprimé le désir que le catalogne
de ses monnaie. du moyen âge fut assez détaillé et assez
exact pour servir de manuel aux ameteura. •

R. Ca.

MM. Rollin et Feuardent viennent de distribuer la
deuxième partie de leur catalogue de médailles romaines
en vente à l'amiable. Celle deuxième partie comprend les
pièces desempereurs, depuis Hadrien jusqu'àPupiea,

R. Ca.

Le comité arcMoWgique de Senli, a entrepris la publi­
cation d'un travail sur lesfIlOftnaiu", Senlil, que la mort
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1 empêché M. le Dr Voillemier d'achever. Il délirerait
recevoir communication des pièces de Senlis el desbotu de

amfiance (aaipats) émis par eeue ville, que pesséderalem
les amateurs, M. Dupuls, secrétaire du comité, est chargé
de réunir les renseignements qu'on voudrail bien lui
adresser à ce sujet.

R.CH.

M. Hugues Bovy,· de Genève, répondant à l'appel que
DOUS avons adressé OUI graveurs, nous a (ail parvenir la
médaille qui lui a valu le premier prixau concours ouvert
par la classe des beaux-arts de l'Académie de Genève,
en 1866.

M. Hugues Bovy est le neveu du célèbreAntoine Bovy,
l'auteur du médaillon de Calvin el de la splendide médaille
de la loi des chemins de fer, en France. JI y a des héri­
Iages d'oncles pesants à porter pour leurs neveux; lei est
celui du nom de Bovy. Quand on 8 l'honneur de s'appeler
de cenom, on ne doit pass'étonner de provoquer chezles
juges un peu de sévérilé.

La médaille du jeune Bovy, du diamètre de cinq centi­
mètres, otTre d'un côtéun buste de femme, tournéà droite,
la tète couverte de pampres retombantsur les épaules,Au­
dessus de la têle, et coupé en deux,d'une manière peu heu­
re~se, le mot-MELPO - - MENE (Melpomène). Le profil
esl d'unepureté classique, ainsi qu'il devait l'être, el d'un
modelé parfaitement rendu. La poitrine de la muse n'ac­
euse pas _ez les (ormes de la femme. Si n'étaille nom de
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Melpomène, on serait assez embarrassé de se prononcer

sur le SCIC du personnage représenté.

Le revers consiste en une simple inscription :

PRIX AU
CONCOURS

DE GRAVURE EN
MÉDAILLE

OUVERT PAR LA
CLASSE DES

BEAUX ARTS.
1866.

Autour et séparé par un grènetis:

SOCIÉTÉ DES ARTS DE GENÈVE.

Ce revers doit avoir été fait avec une grande précipita.

lion et d'une manière négligée.Les lettres sont mal alignées

et enfoncées assez inégalement. Au reste, ceci est un délail

peu important au point de vue de l'art, et qui n'ôte rien

au mérhe de l'œuvre ni aUI espérances fondées que celle

médaille est en droit de donner quant à l'avenir du jeune

graveur genevois.
R. Cs.

Dans son n° 24 du mois de novembre delllier, M. Leiu­

mann, le vénérable directeur de la Numi.mali.che Zei­

'"ng, raconte, sous le titre de Een Münz-Unicum! (une

pièce unique), l'histoire d'un soldat bavarois qui, l'année



- 377-

dernière, il la_suite de je nc sais qu'elle bataille, trouva
dans sa botte un thaler de Prusse, sur la face duquel la

Cète de l'empereur d'Autriche s'était empreinte en cireux et
en sens opposé, de manière que la réunion des deux
augustes profils formait une vraie tète de Ja,nu bifron»,

Or. voici l'explication de la chose telle que la propose le
savant allemand. Ce soldat bavarois avait en poche un
thaler de prusse et une couronne d'autriche. Ces deux
pièces étaient superposées quand un éclat de grenade est

venu les frapper. Le soldat dans la chaleur de l'action ne
sentit pas cette bourrade énorme, mais la poche était
déchirée et l'une des pièces lui glissa dans la botte, (On
ignore ce que l'autre est devenue.)Le soldata refusé,dit-on,

vingt florins de la pièce miraculeuse, ete., etc.
Cette anecdote ne déparerait pas les histoires d'Eléazar

Blaze, dans son Chaueur Conteur. Mais il faudrait la foi.

R. CH.

M.J .-G. Burman Becker, à Copenhague. vientde publier
une deuxième édition, corrigée et augmentée, de ses

Notices historiques et généalogiques sur la famille Bur­
man. Dans cet intéressant ouvrage sont représentées
quatre médailles de funérailles, gravées, relatives à la
famille Burman.

N· t, en mémoire de Josine Balde, veuve de Pierre
Burman, fille de Frans Baldeet de Cathelyne Bodaert, née
le t, juin t 601 et décédée en t 667. Son mari fut pasteur

réformé à Frankendaal et plus tard à Emmerich.
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N° !, en mémoire de François Barman, 61s de Pierre
et de Josine Raide, précités, né la Leyde en janvier {6'8,
pasteur de l'église réformée il Hanau, en {6~O, et profes­
seur de théologie il l'université d'Utrecbr, le 16 juillet166!.
Décédé il Utrecht, le 1t novembre t 679.

N° 3, en mémoire de Abraham Burman, fils de Fran­
çois Burman, précité et de Marie Heidanus, né en décem­
bre 1669, et décédé le 8 août 1687.

N° .i, en mémoire de François Burman, frère du précé­
dent, né il Utrecht, le HS mai 1671, pasteur réformé'
Coudum en 1695, à la Brielle, en 1698. En 170!, il fut
adjoint, comme pasteur, il l'ambassade envoyée en Angle­
terre, par les états généraux des Provinces-Unies, à f'oe­

casion de la mort du roi Guillaume III, et pour féliciter la
reine Anne de son avénement au t1~ne. Après avoir occupé
la chargede pasteuril Enkhuisen, et ensuite à Amsterdam,
il fut nommé, en t 7US, professeur de théologie, il Utrecht.

Il mourut il Utrecht, le!2 septembre 1719.

CIe M. N.

Le cabinet de numismatiqùe de la Bibliothèque royale
vient de s'enrichir d'un nouveau don de AI. L. Geelhand,
de Merxem. 11 s'agit d'une médaille fort rare, frappée
en 1(}96 pour rappeler le souvenir du bombardement et de
la reconstruction de Bruxelles. Le côté droit nous montre
la ville écrasée par les bombes et tout en flammes, Le

t t août 1695, soixante et dix mille Français, commandés
par le maréchal de Villeroi, avaient pris position au-dellSus
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d'Anderlecht. Le bombardement commença le 13 et dura
prà d'un jour. Plus de quatre mille maisons furent brü­
lées, 00 raconte que le duc du Maine s'amusa à prendre la
IoUr de Saint-Michel pour pointde mire. Unefièrelégende,
WIfItOf"dit lapidmi, il a mordu la piwre, se lit au-dessus
des clochers de Bruxelles. Le revers de la médaille repré­
sente 00 phénix renaissant de sa cendre, tout comme sur
la façade de la Louve. M. Geelhand s'est généreusement
dessaisi de cette pièce intéressante pour en doter le médail­
lier de tout le monde.

Écho du Parlement.

Depuis quelque temps on voit circuler des monnaies
dont l'aspect est celui des deniers carlovingiens et sur les­
quels se lit le nom MILO. J'ai la ferme conviction que ces
pièces sont de fabrique moderne. La trancbeest partieuliè­
rement mauvaise. Il existe plusieurs variétés de ces mon­
naies qui jusqu'ici n'ont été offertes que sous le manteau
et paraissentvenir du midi de la France.

A. M. F.

Notre honorable confrère, M. Guiotb, a annoncé, il ya
. quelques mois, par un pro,pectw, son intention de faire

parallre Je complément de l'Bi,toire numi,matique du
règne de Léopold 1". Cet important ouvrage, auquel il
tfuaille depuis plusieursanuéea, est terminéet prêt à être
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mis SOU8 presse; mais, avant de le livrer à l'imprimeur,
l'auteur veut être assuré d'un certain nombre de souscrip­
tions. Nous engageons donc les membres de la Soeiéié
royale,et, en général, les amateurs.de notre numismatique

belge, à concourir, par leur adhésion, à la publication forl
dispendieuse de cet immenserépertoire.

R. CH•

•

M. Heiss vient de terminer le premier volume de sa
Description générale des monnaies chrétiennes de l'E&p4­
gne, depuis l'inva&ion des Mores. Ce magniflque ouvrage
dépasse, en luxe de gravures, tout ce qu'on a fait jusqu'il

présent pour la numismatique d'aucun pays. Outre
soixante et dix planches de monnaies, cinq planches de
sceaux et de {acsimi/ede diplômes, on y trouve encoredis-

.ueuf portraits de rois ou reines d'Espagne, délicieusement
, gravés, et qui, pour les profanes, feront de ce livre un réri­

table album. Nous avons remarqué que celle galerie ne
contenait que les souverains légitimes; on n'y voit, CD

effet, IIi Charles III, l'archiduc, ni Joseph Bonaparte, Di

don Carlos.
R. CH.

Cata/ogo dei Museo "aziona/e di Napoli. Collezione
Santangelo. Monete Greche. Napoli, 1866, in-fol.

Ce magnifique catalogue est du nu signer Gius· Fia-
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reUi, le savant conservateur du cabinet national des
médailles à Naples. Il contient la description de 1~,437
médailles grecques d'or, d'argent et de bronze, IOUles

authentiques, plus quarante-trois pièces fausses ou dou­
teuses. Pour rendre sesdescriptions plus concises, l'auteur

emploie volontiers des signes d'abréviation. Les pages sont
divisées en deux colonnes. Dans la première figure la face
des pièces, dans l'autre les, revers. Aiosi pour une pièce de
~Ielaponrum :

4317. Testa muliebr. a 1 META. Spigacon foglia;
dr. (orse coronata de edera a dr, lEI. br. 16.

Il est regrettable qu'un ouvrage aussi important soit
denué de planches et qu'on n'y trouve pas même la gravure
des pièces inédites.

La collection entière a été achetée, par la ville de Na-'

pies, pour la somme de ~1!s,000 francs, le ?S août 186?S.

A. D.

Monnaiu fabriquée, à Brw:elle" en 1866:

f" Pièces de ~O fr. (effigie de Léopold I", avec la date de
1.86:i), POUl'. • • fr. 10,639,~60

,. ~ fr. (effigie de Léopold Il). 3,884,000

3" 1. fr. (id. id.).. 3,04t ,000

'" 50 cent.( id. id.). 3,403,000

Dans la liste que nous avons publiée, l'année dernière,
des monnaie, de cuivre frappées pendant le règne de
Léopold 1er, figurent le~ pièces suivantes: 1.0 centimes,
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tS49; 'centimes, tS!SO; tO cenlimes,tSlJ7 et lS centimes,
tS60. Ces pièces frappées pendent les années indiquées
el-dessus, l'ont été avec drs coins pOrtaIlt des dates aillé­
rieures. On leschercheraitdonc en vain.

R. Co•

•
Wiener numimaatüche Monat.hefle, redigirt und heraus­

gegeben von IYG. A. &GER. Wien, t866, 6Iivr., aree
pl., in-Se•

.M. Egger a publié, l'année dernière, six livraisons de Ja
Revue viennoise de numismatique. Disons tout d'abord
que ce recueil a tenu ce qu'il promettait, à son origine:
des collaborateurs distingués lui ont fourni des articles sur
des monnaies de l'antiquité, du moyen Age et des lemps
modernes. Nous ne pouvons donner iei les titres de tous
les travaux qui ont paru en tS66; nous de.vons nous
contenter de signaler quelques articles importants. M. de
Stupnicki a essayé de classer les deniers polonais des
Jagellons; le même numismate a envoyé à la Revue vien­
noise desconsidérations sur les monnaies des rois polonais
de la Russie rouge; M. l\fissong a examiné les essais de
monnaies de cuivred'Autricheet l'introduction de la petite
monnaie de cuivre dans les États héréditaires, jusqu·à la
mort de l'empereur François I". M. Kupido a écrit deUI
article , l'un sur les monnaies celtiques d'argent de la
d ècouvertede Jarendorf, village du comitat de WieseJburg,
en Hongrie, l'autre, sur des monnaies des Boiens hercy-

Googlc
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niens. M. Re~rdl, dans une étude sur les monnaies de
Simon Machabée, combat l'opinion singulière de M. de

Saulcy, sur l'antiquité de la numismatique judaïque.

L"illustre numisma&e français es& reslé seul à penser

quOAlesandre le Grand donna au grand-prêtre Jaddoua le

droit de frapper des moaaaies. M. Reiehardt joim à BOIl

travail les dessins de trois monnaies inédites du plus haut
inléré& : ce sont un demi-sicle d'argent de l'an 3, un sicle

d"argent de l'an ... el une- précieuse monnaie de cuivre de 1.
même aoDée.

La première liyraisoncontient une pièce qui iotéresse la

numismatique néerlandaise. Il s'agit du Borio d'or frappé
au Dom de l'empereur Frédéric III, par la ville frisonne de

Franeœer. Un peu plus loin nous trouvons un ducat de la

Gueldre au type ÙU ducat de Hongrie. On sail que plusieurs

villes el seigneun de la Hollandeadoptèrent, après la paeifl­

eatioll de Gand, ee type estimé, pour donner plus de crétJit

il leun espèces. Le ducat en question a pour légendes:
MO . AV • DV GEL-VA . VNGARIE (monela aurea

ducalus Geldriae valore Ungarie); CONFID' D1 • N­

o - MOVETVR. La Gueldre parait avoir bien~t renoncé

lA rémission de ce genre de .pièces. La province d'Overyssel
a également frappé des ducats hongrois. Ils portent MON

• ORD . TRANSIS' V • VN, avec saint Ladislas debout,
et pal,.0f&4 mga,.ia. C'est par erreur que l'on a attribué
eeue monnaie à Étienne Bocsby, prince de Transilvanie,

CAli. P.



Depuis quelque temps, les ventes de monnaies et de
médailles se succèdent presquesans interruption. Après la
grandeventede Théodore Bom, il Amsterdam, qui a duré
du 11 au 19 mars,estvenue, il Gand, celledefeuM. Pierre­
Jacques Goetghebuer, dont le catalogue comprenait sept
cent quarante-deux numéros, plus un supplément de cent
soixante-treize articles. M. Goetghebuer s'écait attaché à

réunir les monnaies du moyen Age el les médailles appar­
tenant à la Flandre, et, bien qu'il n'eût commencé il

former ses collections que dans un age déjà avancé, il étail
parvenu, en peu d'années, il se procurer une suite lorI
remarquable de monnaies flamandes.

La villede Bruges,où se font assez rarement des ventes
de médailles, en offre une à son tour; celle de leu
M. Anselme Vanden Bogaerde, On dit cettecollection assez
importante ; mais la manière Bingtllière dont le ~8calogue

est fait ne permet guère d'en juger; le rédacteur s'étanl
borné il indiquer, sousla rubrique de chaque souverain, le
nombrede ses monnaies d'or ou d'argent, sans dire quelles
monnaies. C'estun nouveau genre, un genre Benoiton, de
catalogue, mais on R fait mieux en France. Le beau
médailler de M. Lambert, à Dunkerque, vient d'être vendu
aux enchères, Ban8 catalogue du tout I Une simple affiche,
grande comme la main, faisait connahre le jour de la
vente(~6 mars 1867) et vousapprenait, in globo, que celle
collection se composait de tr.ois cent cinquante pièces en
or, deux mille deux cents en argent et mille trois centsde
bronze.

Les marcbands, seuls, ont pu se rendre à une pareille
invitation. Et, comme entre gens ayant un même Intérêt,

•
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l'enlmle comme disent les gazelles) ne peut manquer de
se produire, il leur aura été facile de se livrer, malgré
l'art. 4t~ du Code pénal fraaçais, à ce genre d'opération
qu'oo appelait jadis la graflnade et qui se nomme
aujourd'hui la révÏliOfi.

Au reste, depuis quelque temps, surtout en France, les
catalogues sont faits de manière que les amateurs ne
pui8ll6Dt plus aebeter eux-mèmes. Un lot de vingt-cinq il

trente pièces conviendra à un marchand, jamais 11 un parti­

eulier qui, pour avoir une seule médaille, ne voudra passc
charger des vingt-neuf autres.

R. CH.

~r. Hoffmann, 17, rue BIelle, il Paris, vient de distribuer
le catalogue des médailles grecques de feu l\f. Prosper

Dupré, dont la vente aura lieu le 2' avril prochain et
jours suivants. La collection des médailles greequea de
M. Dupré n'était pas nombreuse, trois cent soixante et onze
numéros; mais elle ne se composait que de pièces de pre­

mier choix et de raretés de premier ordre. C'est un écrin

de perles fines que les amateurs vont se disputer avec
acharnement. Ce catalogue, simple nomenclature, a été
redigé par M. Dupré lui-même. M. Hoffmann s'est con­

tenté de l'orner de deui planches gravées par M. Dardel
et représentant les pièces les plus précieuses de la

collection.
R. CR.

4- IInll. - TOMI V.

•

2lS



•

- 386

Nécrologie . - M. Guillaume-Herman Goddons, né à

Louvain, le t 0 avril t803, et décédé dons cettemêmeville,
le ~O janvier dernier, Ot partie du premier noyau d'ama­
teurs qui, à l'initiative de l'abbé Louis, fondèrent, il y 8

plu d'un quart de siècle, notre Société de numismatique.
Goddons avait réuni une assez jolie collection de jetons

hi toriques et de monnaies belges du moyen âge. Cette
collection, qui se composait de t ,40lS numéros, fut vendue
nux cnchères, le~.t. mai t8lS9. Depuis lors, notreconfrère
ne s'occupait plus guère de numismatique. Il assistait

pendant encore,de temps en temps,à nos réunions.

•

Digit zed by Goog1e
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SOCltr~ ROYALE DE flUftlISIlITIOUE.

.... r

EITIAITS DIS PROCt&-lKIB!UI.

Réunion dn barean dn 18 JanTler 186'.

-
Sur la proposition de M. Chalon, le litre d'associé étran­

ger est eonféré à M. A.-R. Caucich, directeur du Rullettino
di flum;amalÏca italiana, à Florence.

I..e même litre est conféré, sur la demande de M. \'anden
Broeek, à M. F. Seguin,savant archéologue el numismate,
à Genève.

Le Secrétaire,

CAM. PICQuj.

-.-

Le Président,

R. CHUON.
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SOCln~ ROYALE DE IUIISMAllQUE.

LISTE DES OUVRAGES REÇUS PENDANT LE tor TRIMESTRE t887.

Bolle ducali Veneziane. Venezia, t86!!. Par Barthélemy Cecchetli.
Bulletin de la Société des antiquaires de Picardie. Année f866, noS et ,.
Revue trimestrielle, fS· année, t. IV, oc&obre f866, et t"" année. t. l,

janvier f867.
Bulletin de l'Académie royale des seienees, des lettres, etc.• de BeI!Ïque.

311. année, 2. série, t. XXII, nOl 9, tO, Il et f2, f866 j t. XXIII,
noe t et 2, t867.

Bulletin de l'institut aniliéologique Iiépois, t, VII, se et dernim
livraison, 1866.

Bulletin de la Société scienti6que et littéraire du Limbourg, LVII,
ter fllcicule, t866.

Bevue numismatique française. Nouvelle série, t. n, annh t866, D- "
Il et 6, novembre et décembre.

Lettre i Il. le Dt L. Itrebl, sur quelques monnaies orientales, curieuses
ou problématiques, par M. F. Soret. (Dernier ouvrage de If. Soret.,
offert par son gendre i la Société numismatiqne.) (TrèS-rare.)

Supplément i l'essai aur l'histoire monétaire des comtes de Flandre de Il
maison de Bourgogne, pllr L. Descbamps de Pas, 1866. HomlD8l!e de
l'auteur.

Messager des sciences bistoriques. Année 1866, 5. et ,. livraisons.
Numismatiscber Verkehr, not ~ et 9,octoberl866, D'" 1et 2, janvier tll67.
Annuaire de la Société française de numismatique et d'archéologie. Pre-

mière année, f866.
Periodisches bescbreibendes Verzeicbniss interessanter Hünsen, ete.,

no " 186!!·66.
Memorial numismatico espaiiol. Barcelone, 1tl66.
Analeetes pour servir i l'bisloire ecclésiastique de la Belgique, t, III, IlI6e,

"" livraison. .
Bibliotbè9ue de l'Ecole des Chartes, 21' année, 60 série, t, Il, 6e livrai·

son,juJilet-août,1866j t. III, fr·linaisoll, 1867.
Glossaire du patois do la Suisse romande. Lausaune, 1866.
The numismatic cbronicle, 1866. Part. IV, new serie, no XXIX.
Bullelin de la Société archéologique do l'Orléanais, ~ trimestre de 1886,

no 112•
.lahrbücherj das .lahresbericht (1862-1861) des Vercins rur lIe1Ienbar­

siscbe, ete.
Zellschrift des historischeoVereinsfür Niedersacbson, 180S, 186'et 1865.
Siebenundzwanzigste, acbluodawanaïpte und neunuodzwaozigste Nach·

richt über lien historischen Verein für Niedersachsen, 18N, tll65et 1866.
Catal~ue raisonné des monnaies du comté d'Artoi., par If. Dewismes,

1866. Don de l'auteur.
Neues lausitzischcs Magazin. Glirlik, 1866, ln partie.
Ballische Studien, lu et 2. parties, 1866.
Bulletin des commis.ions ,royales d'art et d'arehéolo~ie, lie année, mai,

juin, juillet, août, septembre, octobre, novembre et déeembre 11166.
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CORRESPONDANCB.

Leur« ci M. R. CBALON, président de la Société royale
dt Numismatique, ci Bru:x:elles.

Genève, iD avril 4867.

MONsIEVR,

Ayant été Ct'8 jours-ci dans· le cas de faire quelques
recherches, et après avoir consulté la Notice sur le cabinet
dt numismatique dt l'université de Leyde, je remarque,
article Russie, qu'il n'y est pas question des monnaies de
cuir, dont parlent plusieurs ouvrages sur la numismatique
russe. Ceci me fait croire que ledit cabinet n'en possède
pas; Je me fais donc un plaisir d'en détacher trois de ma
petitecollection, que j'ai l'honneur de vous envoyer par la
poste, dans une boite de petit volume, vous priant, Mon­
sieur, de vouloir bien les faire accepter par le cabinet de
Leyde, ainsi que les dessins qui les accompagnent. Je ne
pois nullement garantir l'authenticité de ces pièces, vu le
nombre de contrefaçons qui en existent; cependant la
pièce carrée portant la marque T me vient de bonne
source, je la tit>ns de feu l'académicien M. de Krug, que
fai eu l'honneur de connaltre pendant mon séjour à

Saint-Pétersbourg.
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Il est question de ces monnaies dans l'Billoire de l'em_
pire de Rwsie, par Karamsine, et dans le Cours d'économie
politique, par Storch, publié en t 8HS. Voici ce qu'en dit le
premier ouvrage: II Un peuplemarchand ne peut se passer
II d'argent ou du moins de signes représentatifs de la
II valeur des choses; mais la monnaie n'est pas toujours
II de métal, Jusqu'à present, les habitantsdes IlesMaldives
Il y substituent des coquilles; oinsi les Slaves russes, dans
II le principe, ne fixaient point le prix des choses par l'ar­
• gent, mais par des peaux d'animaux, de martre,
Il d'écureuils, etc.

K Le mot kouni voulait dirc de l'argent. Bientôt l'in­
li eonvénient de porter AVCC soi des peaux entières nux
II marchés donna l'idée d'y substituer des morceaux de
.. peaux de martre et d'écureuil. JI est à présumer que le
Il gouvernement y apposait son cachet, et qu'au eommen­
Il cement lescitoyens échangeaient des peaux entièresdans
li le trésorcontre cesmorceaux... (Traduction française.)

Le mot russe /couni signifie proprement peaux de martre,
museau de martre et autres p~rtics de cet animal qui
tenaient lieud'argent monnayé. De là dérive le mot kounisa,

taxe que payait autrefois à son seigneur le serf qui voulait
se marier.

Ne sachant pas si vous avez sous la main l'ouvrage de
Storeh, sur l'économie politique, je vous transcris le pa8­
sage relarif à ces monnaies de cuir : Il Les Annales de
li noire patrie(la Russie) nous fournissent un faitcurieux,
« savoir: l'existence d'une monnaie de confiance repré­
Il sentant, non pas de l'or et de l'argent, mais des peaux

" el des fourrures. Dans le temps où les peaux servaient
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• de numéraire en Russie, l'incommodité attachée ê la

• circulation d'un numéraire si volumineux et si péris­

c sable, donna lieu à l'idée de les remplacer par de petits

• morceaux de cuir timbrés, qui par 16 devinrent des

• signes payables en peaux el fourrures.

• Dans la suite, et lorsqu'on commença à baure de la

.. petite monnaie, res signes représentèrent les fractions

Il des copeks d'argent. Ils conservèrent cet emploi jus-

• qu'cn t 700, du moins dans la ville de Kalouga et daDS ses

• environs, comme on le voit par un édit de Pierre .0.,
• du 8 mars de cette année, par lequel ce prince ordonna

• de les échanger contre de la petite monnaie de cuivre,

• qu'il venait de faire frapper pour cela. •

Celte monnaie s'appelait pol-polouchka, c'est-ê-dire un

demi-polouchklJ (le cope" = 4 polouchki), elle est figurée

dans l'ouvrage du baron Chandoir, pl. Il, ~2, n ft 4, et

porte au revers, en chiffre!! slaves, le millésime t 700.

Voyons malmenant ce que disent sur les monnaies de

cuir les ouvrages sur la numismatique russe qui ont paru

après ceux que nous venons de citer. En f834, M. de

Tflcherlkof a publié une description des anciennes mon­

naies russes, enrichie d'un grand nombre de planches,
ouvrage d'un mérite reconnu.

Il est fort à regretter qu'il n'ait rien dit sur les monnaies

de cuir, cependant pour ne pas passer tout à fait cet objet

sous silence, il nous donne les dessins de quelques exem­
plaires, ce sont ceux quê j'ai l'honneur de vous envoyer.

Le baron Chandoir commence son aperçu sur les mon­

naies russes par le chapitre intitulé Fourn&res, chapitre

bisaorique et très-intéressant par les détails nombreux dans
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lesquels il entre. Il le termine par la description de quel­
ques coupons de cuir, en émettant l'opinion que les com­
munautés avaient leurs marques ou monnaies de cuir
particulières. JIcite,entreautres, li l'existence de cescoupons
li comme monnaie, allestée par le moine Rubruquis, qui,
Il dans sa mission en Tatarie, vers l'an t CJlS3, eut l'occasion
Il de voir beaucoup de Russes il sa horde. • Rubroquis
fut envoyé par Louis IX en Tatarie pour nouer des intel­
ligences avec les Mongols, il' rendit compte de son voy.age
par une lettre fort curieuse, traduite du latin en plusieurs
langues.

Le catalogue de la collection numismatique de Reichel,
publié à Saim-Pétersbourg, en f SU, no manque pas de
nous dire quelques mots sur ces coupons de cuir. Reichel
les considère comme des marques des usines en Sibérie
et croit 'lire 1( marque d'apanage; " c'est probablement
l'explication des quatre lettres qu'il mentionne, tome I,
page 40lS, nD oilS4-3. yâ serait pour oud (oudiel), MtZ pour
marque. Le mot russe oudiel signifie un apanage. Nous
retrouvons ees deux premières lettres sur le destin d'un
coupon ou monnaie de cuir donné par M. de Tsehertkof.
Il est aussi il regretter que Reichel ne donne aucune
explication sur ces marques d'apanage. Les premiers
apanages en Russie consistaient en terres données par le
souverain à ses enfants, de là les princes apanagés.

Voici, d'après une note qui m'a été communiquée, les
différentes empreintes sur ces monnaies de cuir: un ero­
ehet, une étoile, un quadrupède, tète de face, quatre
étoilcs ou fleurs, une double croix, un oiseau, l'image de
saint Georges il cheval, au revers, J'inscription tsar et

Digit zed by Goog1e
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grand-prince Ivan; le mot Koudma, expliqué par Chau­

doir, nom d'une rivière qui tombe dans la Dvina, non loin

d'Archangel, enfin une empreinte de cette forme H.
Quelques-uns de ces types se trouvent sur les monnaies,

ainsi, par exemple, daos Cbaudoir :

Pl. Il, j, 0"7 et u,
Pl. Il, 3, n° ft.
Pl. Il, 5,0° 8.
PI. Il, !S!I, nOI 3 et ....

Et dans l'ouvrage de M. de Tschertkof :

Pl. XII, nOI f et t o.
PI. XIV, n° t t.
PI. XIX, 0° !S, ete.

La tête de face ou de profil se voit fréquemment sur les

monnaies russes anciennes.
Le catalogue du cabinet des monnaies et médailles

russes .appartenant au général d'infanterie Sehubert ,

publié à Carlsruhe, en t 857, ne fait mention que de deux

monnaies de cuir; celle sous le n° "'37, nous dit un article

des Berliner Bliitter {ür Müntz·Siegel. und Wappenkü"de,

n'est que de pure invention.

Veuillez, ete.,

FR. SEGUIN.
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MÉLANGES.

La gravure et la frappe des médailles étaient naguère en

Russie, comme aujourd'hui encore en France, le privi­

lége exclusif du gouvernement. Mais la Russie est un pays
de véritable progrès, un pays où la liberté civile (ait IOUS

les jours de paisibles et, par cela même, de durables

conquêtes dons les grandes comme dans les petites choses.

Après l'affranchissement des seris, est venu celui des gra­
veurs en médailles. Nous avons vu les quatre premières

pièces produites par l'industrie particulière. Ce ne sont pas
des chefs-d'œuvre, mais leur excessif bon marché en fait

de vraies médailles populaires. La première (et c'élait

justice) rappelle les nombreuses réformes que la Russie

doit il Alexandre Il; la deuxième est faite il l'occasion du

jubilé de vingt-cinq ans de mariage de l'empereur; la troi­

sième, pour le mariage du grand-duc héritier avec la prin­

cesse Dagmar, et la quatrième, en l'honneur du célébre

poète russe Lommossow.

R. Cu.

En f8!S!S, notre illustre maltre, Joachim Lelewel, fit

abandon il la Société de dix planches de monnaies noires,

admirablement gravées par lui, et destinées à un travail
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dont il avait réuni les éléments, mais à l'exécution duquel

il croyait devoir renoncer. Ses plancheset ses notes furent
coo6ées à un membre de notre Société pour être publiées
dans la Revue. Quatre planches parurent en 18lSlS, deux
eo 1856 et deux en t8lS7. A la mort de Lelewel, il restait
deux planches à donner encore, et avant de rendre les
cuivres à ses héritiers, nous eùmes soin de faire faire le
tirage de ces deux planehes, espérant que notre savant
confrère, gui avait entrepris de les publier, .s'acquitterait
de sa prOOlf'SSe. Aujourd'hui qu'il a formellement (ait con­
Dallre ses intentions, nous croyons être agréable aux
abonnés à la Revue en leur procurant, - même sanll
explications, - l'ouvrage complet de Lelewel. (Yoir les

planches XIII et XIV.)
R. CH.

Les numismates apprendront avec une vive satisfaction
que la Rivi3ta Rumismatica italiaRa, de ~f. E. Maggiora­

Yergano-Briehetti, dont la publieation avait été quelque
peu interrompue, ou plulàt retardée, continue à paraitre.

Nous avons reçu le premier fascicule du tome fi, compre­

nant 1840 pages et 2 planches. Ce cahier se compose des
articles suivants :

t· Dédicace (en style lapidaire) à Célestin Cavedoni;
t' Préface;
3· Monnaies de Charlemagne faites en Italie; par

M. Moulo;
.... Monnaies inéditesdes Palèologues, marquis de 1\Iont­

ferrat; par M. MAGGIORA-VERGAftO;
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liO Superstitions singulières, prières et mMaines mira­
euleuses] par M. Moulo;

6· Sur les Parpagliole de Plaisance, les ateliers qui les
ont émises ct leurscontrefaçons; par M. PALLASTRBLLI•

. Dans la seconde moitié du XVI· siècle et dans la première
moitié du xvu·, les ateliers d'Italie, comme ceux de France et

de l'Bmpire, frappèrent ce qu'on appelait des Parpagliok.
C'était des petites pièces de bas aloi, destinées au COIDJDel'Ce

de détail. Celles de Plaisance jouirent surtout d'l&De longue
faveur. C'est l'hisLoire de ces petites pièces qu'a entreprise
K. Pallaltrelli.

7° La monnaie de Saint-Marin; par M. MAGGIOIlA­
VERGANO;

8° Sur la monnaie de François de Viterbe; par
M. PORno GIULIO;

9° Description de deux tessères; par M. MAGGlollA-
VERGAI'IO;

t 0° Une monnaie inédite de Tortone; par LB IIÙB;

lin Un essai de la monnaie de Bologne; par LB IItlll;

t~' Quatre monnaies inédites de Montferrat; par
LB IItIf!;

13· Variétés: Sur une pierre gravée à l'emblème chré­

tien du poisson. - Notice et documents sur la monnaie de
Gènes. - Lettre à Damiano-Muoni. - M. Maggiora­
Vergano décoré de l'ordre de Saint-Marin. - Bibliogra­
phie.

Daos ce dernier article, M. Maggiora-Vergano parie de
notre Rene dans les termes les plus flatteurs et les plus sym­
pathiqpes. Nous le remercioos cordialement de ses seutiments
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de bonne conCraternité et, n008 faisons, de notre côté, les

vœux les plus sincères pour la prospérité de la Ri"iata.

R. Ca.

Le premier numéro de la Revue Ruminnatique {raR­
ÇtJiIe, de 1867, secompose des mémoires suivants:

te XXV·leUre sur la numismatique gauloise. - Mon­
naies dites à la croix ou à la roue; par M. F. DE SAULCY,
!6 pages er une planche;

!- Monnaies lorraines; par M. JULES LAURENT, U. pages
eL une planche.

3· Leure à M. de Saulcy sur quelques monnaies
inédites de princes croisés; par M. le baron DE PFAFFEN­

BOrPER, t3 pages et une planche.
Monnaies des rois de Jérusalem, Amaury Il et Jean de

Brienne (celte dernière frappée à Damiette); des seigneurs

de Sidon; des seigneurs de Tyr; de Jean de Montfort,

seigneur de Toron, etc., etc. Article des plus intéressants et

compléLement indispensable à la Numismatique des Croisades,
de M. de Saulcy.

4° Variations chronologiques du règne de Charles VllI,

à proposd'une médaille lyonnaise; par 1\1. P• MARTIN-REY,
7 pages.

L'expédition de Charles VIIl en Italie a-t-elle commencé

en U93, comme le disent une médaille faite à Lyon et tous les

chroniqueurs et les documents lyon~s, ou bien en i 40940,

comme le veulent les historiens du nord de la France?

Voici la solution que l'auteur donne de ce problème. A Lyoo

~ sUu. - To•• V. 30
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l'année commençait. la fête de Noël; c'était le compot mDDi­
cipal; à Paria et dana les actes l'Oyaux, à 1. fête de l'Annoll­

mation ; - écart entre les deuxdates, oeuf mois.

lSo Introduction à l'étude des jetons; par M. D'AFFIY

DB LA MONNOYE, 1lS pages;
6· Chronique, ete., 7 pages.

La médaille de SecuMUI.

La Revuede la Numiamatique belge a communiqué à ses
lecteurs (3" série, t, V, 1861, pp. 121·122, pl. IV) une
énigme métallique dans la belle médaille du ciseleur et
graveur hollandais Muller. Son appel pour la déchiffrer

et pour fixer l'histoire de ce SeCtlMm, qui y figure, a été
aussi infructueux que lesdemandes réitérées faites dans le
Navoracher (l'Intermédiaire des Pays-Bas), depuis
l'an 1861. M. Alex. Pinchart, à qui nous devons l'indica­

tion du ciseleur de celle belle pièce, renvoie ses lecteurs,

« plus versésque nous" , comme il s'exprime, à la Bible,

à laquelle lessujets de la médaillese rattachent,dit-il, selon
toute probabilité.

Mais il faut observer que le nom de Secundus ne s'y

rencontre pas. 00 doitdonc chercherla solutionde l'énigme

dans quelque u conte ou fabliau" du moyen-Age ou dans
quelque livre populaire (genre Nisard) de la littérature

du colportage, qui a paru avant le milieu du xvu· siècle,

lorsque Muller cisela son chef-d'œuvre à plusieurs ,:xem­

plaires. - C'est pourtaDt en vaio que nous avons par-



- ilSlS -

couru les liz cm" histoires de la collection de Lauenberg

et maintindez des recueilsoùsont entassés lespoèmes, etc.,
de ces temps. Nous étions même déjà enclins à croire
que feu M. Muller (t 6~3-1688) avait tout simplement
inventé cette histoire mystérieuse de Secundus, au lieu de

l'avoir empruntée à quelque bouquin ou à la tradition.
Mais voicique le hasard nous fit voir(le6 octobre dernier),
à la maison de ville d'Embden (alors tout fraichement
annexée), deux représentations de cette fameuse histoirede
l'introuvable Secundus. L'une était peinte, l'autre était
brodéeou travailléeau métier. La premièrese trouve dans
le vestibule à gauche, placée assez haut, l'autre dans l'inté­
ressante Rustkammer, collection superbe d'armures et
d'armes plus ou moins antiques. Avec quelque différence,

toutes les deux offrent à peu près les sujets ciselés sur
la médaille indiquée. Ce tableau et la tapisserie datent
aussi du xvue siècle, et, selonl'indication de la cicéronedu
Rustkammer, ils ornaient autrefois la salle où se tenait
le tribunal, y faisant peut-être concurrence avec le pre­

mier jugement de Salomon, l'histoire des fils de Brutus,
décoration ordinaire de ces appartements. Donc, l'histoire
de Secundus était populaire au xvn" siècle et n'a pas été
inventée par Muller. Il faut, coûte que coûte, ln retrouver

dans des bouquins ou manuscrits, allemands ou hollandais,
publiés ou écrits avant le milieu du XVII" siècle. C'està celle

chasse que nous convions de nouveau, avec nous, les

lecteurs de la Revue.

J. DIRIS.
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La croix de Saint-Ulrich Il'Âugabourg.

M. Chalon, dans la BevueNumismatique belge (.l' série,

r, IV, pp. 478-484, pl. XVIII), nous a donné la descrip­

tion de quatre, et les figures de trois variétés de la croix de

Saint-Ulrich d'Âugabourg. Notre cher président indique

de plus trois autres variétés, p. 484, sans en donner la

description. En voici encore un~ beaucoup plus petite

que les trois figurées à la pl. XVIlI. Nous la possédons

depuis notre enfance. Elle est de cuivre et parait avoir été
portéeassez longtemps.

La face représente à peu près la bataille du n° 3, où

l'ange, qui apporte la croix, est aussi tourné à gauche,

mais dans le bras inférieur on lit l'inscription du n° 2 :

CRUX S. VDALRICI.

Le revers représente saint Benoit à peu près comme

sur le n' 2, mais l'ans légende, et la Trinité, au-dessus de

lui, manque. Agauche, la figure de S. SEBASTIAN(va), el,

â droite, celle de S. ROCHVS. Au-dessous de saint Benoit,

le cercle rempli des lettres déchiffréesdans la Revue, p. 482.

J. DIRI.S.

Plomba de préaence dea arquebUliera de Gand.

Dans notre Easai d'une monographie dea médaillea el
tIIérequx dea corporationa armées deaPaya-Baa( f ~?SO-t800),
nous avons décrit deux méreaux de présence du serment

des arquebusiers de Gand, où sc voit leur patron, sain'

Digit zed by Goog1e
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Antoine. Nousles avionspris de l'ouvragede M. de Vigne,

Mœur&et usages, pl. XVI, na i, el pl. XV, n° 3. Mais cet
auteur n'expliquepas les trois T. et le G. ou le G. T. .qui

se voient sur les revers,' et nous n'avions pas non plus
indiqué leur signification. Pourtant, l'explication en est
très-simple quand on se souvient que le patron saint
Anloine s'appelle, en Oamand, Teunill, et que le G se rap­
porte à Genl(Gand). Les deux méreanx représentent aussi
au revers ces cochons connus sous le nom de Teunis var­
kens, les compagnons habituelsdesaint Antoine. Un hospice
riche, à I.eeuwarde, dit de Saint-Antoine, en garde encore
le souvenir, car, en automne, on y fabrique des saucisses,
dites vargemargen (saucisses de cochons), très-délicates,
dans lesquelles entrent des raisins, de l'orge cuite, de la
graisse de lard, etc.

Avis au baron Brisse... J. OIns.

Jeton de Charles Yan Laethem, i 6i 1, avecLaet.

M. Ed. Van den Broeck, dans son article intéressant et

instructif: Jetons frappéll par leIreceveurll et lesintendant&
du rivage de Bruxelles (Revue de la Numismatique belge,
i 866), a fait un appel aux numismates,pour comparer ses
données avec leurs collections de jetons. J'ai répondu à
l'appel, ct, après eramea, j'ai rayé plusieurs numéros de

la liste de Van Orden, commenon existants ou donnés par
erreur. Mais j'ai trouvé la variété du catalogue Callenfels,

na 168~J Van Orden II, na 186, avecLaet au lieu de Lat,
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que M. Van den Broeck n'avait vu nulle part en nature. Il
està 88 disposition.

J. Dmu.

La Revue de la numimllJtique belge, ,f.. série, t. V,
p. 36lS, nousdonne une intéressante notice sur lesmonnaies
nommées Monday coins, et accompagne celle notiee du
dessin de cene petite série de monnaies généralement peu
connue. Ces monnaies sont certainement les mêmes que
celles dénommées dans un ouvrage anglais Maundy money
frappées pour le Jeudi-Saint, Maunday-Thursday, ou
Maundy-Thursday. Cette seconde orthographe est celle
du dictionnaire de Johnson, qui nous dit que l\Jaundy,
d'après Spelman, dérive de mamle (aumône ou donation).
D'autres, continue Johnson, font dériver Maundy, de die,

mandati, the day on whlch our Saviour gave his great
mandate, Ihat we should loveone another,

Voici quelquesdétails sur la cérémonie du Jeudi-Saint,
extraits de : Â companion 1o the Almanacle; par Jobn
Audley, Londres, 1813, ouvrage probablement devenu

rare.
Maunday Thursday, the Tbursday before Easter, being

the day on whieh our tord washed the {cet of is Disei­

pies, and commanded them to wash one another's feet,
is calied in Latin, diesMandali, the day of thecommand :
or as we commonly speak, Maundy Thur,day. This prao­
tice was long kept up, more especially in the monasteries.
IL W8S intended not only 10 renew the memory of wbat
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Christ had done, but to exereise a real act of charity.
After the ceremony, liberal donations were made to the
poor of clothing and of silver money, and refreshment
was given them, to mitlgate the severity of the fast. As
tbis aet of our Lord was not esteemed to be sacerdotal,
the laity coriceived that they had an equal right with
Popes, Bisbops, and Priests, to imitate bis example of
bumanity (humility)and charity. The rich and the noble,
kings and etnperors, thoughr it an honourable distinction
ta wash the feet of tlae poor, and more espeeially to distri­
bute alms,

It is hardly necessary to add, the donations dispen.cd
on Maundy Tbursday, at St. James's, are a eontinuanea
01 this praetiee, Il was customary in most of the plaees
where the ceremony was retained to wash the feet of
tweloe poorper.ons, that beingthe number of the Apostles.
The ancient kings of England washed the feet of a num­
ber equal to that of the years which they had reigned.
Mande signified alms or donations, and the basket which

• held the bread and lilt>er money was called the Maundy­

basket.
F. SIGUUI.

M. Morel-Fatio vicnt de donner un supplément à SB

Nouee sur des{aux kreutzer. de Berneet du Yalai.~ dont
nous avons parlé, page MO du volumeprécédent.

R. Ca.
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Miscellanea numi,matica di CARLO Km'lZ. Venezia, 861,

in-S", 5'J pages et une planche.

Les cinq notices qui composent ce fascicule étaient
destinées il la Raccolta Yenela de M. Nicola Barozzi; mais
les événements politiques de l'année dernière ayant fait
suspendre et ajourner la publication de ce recueil pério­
dique, M. Kunz s'est décidé, en attendant, il faire
imprimer son travail. Voici le sujet de ces cinq disserta­
tions : t oSur l'atelier monétaire (zecea) de Crema; 'Jo les
sequins au type venitien de la monnaie de Trévour ; 5° sur
un petitdépôt de monnaies (cepetit trésor trouvé,paran-il,

dans un vieux mur, avait été engagé au mont-de-piété de
Trévise, et fut vendu comme gage abandonné); 4° Suino
de Venise, contrefait il Masserano; ~o quelques monoaies
obsidionales. La planche qui accompagne eeue brochure
est de M. Kunz, lui-mème ; c'est assez dire qu'elle est
parfaite,

R. Cu.

Fort fi lle Bemaerkninger om oldtidssymboler a{ stierne-,
kor -og cirkel-{orm a{Dr L. MULLER. Kjobenhavn, t861,

in- O . (Remarques sur les symboles de l'antiquité qui
offrent les formes d'un astre et d'une croix.)

Ln figure de la croix se retrouve sur les monuments les
plus anciens, sur les poteries de l'âge du bronze, anté­

ricurcs d'un millier d'années, peut-être, au christianisme.
1. lortilJet a publié récemment un volume sur ce signe,

Googlc
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qu'il considère comme un emblème sacré d'une religion
primitive dont le souvenir est perdu. M. le D' Muller, le
savant et illustre numismate de Copenhague, apporte, à

l'appui de cette idée, des preuves nouvelles. Selon lui, la
eroh, née du signe astéroïde qui a exprimé originairement
l'idée du monothéisme, a, depuis un temps très-reculé, été
en Asie le symbole de la Divinité. Elle el prime l'idée de
Dieu dans l'écriture cunéiforme, et c'est de celle croix
asiatique que provient la croix ansée de l'Égypte. Ajou­
tons, sans chercher à l'expliquer, que la crois, la croix
parfaitement figurée, se trouve sur des monuments anté­
historiques de l'Amérique centrale. Fiat 'U:J:!

R. Cu.

Kritik al E. RAPPS Oplattel.e al det ,orch,';.'elige kor«
01 CAriati monogram .om .ymboler poo .oldyrkel,en

al D' L. MULLIlB. Kjobenhavn, t866, in-S", (Critique
de l'opinion exposée par E. Rapp sur la croix préehré­
tienne el le monogramme du Christ comme symboles
du culte du solell.)

M. Rapp avait avancé l'idée que la croix en sautoir
placée par Constantin sur son Labarum, avait été choisie
par lui comme formant tout à la fois le monogramme du
Christ et l'emblème paien du soleil. C'était une espèce de
transaction, de fusion entre les idées anciennes et la reli­
gion Douvelle j un juste milieu, honnête et modéré, cher­
chant à contenter tout le monde. M. Muller repousse celte
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singulière idée, la figure~ n'est pas un emblème, ce n'est

pas une croix, c'est là lettre initiale du nom du Christ. Le
monogramme X, comme on le voit, par l'emploi qui en
a été fait dans les catacombes de Rome, était, avant le
IV- siècle, d'un usage général chez les chrétiens; c'est par

cette raison seule et sans mélange de paganisme qu'il fut
adopté par Constantin.

R. Ca.

Della %eeca Fabriane'B cenni ,toriei di Camillo RameUi.
Opera ristampata congiunte". corre%ioni, per A.R. CAU­
crea, socio onorario della Soeietà Reale di Numismatica
Belga, Firenze, t 867, in-8°, !6 pages et une planche.

Il a paru en Italie, alors morcelée en divers petits États,
d'assez nombreuses dissertations de numismatique locale,
souvent impriméesà petit nombre, par conséquent rares, et

qui parfois ont à peine franchi les limites du territoire qui
les a vuesnaltre. M. A. R. Caucich, l'intelligent éditeur du

Bullettino di numi,matica, a compris l'utilité qu'il y aurait
à tirer la lumière de dessous le bolsseau, en réimprimant
uccc ivement ces • introuvables •• Il a commencé par les

E qui es hi,toriques de Camille RameUi IUr la monnaie
rie FalJr iaflo, petite ville des États de l'Ëglise. Celtedisser­

talion, imprimée à Fabriano, en t 838, coi tipi dei Cro­
c ut, nous étnit parfaitement inconnue. 1\1. Leitzmann ne

l'a nit pas même mentionnéedans sa Bibliotheca numaria.

R. Ca.
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Monete inedite dei gran Mae,tri dell' ordine di S. Gio­
vanni di Geru&alemme in Bodi, dichiarate da P. LA11­

BBOS. - Primo mpplemento. - Venezia, f866, in-S",

!!O pages et une planche.

Nous avons annoncé, dans la Revue de 186!S, la première

partie de cette monographie qui avait paru dans un journal

grec, la NEA IIANMlPA. M. C. Kunz, le savant et zélé

numismate de Venise, avait eu l'heureuse idée de traduire

et de publier, en italien, ce curieux travail. Il vient égale­

ment de faire imprimer cette première suite presque aussi

considérable que l'œuvre primitive. ~I. C. Kunz, qui est

tout à la fois numismate et excellent dessinateur, a, lui­

même, gravé la planche de douze monnaies qui accom­

pagne sa brochure.

IL CH.

La Société numismatique de Manchester vient de faire

paraitre la quatrième livraison ou cahier de ses Proeee­
ding,. Ce fascicule de t 6 pages, petit in-oi°, imprimé sur

papier teinté et avec ce luxe habituel aux Anglais, qu'on ne

peut atteindre qu'à grands frais sur le continent, se com­

pose do compte rendu des intéressantes séances de la

Société, et de quelques mémoires et notices lus devant la

Compagnie. On y remarque un Supplément, donné par

l'honorable président de la Société, M. Charles Clay, à sa

Monographie numismatique de file de Man. Un discours

de M. Delmard sur l'utilité des médailles antiques pour
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porter la lumière dans les ténèbres de l'histoire. Sujet un
peu usé, et par cela même plus difficile à aborder, ete,

On regrette de ne plus trouver, dans ce quatrième cahier,
les magni6ques planches photographiées qui ornaient les
cahiers précédents, et dont la perfection était réellement
étonnante.

R. CR.

Les n" XXIV et XXV du journal de la Société numis­
matiq ue de Londres (the numiamatic. chronicle) se compo­
sent des articles suivants :

t" Quelques médailles et médaillons romains achetés
récemment par le British Museum, par M. MAnDEN, Esq.

~. Découverte de monnaies d'Allectus, parM. W. Allen,
Esq.

3° Note sur deux deniers englo-saxons inédits, par
M. JORN EVANS, Esq.

'0 Sur les Nen-go, par M. ERNEST SATOW, Esq.
:)0 Explication de la table des Nen-go japonais, avec un

tablenu ajouté pour en faciliter l'usage, par M. JODl'
WILLIAIIS, Esq.

6' Publications nouvelles; mélanges, etc.
7" Sur quelques médaillons romains, rares ou inédits,

pur M. JODN EVANS, Esq.
So Pièces trouvées il Holwell, dans le comté de Lei­

cester, par le Rév. AS5BETON POWl'iALL.
9" Ce qui distingue les deniers de lienri IV, Henri Vet

Henri VI. Lettre de M. LONGSTAFFE, Esq.
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10" Far!hing pesant d'Edward IV, par M. J.-F. NECI,

Esq.
1t - Sur deux médailles d'or de la reine Êlisaberh, par

M. S.-F. COlWlAN, Esq,
t j' Publications nouvelles; mélanges.
Cmq planches accompagnent ces deux livraisons.

R. CH.

Berliner Bliiller fût' Münz-, Siegel- und Wappenkunde.

IX Heft (Dritten Bandes, drittes Heft.) ~Iit Tarel 37,

39, U. Berlin, Ferd. Schneider, 1867, in-S",

La dernière livraison de la Revue de Berlin contient
les articles suivants :

t - Monnaies inédites de la collection de M. le baron de
Prokesch-Osten, internonce à Constantinople, par le baron
DE KOEHNE;

Ce sont.: une tétradrachme de Hyspaosines, roi de la
Characène, une didrachme d'Eleutherna de Crète, une
didrachme d'Elyros de Crète, une tétradraehme de Héra­
eléa de Crète, et enfin un statère d'or de Cyzique.
~ Les monnaies d'Asandre et de Polémon ter, rois du

Bosphore, par M. le baron DE KOEBNE;

3° Les monnaies de Vaballatbus, par M. le Dr ALFRED
VON SALLET;

4- Unelettre d'Eckhel, à lacomtesse de Bentink, publiée
par M. le Dr JUL. FRIEDLAE!lDER;

'/
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lSo Observations sur des monnaies des Vandales, par

M. le D' JVL. FRIBDL!ENDIR;
6" Monnaies inédites du moyen Age (Silésie), par

M. H. DAKNENBERG;

7° Une pièce d'essai inédite de la Silésie (da duc Fré­
déric Il, UiU), par M. C. F. TIlACBSIL ;

8° l\lonnaies de cuivre du Mexique, par M. le baron
DB KOEBNI;

go Un sceau, récemment trouvé, de Mestwin le', duc
de la Poméranie orienlaie, par M. E. STREBLU.

Pour finir, des Mélanges, les dernières monnaies cou­
rantes, lesdernières médailles et une revuebibliograpbique.

CAli. P.

Die MünzeR "nd Medaillen Gra"bündem, bescbrieben
und abgebildet von C. F. TRACBsEL. Berlin, J. A. Star­
gardt, f866. In-8°, mit einer Tafel. Erste Lieferung,

Cette première livraison des Monnaiea et de. médaille.

du canton dei GrilORl, de M. Trachsel, contient la descrip­
tion de cinquante-einq pièces de l'évêch é de Coire, depuis
l'époque celtique jusqu'à l'évêque Thomas de Planta,
flS4.8-US6lS. Le canton des Grisons, pour se développer,
a suivi la même marcheque la Suisse, la patrie commune.
Il n'a pas fourni moins de dix ateliers monétaires. Avant
l'ouvrage que nous annonçons, on avait une étude de
M. J. Bergmann, de Vienne, sur les monnaies de Coire.
Quant à G. E. von Haller, dans son Cabinet de, flWMaiel
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M la SMille, il ne eonnal; pa8, de l'évêché de Coire, de

monnaie plus ancienne qu'une pièce d'or de Pierre

Rascher (tli8t-IGOI). M. Trachsel, lui, commence sa

&érie par un Regenbogensdlue8lel, petit plat ll'are-en-ciel,

portant l'inscription JlVJ, et qui se trouve au cabinet de

Berlin. Ces pièces se rencontrent en Bohême, en Bavière,

en Suisse et dans le nord de l'Italie. On.est d'accord aujour­

d'hui pour reporter à une époque antérieure à la domina­

lion romaine la date de leur frappe. Coire a été un atelier

monétaire carlovingien; plus lard viennent I~ bractéales

au bouquetin qui forme les armoiries de l'évêché el de la

ville de Coire, chef-lieu de la Ligue Cadée, en allemand

Gotte,ha~bund. On compte en tout, pour l'évêché, vingt­

trois monnaies différentes, depuis les deniers et les brac­

téales jusqu'aux dùcats du siècle dernier. Disons pour

finir que la publication de M. Trachsel est faite avec le

plus grand soin.

CAli. P.

Parmi les médailles nouvelles, qui nous ont été com­

muniquées, nous devons citer spécialement celle de

Rossini, par M. Hugues Bovy, de Genève. Celle médaille, de

grande dimension (GO millimètres), offre, d'un coië, la tête,

à gauche, de l'illustre compositeur, avec la légende :

GlOACHJNO ROSSINI. Au revers, dans une couronne de

laurier: NÉ LE!9 FÉVRIER t792.

L'œuvre de M. Bovy révèle, c~ez ce jeune artiste, des

qualités précieuses qu'il doit se faire un devolr de cultiver.
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La tête du vieux maëstro est d'une grande ressemblance et
pleine de vie. Nous nous permettrons, cependant, de faire
remarquer à l'auteur qu'un peu plus de fioi dans les
cheveux paraîtrait indispensable. Ils ne sont que mauU

et comme sortant du tour à portraits. Mais c'est là une
critique de détail qui n'ôte rien au mérite réel de cette
belle médaille.

R. CH.

La Société pour la oomervation de! monument, hülo­

rique. et de! œuvre, d'art dam la province de Luxembourg

(belge), qui, depuis t 86~, avait interrompu ses publica­
tions, vient de faire paraltre, à la fois, le ,- cahier du
t. IV et le ter cahier du t. V de ses Annales.

Cette association, qui était primitivement uoe émanation
de l'autorité provinciale, est devenue une société particu­
lière et libre. Elle a changé son titre; c'est aujourd'hui
l'ln.titut archéologique du Luxembourg. Ce changement
de titre et de position n'apporte aucune modification, ni
dans le personnel, ni dansles travaux de la Compagnie. On
l'a jugé nécessaire en présence de 10 création nouvelle d'un
corps officiel, institué par arrêté royal, le comité provin­

cial de. corre.pondants de la commi"ion royale de.

monuments, avec lequel la Société paraissait taire double
emploi.

R. CH.
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Proœeding, of the Manchester Numilmatic Society, e,ta­

blilhedMay 27th f8~&. CHAS CLAY, M. D. président. ­
Part. V. - Manchester, A. Ireland and Co, printers,
Pail Mali. 1867. In-4·. 2& pages et 2 planches.

La publication de cette cinquième partie a suivide bien
près celle de la quatrième, dont nous avons parlé
ci-dessus, page 463. Lecahier se compose de :

1° Les raees gauloises en Bretagne, introduction ethno­
logique à La Bretagne ,ous Septime Sévère, etc., par
M. DELIIARD, lue dans la réunion de la Société, du 28 dé­
cembre 1866.

Cette introduction est un exposé très-sommaire et très­
lucide des opinions de l'auteur sur la question de l'origine
des races qui peuplaient la Gaule et la Bretagne, lors de
l'invasion romaine. Ces questions d'origines • qui se
perdent dans la nuit des temps Il auront toujours le privi­
lége de fournir de la pâture a1;1x faiseurs de systèmes, et
aux discussions interminables.
~ La Bretagne sous Septime Sévère, avec des notices

sur Julia Domna, Caracallal et Geta et des illustrations
gravées par l'auteur. Dissertation lue par M. DELIIARD,
à la réunion du 2~ janvier f 867.

Deux planches de médailles, gravées (sur pierre?) à la
pointe, accompagnent ce travail et le rattachent à la
numismatique proprement dite.

3° Liste des deniers consulaires exhibés, dansla même
réunion, par le même M. DELMARD.

La liste sera continuée. M. Delmard parait avoir une
suite très-riche decettesortede pièees.

l-I SiaB. - TOD V. 34
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'0 Mélanges et catalogue des ouvrages acquis par la
Société.

On trouve dans les mélanges, l'annonce d'un vol consi­
dérable de monnnies américaines, fait à M. F. F. Mick.ley,
Esq., à Philadelphie. Des voleurs s'introduisirent par le
toit de la maison et enlevèrent pour environ rso,ooo .francs
(valeur intrinsèque) danscelte inestimable collection.

La perte est réellement irréparable ; car il est probable
qu'on sesera empressé de dénaturer les pièces de conviction
en les fondant. Et beaucoup de ces monnaies étaient dc la
plusgrande rareté et mème uniques 1

R. Cu.

Rechargemens (ais tu esquevim de Chastelien et de
Pondrelouz, l'an Xlllla et XXII, quatre jours de sep­
tembre.

Corn EIOr plusieurs différens esstensunc jour passeit entre
les sangnours de vénérable Capitle de Liége d'une part, les
manans et surséans des dictes vilbes d'altre part, nous
rechargismes ladictc court l'an mn" et XXI; et entre les
altres poins a case dez deniersnamusois que li dis manans
et surséans doent par an ozdis sangnours por l'assiese ou
borgesie, nous rechargesiens alle dicte court que oos alast
à Namur, assavoir dois homes de part lesdis sangnours,
dois de partIes dictes vilhes, aveuk dois des esquevins delle
dicte court por enquerir et savoir que deniers namusois
valoent à jour et terme delle date des lettres qui de ce et
d'altres poins fasoent mention, les queiles lettres li dis
esquevlns wardoent en leur coffre. En en ensiwant notre
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dit rechargement li dis esquevins se traissent à Namur el en
présence des homes commis tant por le dit Capitle com por
les dictes vilhes, enquérissent a gran rechivoir delleeonteit
de Namur de dit fait qui en tesmongnat par le manière
eontenuwe en lettresde record des dis esquevins sayelleez,
et assi contenuwe en une cédule signée de son signe
maoueiJe i etcelitesmongnage ne sumastmieaz dis manans
et surséans qui por ce enviont pardevant nous leur comis
etdéputois en présenche d'alcuns des sangnours de dit
vénérable Capitle, et awist plusieurs altercations entre eaz
partant que li dis manans ne voloent mie tant payez que
lidis sangnours en voloent avoir; finalement por plus jus­
tementyestres infourmais de pris et valoir de ehesdeniers
oamusois, nous, aile requeste des dis sangnours, fesimes
évokeir et citeir pardevant nous a une jour certain plu­
sieurs tesmons, assavoir le grand rechlvoir, aleuns terriers,
leur clerc et altres tesmons, elles examinames suffissament
etdeutement, tous et singuleirs, liqueis tesmongnont que
une denier nammois et une denier lovengnis astoent d'une
pris et d'une valeur et qu'il levoent a censde sangnouret
alisi payevent a cheaz az queis li dis sangnour devoit cens
noel deniers namusois por une vie:: gros, compteis teils
douse vies gros por une bon {ran; en déclarant que li
denier namusois ou lovengnis montoit une prikette moins
dois copilhes et demie; et en ouItre oyus ensiet examineis
Ies dis tesmons, sy mandames pardevant nos les cangeurs
de Liége sermenteis, az queis nos remostrames yceli diffé­
rent, et les rcquérimes qu'il vosissent par leur ensemble
oyr leurs aisneis et visenteir leurs papiers et nous raporteir
par serimens chu qu'il troveroent et savoir percent delle
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dicte question. Sy fÎ8ent li maistres des cangeurs por ce
appelleir le dicte conpangnie, parlent ensemble, oyrent
leurs aisneis, visentont leurs papiers et comparurent lende­
main pardevant nous et toosd'une accord par le vive vois
et boche Henry de Warouz le jovene, cangeur de nous la
justice, Osent dire et remostreir à nousque ilhs ne savoenr
parfaitement à parleir delle valeur des deniers namusois,
mais trovoent en leurs papiers auctentikes par le tesmon­
gnage et déclaration de leurs ancbiens, que ilh avoit telle
differencbe entre les denier. ligoi. et les lovetlgni., aS88­
voir que les owyt deniers ligois eompteis dois tourno;' p?r
une denier fasoent une viez gros, dont les douze viez gros
valent une bon fran d'or, et les noef deniers loveugnis ne
fasoent que owyt deniers ligois ou une viez grosdont les
douse valent teil fran com deseur, Parque oyut avis et
déliberacion entre nous sor tout ce que dit est considereit
qu'il astolt 8uffis8ment tesmongniet pardevant no~ que li
deniers namusois et lovengnis astoent tout d'une pris et
d'une valeur, et en recharge aile dicte court qui por ce
astoit mandée pardevanl nous en présenehe de ambedois
les parties qui avoent abligyet el remostreit tout ce que ilh
leur avoit plaisit por venir à leurs intentions, disimes par
loyque li dis manans et surséans por ledicte assiese oubor­
gesie dont lesdlctes lettres ou chartres qui sont e,ns coffre
desdis esquevins (ont mention payassent d'an en an az dis
sangnours en teile manièreque deseur cst eontenut, aSSB­
voir noef deniers namusois ou lovegnis por owyt denier
ligois ou por une viez gros, et les douze viez gros en le

valeur d'une bon fran d'or. (Échevins de Liége,lII, lSlS v·.)
(Communiqué par M. S. Bo~s).
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L'Amérique prend soût à la numismatique. Et, comme
lout ce qu'elle fait, elle le fait vile et bien, il est à prévoir
qu'elle marchera li pas de géant pour rattraper la vieille
Europe. Quelleconcurrence à nœ pauvres amateurs que ces
néo-numismates du Nouveau Monde, riches à millions et
jetant l'or li pleines mains pour I8tisfaire leurs ardentes
convoitises 1Déjà, aprèsla Société deMontréal, sont venues
celles de Philadelphie et de New-York. Pour les spécula­
teurs, c'est le moment d'acheter. La hausse est inévitable,
et quelle hausse Il Il Y a là mieux à faire pour eux que
dans les Langrand, lesmexicains, les.métalliques, eie., etc.
Au pis aller, il leur resterait toujours quelquecbose.

R. CH.

Dans la listedespublieatlons périodiques que nous aVODS
donnée, ci-dessus, page t86, nous avons oublié de dire, à
propos des Mw,tudien de M. le Dr Grole, que le recueil
du même auteur Bliitter (ûr MNnzkunde, qui avail paru
de 183:S li t838, se composait de quatre volume in-"'·,
avec nombreuses planches.

R. CH.

Nous 1'enons de recevoir, de la Société numismatique
de Montréal, au Canada, une petite brochure de qua­
torze pages, reproduisant divers articles de journaux qui
concernent celte association; à cet emei était joint UDe
feuille in - pIano intitulée Â Chronologieal N..naÏIfI'Wic

compendium of the twe/ve Cae.ar., aM a IWtnmary of
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remar/rable, EvetUt /rom the Birth of lulilU Coaar
B. C. tOO, to the death of ,aint John the Evangelilt,
A. D. 100. arranged by STANLEY C. BAGG. F. N. S. mem­

ber of the Numismatic Societies of London, Philadelpbia
and Montreal.

Ce tableau synoptiqse est d'un uS8~ commode et utile
pour les amateurs.

R. CH.

M.Vander Chijs, le !lavant et zélé conservateur du Musée

de Leyde, continue à publier, tous les deux mois, dans le
journal de Leydlche Courant, la liste de tous les accrois­

sements de son cabinet, des acquisitions qu'il a faites, des

dons qu'il a.reçus, C'estun excellent exemple qu'il donne il
ses confrères des autres pays, maisqui, malheureusement,
n'est guère imite.

R. CH.

L'Art gaulois ou les Gaulai, d'après leur, médaille" par
M. EUGtl'lE HUCHER. Le Mans, t867, in-40°.

La huitième livraison de ce curieux recueil vient de
parallre. Nous avons déjà eu plusieurs fois occasion de
parler de l'entreprise de M. Hucher, qui s'est proposé de

retrouver l'art lies Gaulois en grossissant à la loupe leurs
monnaies. Ce procédé a donné, san,s doute, des résultats
intéressants,maisquelquefois si inattendus, si drôlesmème,
qu'on est tenté de sourire. Que dire de ces chevaux dislo- .

1

J
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qués, de ces cochons impossibles? Il Ya surtout une pièce
qui nous intrigue, c'est le n° ~ de la planche t8, au revers

de laquelle se "oient deux béquillards qui ont l'air de solli­
citer les passants, avec la légende gauloise: K~RJ9A
(Carita) qui ressemble singulièrement il de l'italien.

Un texte, nous le répétons encore, est indispensable
pour tirer de ce travail le fruit qu'on a droit d'en attendre;
et, bien qu'il ne soit pas annoncé dans le prospectus, nous
espérons que M. Hucher se décidera il le donner.

R. CH.

Monnaie, de Durbuy. Le t2 novembre tS8, Gérard de
Luxembourg, seigneur de Durbuy, fait connallre que,
Hugues de Chalon, évêque de Liége, s'étant plaint, par
l'intermédiaire de Jehan de Chalon, que lui, Gérard, en
'aüant battre monnaie, avait porté préjudice il l'évêché de
Liége, il a, par obéissance il son seigneur Henri, comte de
Luxembourg et marquis d'Arlon, suppriméladitemonnaie
et promis de ne plus en battre ni en faire battre, jusqu'au
moment où il pourra prouver il l'évêque et au comte qu'il
en a le droit. Ont comparu comme témoins: Soisiers de
Borsiet et Évrard Dossen, seigneur de Peeres, lesquels
avaient intimé il Gérard de Luxembourg, de la part de
Henri, la défense de battre monnaie.

(Inventaire de, charte. de Saint-Lambert,

fi Liége, n°439.)

A-t-on retrouvé ces monnaies de Gérard de Luxem­
bourg, seigneurde Durbuy?

R.CH.
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LaMonnaie de Bruxelles s'occupe, depuis quelque tempe,
avec une grande activité, de la fabrication des pièces de
vingt francs au type de Léopold Il. On s'accorde à consi­
dérer cette nouvelle monnaie comme parfaitement réussie.
En effet, M. Wiener, tout en restant dans les conditions
exigées pour les monnaies, c'est-à-dire la possibilité d'être
empreintes à la presse et l'épaisseur voulue pour êU'e
empilées, a su donner à la tête du roi un relief tout à fait
exceptionnel et double de celui des pièces italiennes.
Il avait à lutter contre une nutre difficulté: conserver la
ressemblance, faire du réalisme, cela en présence de la
tèle romani,ée et tout idéale des monnaies françaises jet,
celte difficulté, HI'a également surmontée.

R. Ca.

Nécrologie. - Notre zélé correspondantet collaboratepr,
M. le baron F. J. A. de la Fons-Melicocq est décédé à

Raismes, le 8 juin dernier, à l'âge de 6.i anset Sil mois.
On annonce 'aussi la mort de deuxamateurs hollandais,

M. le colonel NOOI, à Harderwyk, el M. le professeur Baart
de la Faille, à Groningue, dont le nom, il y a quelques
années, retentillait, si souvent, dans les ventes de Gand.
Encoredes collections qui vont être dispersées!

R. Ca.
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SOClnE ROYALE DE IUlIS.AIIOUE.

·... r

IITl!lTS DU PIOciS-URBAUI.

Réunion du bureau du 18 anU 188'1.

-
Sur la proposition de MM. Chalon et Vanden Broeek, le

ûtre d'associé étranger est conféré' :

MM. le Dr Jo.. BERGIlA.RK, conservateur du cabinet des
médailles' Vienne.

HEISS (..tlois), ameur de la monographie des mOI)­

naies chrétiennes de l'Espa8ne, ~ Madrid.

Le Secrétaire,

CA•• PICQIIi.

•••

Le Prélident,

R. CBALOR•

•
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l\éllD.lOD extraord..lDalre da 15 mal 1867, l GaDd.

Pré,ent': MM. CRALOl'f, prélident; VUDU BROEeI, tré­
,orierj PICQUt , ,ecrétaire j VAIlDIR AtlWEBA, colonel
MIURS, Uop. WIIIlIR, lieutenant-colonel MAILLIIT, PIIl­
eUART, capitaine COCUITBUX, membre, etfeetifi j MAUS,

comte de Limburg-Stirum, SuauRI fils et CU. 0l'f08IRA,
corre'pondanù regniwle,.

MM. le chanoine Béthune et Edm. Vander Straeten
s'excusent, par lettres, de ne pouvoir assister l\ la séance.

M. le président informe l'assemblée que l'AcadéDlie
d'archéologie de Belgique prie la Société d'engager un
certain nombre de numismates à assister au Congrès
archéologique international qui s'ouvrira à Anvers, le
~lS août prochain.

La Société. avait décidé, l'année dernière, qu'une délé­
gation serait donnée aUI membres manifestant le désir

• d'assister au Congrès.
Se sont (ait inscrire: MM. Cocheteux, Meyers, de Coster,

Wiener, Chalon, Picqué , Pinehert , Vander Auwera,

lailliet et Dugniolle.

1. le président saisit eeue occasion pour annoncer aUI
sociétaires que, par faveur spéciale, ils pourront se procu­
rer, nu prix de sept francs, la médaille commémorative du

on rés, gravéepar M. Léop, Wiener.
, ssemblée passe ensuite à la discussion des titres des
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candidats à proposer cn remplacement d'un membre hono­

raire, de deux membres effectifs et de deux correspondants

regnieoles.

M. Durand, de Genève, annonce à M. le président un

nouvel envoi de médailles ..L'assemblée renouvelle ses

remerciements à l'honorable membre qui, en toute circon­

stance, tient à cœur d'obliger la Société royale de numis­

matique.

M. le président croit devoir rappeler à l'assemblée, qu'il

sera donné aux membres présents à la réunion générale

du mois de juillet prochain un jeton frappé spécialement

pour cette circonstance.

Comrnunicatioru scientifiques.

M. Léop. Wiener met sous les yeux de l'assemblée l'essai

de la nouvelle pièce d'or de vingt francs de Léopold II de

Belgique.

M. Chalon communique l'empreinte d'un denier, qui

lui a été envoyée par M. le baron de Pfaffenhoffen. Cette

pièce, imitation des deniers écossais à la tète de profil, porte,

du côté de la téle, la légende ~e:nRIaV8 COM6(s).
de l'autre, INa 1 V6IJ 1DaI 1DV8. M. le baron de

Pfaffenhoffen, qui, d'abord, avait cru y voir une monnaie

de CUEL(inbourg), fail observer qu'il n'y avait point, à

l'époque de cette pièc~, de comte Henri de Culenbourg.

Il invite les membres de la Société à chercher le mot de

cette énigme. M. Chalon rappelle que la Numismatic
chronicle a publié, jadis, parmi des imitations de deniers

anglais, une pièce à ln tête de face, portant également
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Benricu Come•• Il se demande si cette pièce et celle de
M. de Pfaffenhoffen ne viendraient pas du même comte
et du même atelier.

M. Serrure, fils, exhibe une précieuse monnaie d'Ypres
du XIe siècle.

Elle porte, au droit, UDe tête casquée, placée entreune
épée et une bannière, et la légende I-PER- EA, qu'on
lit à rebours. La légende du revers est douteuse. La croiJ

du centre ressemble il celle qu'on trouve sur les deniers de
Baudouin IX.

M. le colonel Meyers propose de lire, au revers. S. Mar·

tinw i (.anct'" Martinw lpren.i.). Il fail remarquer
qu'il existe une grande analogie entre ceue pièce el les
monnaies de la trouvaille de Maeslricht.

M. Serrure abonde dans le sens de M. Meyen. Pour

approuver la lecture proposée, il se fonde sur eeue consi­
dération que, dans l'ouvrage de V. Gaillard IfIr 1" tnOII­

aie. de. comte. de Flandre, il est parlé de denien frappés
il Bruges, au XIe siècle, et portant St. Donat",. Toulef'ois,
il faut admeure, pour la pièce qui DOUS occupe, quele­
a la valeur d'un n.

M. Chalon failobserver qu'à l'époque indiquée ci-dessus,
on eonfondail souvent ces lettres l'une avec l'autre.

L'assemblée se range à J'opinion de MM. Serrure el

Meyen.



-.ut -

M. le conseiUer Maus produit une belle médaille de
mariage, gravée par Pierre van Abeele, peintre et médail­
leur hollandais du XVII" siècle. Le droit représente Junon
Prorauba, et le revers Vénus, tenant un cœur et traînée
par ses cygnes.

M. Vander Auwera exhibe une variété intéressante de
la médaille de petit module du poëte brabançon J.-B. Hou­
waerC. Elle porte, au revers, la légende: S. Jan Baptista
HOI>Watrt, 1!S7i. Le poëte avait trente-huit ans, lorsque
celte médaille fut gravée.

M. Piequé communique à l'assemblée deux méreaur de
brasserie!l anversoises, du xvI" sièele, L'un porte, au droit.
un (ort entouré d'eau, le nom de la brasserie le Châleau
(Cultel) et la date de i !SSO. Au revers, se trouvent une
main, une étoile et un d. L'autre méreau représente, d'un
côté, une vued'Anvers prise de l'Escaut, et, de l'autre, une
main, un point el un p.

MM. Vander Auwera et Mailliet soumettent à l'appré­
ciation de l'assemblée quinze jetons inédits, des Pays-Bas,
du xv", du XVI" et du XVII" siècle.

M. Pinchart communique quelques spécimens de sceaux
de la collection de l'État, reproduits par la photographie.

M. le conseiller Maus manifeste le désir de voir frapper
en Belgique des monnaies-médailles, ou monnaies histo­
riques, à l'imitation de ce qui se fait dans quelques États

- de l'Allemagne, pour conserver le souvenir d'événements
importants.

M. Vanden Broeek exhibesix jetons de Bruxelles, de la
première moitié du xn" siècle. Ils portenttous, au revers,
l'archange saint Michel, tel .qu'il est représenté sur ~n
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jeton, publié dans la Revue de la numiamalique belge,
t. IV, 4,8 série. Ce sont, pense-t-il, les premiers que les
magistrats de la cité brabançonne aient fait frapper. Quel­
ques-uns de ces jetons ont, au revers, des armoiries de
familles patriciennes; les autres portent des emblèmes
banaux, l'écuécartelé aux quatre lions de Brabant, lechâtel
il la croix, une croix cantonnée de tierces-feuilles, etc.

M. Serrure communique il l'assemblée un daalder fnppé
au nom et à l'effigie de Philippe Il, pour la province
d~Overyssel, et à la date de 1ts80; le revers porte le type
et la légende ordinaire des monnaies royales.

Le même membre présente encore une pistole d'or1

de Théodore de Bronck.horst, baron de Batenburg, imitée
d'une monnaie italienne.

Le Secrétaire,

CAMtLLE PICQut.

a

Le Préddent,

R. CHALON.

Réunion dn bureau du 1'1 mal 1887.

Présent, : MI\I. CHALON, président; Dr DUGNIOLLB, vice­

président; ED. VANDEN BRoEc~, trésorier] CAli. PICQut,

secrétaire.

M. A. Briehaut, contrôleur il la monnaie, annonce à
M. le président qu'il vient de trouver, dans l'œuvre de feu
M. Braemt, graveur en chefde la Monnaie, un coin inédit
du revers d'une médaille frappée à l'occasion de la pro­
clamation du duc de Nemours au trône de Belgique.
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M. A. Brichau& fait gracieusement hommage d'un exem­

plaire de cette médaille à la Société royale de numisma­

tique.
M. le D' Jos. Bergmann, directeur du cabinet des

médailles deVienne, envoie à la Société une copie galva­
n oplastique de la médaille que ses collègues lui out offerte

l'année dernière.
M. Durand fait don au cabinet de la Société de la

médaille frappée pour le Club alpin à l'occasion de la fête
donnée parM. Ernest Griolet, propriétairede la Bella-Tola.

Deux médailles de grand module accompagnent la pré­
cédente. La première a été frappée en l'honneur d'André
Barberi, président de l'Académie Tibérine; l'autre vient

d'être gravée par M. Hugues Bovy, et représente Gioachino
Rossini•.

M. le président dépose sur le bureau un exemplaire

de la grande médaille de l'inauguration de la colonne
du Congrès, que Mme ve Hart lui a adressée pour la

Société.
M. le D' Dugniolle, vice-président, offre en prix une

médaille d'or de deux cents francs à l'auteur du meilleur
travail manuscrit sur la question suivante :

• Faire la description, le classement chronologique des
li jetons historiques des dix-sept provinces des Pays-Bas,
• frappés pendant le xve siècle, jusqu'à la mort de Marie

• de Bourgogne. »

Les mémoires devront ètre rédigés ell français, afin

qu'ils poissent être insérés dans la RetI"Ue de la numisma­

tique belge, si la Société le juge eonvenable ; ils devront
ëtre adressés, francs de port, avant le ter mai f 868,
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A M. Cam. Picqué, secrétaire, rue de l'Étuve, 78, A

Bruxelles.
Les auteurs ne mettront point leur nom' leur ouvrage;

ils y insçrironl seulement une devise, qu'ils répéteroot
sur un billet cacheté renferment leur Dom el leur adresse.

Le prix ne pourra être accordé aux ouvrages, remis
après le temps prescrit ou à ceux dont les auteursse feroot
connailre.

En cas de publication de son mémoire dans la Revue,
l'auteur aura droil-' cent exemplaires tirésà pari.

Le Secrétaire,

CAIIILLB PlcQlJj.

---

Le Pré.ident,

R. CHALO",

UDe absenœ de M. le Bibliothécaire DOUS force à remettre' la
IivraiaoD suivaDte la liste des ouvrages reçus et des dons fails à la

Sooiété.

•



CORRESPONDANCE.

Lettrede M. le chanoine FtLlx BtTnUI'CE, à M. R. CBALOI'C,

pré6ident ch la Société royak de Numinllatique.

MOI'CSIEUR LE PRtSIDENT,

Dans l'article très-intéressant que vous avez publié dans

la Revue de la Numi&matique belge, sous le titre de Jetons

de mariage, à la p. 53~ el suiv. du t, V de la "'" série,
il y a quelques légendes qui, malgré votreperspicacité bien
connue, sont restées indéchiffrables : je ne me hasarde
point à l'interprétation du mystérieux n" 3, Sebuut-Gou­
veme-Druckstaet-Tonberne, mois je voudrais vous pro­

poser une explication pour les trois lettres 1. G. 1\1, qui
terminent la légende du revers du n" t, et que, avec le
consentement de lU. le professeur Bormans, vous avez

laissées Il ad libitum. n

En conservant il la légende l\IANVS. DNI. PROTE­

GAT. NOS, la valeur d'une citation biblique (quoique
celle phrase ne se rencontre point textuellement dans la
Billie) ou plutôt celle d'une invocation, d'une prière, je
voudrais considérer les trois lettres I, G. M, comme les

initiales d'autant de mots qui terminent la phrase et qui
n d éterminent davantage la signification et j'en terRis par

xemple : ln Gaudio Matrimonii ou mieux encore, ln
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Gubilœo MlJtrimonii. Cette dernière interprétation offre à

mes yeux l'avantage de respecter parfaitement la vôtre et
de ne point contrarier les dates par lesquelles vous avez
prouvé qu'en t lS80, il s'agit pour Simon Pyle de célébrer
le jubilé plutôt que les premiers jours de son mariage.
Quant à l'emploi de la lettre G à la place du J, qui com­
mencehabituellement le mot jubilé comme nous l'écrivons
aujourd'hui, il ne faut même point avoir recours au dic­
tionnairede Trévouxqui dit que souvent leGa étéemployé
pour le J ou le J pour le G; il soffit de nous rappeler
combien de fois les mols Geeton ou Geetoir se rencon­
trent dans la numismatique de celte époque pour admettre
sans crainte l'interversion de ces deux lettres, si souvent
confondues du reste, et dont l'emploi simultané ne serait
pas sans exemple, je crois, même pour le mot jubilé dont
il s'agit.

Je comptais aussi faire une petite rectification à la lettre
de l'honorable confrère M. Wiener, insérée même tome,
p. 36~; mais le savant associé étranger M. Seguin de
Genève, s'est ~hargé p. .i.!:S8, de rétablir la véritable ortho­
graphe et aussi le vrai sens du motMauntlay ou l\laundate­
Thursday.

Agréez} etc,
FÉLII BÉTHUNE.
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Lettre de M. le comte M. NAOUYS, li 1\1. R. COALON,

président de la Société royale de Numümatique.

MONSIEUR ET TRtS-1I0NORt PRtSIDENT,

1\1. W.-J. de Voogt, a communiqué, dans ln Revue de la

Numismatique belge (1), deux médailles du graveur
Étienne, de Hollande; dont la seconde représente le buste
de Florent Alewyn, avec celte légende: FJ.ÜRIS • ALLE­
WIIN . ~T • 57, Hi59.

Malgré ses recherches, M. de Voogt n'a pu réussir à

retrouver les traces de ce personnage; nOU9 n'avons éga­
lement rencontré dans aucune généalogie de la famille
Alewyn, le nom de Florent.

Toutefois UII document authentique, que nous tenons
en mains, nous fournit quelques renseignements à l'égard
de ses relations de famille.

Le document dont il s'agit est l'acte du partage de
l'héritage de Florent Alewyn, entre son arrière-neveu
Thierri Alewyn el son arrière-oièce Cornélie Alewyn,
veuve de Balthasar Jans, passé à Amsterdam, le ~ octo­
bre i 638, par-devant le notaire Frédéric van Banehem,

Cet acte nous apprend que Florent Alewyn était fils de
Thierri 1"', de ce nom, et frère de Jacques, maitre des

(1) i t série, t. V,pp. 3n-M9.
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monnaies; que ce dernier eut deux fUs; to Jean, qui rem­

plit comme son père la charge de maître des monnaies, ct

~ Thierri Il, bourgmestre de Hnrderwyk, qui fut père

de Thierri III, et de Cornélie, qui partagèrent entre eux

ln succession de leur grand-oncle Florent.

Par le diplôme de noblesse (1), donné à Pavie, au

mois de février t6~3, par Louis XIII, roi ode France, à

Thierri Il (Diderick de Halevin), nous apprenons: fO que

Thierri 1 (père de Florent et de Jacques), prit une part

active aOI guerres d'Italie (US~rs-HS~7), sous les drapeaux

du roi de France, et que sa bravoure lui valut l'hon­

nenr et la distinction de recevoir, devant Pavie, l'ordre

de chevalerie, des mains du roi François Ior; que son

fils Jacques (Jacob de Halevin) était grand-manre des

monnaies de Gueldre, et que le fils de celui-ci, Thierri Il

(le sieur Diderick de Halevin) fut membre des états

généraux des Provinces-Unies des Pays-Bas; !', que cette

famille Alewyn ou Halevin, est d'ancienne noblesse, car

bien que le diplôme précité, contienne la formule: Anobly
et anoblUsons faid et déclare faisons et déclarons noble
ët du titre de noblelSe décoré et décorons, ce document

doit plutôt être considéré comme une confirmation de

noblesse, que comme un anoblissement, attendu qu'en

premier lieu, nous lisons dans ce même diplôme, un peu

plus haut : ÂVOnl de fir. autharité royalle par ces piïtes
le dict de Halevin (Thierri Il), tenu et reputé ilSu de
noble race;et qu'en second lieu, Thierri 1", père de Florent

(Il L'original se k'ouve aujourd'hui en la possession de M. M.-P.-B.
Alewyn, capitaine d'artillerie, Il Utrecht.



- !S08 -

et de Jacques, et grand-père de Thierri Il, doit avoir été

noble, pour avoir pu être nommé chevalier de l'ordre de

Saint-Michel (1), vu quc, afin d'en pouvoir être investi, il

fallait être gentilhomme de nom et d'armes; règle qui fut

observée rigoureusement encore sous le règne de Fran­
çois le••

Même en admettant pour un instant la supposition que

Thierri le. n'aurait pas été noble, mais qu'à eause de

sa prouesse, il devint l'objet d'une distinction tout à fait

exceptionnelle de la part du roi, alors encore on ne doit

pas oublier, qu'à l'égard de la chevalerie, quand (ce

qui du reste arrivait très-rarement) celui qui en était

investi n'était pas noble, le roi avait l'habitude de t'anoblir

au préalable.

Ainsi, dans IOUS les cas, Ic père de Florent Alewyn; CI,

par conséquent aussi, lui et son frère Jacques étaient

nobles, ainsi que le sont encore les descendants de. ce .

dernier.

Alewyn, Allewyn, Haleviu et Halewyn, avec ou sans la

particule de ou van, sont autant de modifications d'un

même nom, se rattachant aUI mêmes personnes. Ainsi

Jacques Alcwyn est mentionnédans son instruction comme

mailre des monnaies, en date du 6 août i ~9"', comme

Alewyn ('), tandis que dans une lettre de la chambre des

(') L'ordre de chevalerie que reçut Thierri 1", du roi François 1­

(1515- t 5U ), ne pouvait être que celui de saint-Michel, attendu qu'i
celte poque il n'y eut en France pas d'autre ordre de cbeyalerle que

celui- l • Cet ordre, créé en 4169, se soutint avec honnear soos

Louis Xl, son fondateur, et sous ses tro~ successeurs•.

l') . 1.G. Vüe IIAssIILT, OudMcün 1XJn Gelderlarad, t,l, p. 99.
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comptes de Gueldre~ en date du 30 janvier t lS89 (t), et sur

18 pierre sépulcrale <') qui se trouve dans le chœur de

l'église il Hardcrwyk, il est nommé Halewyn.

Dans l'acte de nomination de Thierri Il, comme député

des états de Gueldre auprès des états généraux, en date

du ~6 mai t 6~t, il est mentionné comme Diederik van

lJalewyn, docteur en droit et bourgmestre de la ville de

Harderwyk. En sa qualité de membre des états généraux,

on le trouve mentionné, depuis t 621 jusqu'à t 626, tantilt

comme van Halewyn et puis comme "Van Alewyn.

Dans le diplôme du roi Louis XIII, lui, son père et son

grand-père sont nommés de Halevin, tandis que dans

l'acte de partage de la succession de Florent Alewyn, tous

les membres de celte famille, cités dans celle pièce, sont

désignés par le nom de Alewyn.

Thierri III, épousa le U septembre t lS99, à Amster­

dam, dans l'église neuve, à l'âge de vingt-cinq ans, Marie

Schuurmans. Par conséquent, il naquit, en flSn. A ce

mariage assista comme témoin, Balthasar Jans, son beau­

frère, qui, suivant l'acte de partage, avait épousé sa sœur

Cornélie.

Ces époux curent, entre autres enfants, deux fils: t 0 Fré-

• dérie, né il Amsterdam, le ~7 août t 603, qui épousa, le

t lS septembre 1637, Agathe Geclvinck, dont est descendue

(') V.lN JùaSBLT, Klaerbanir Mn EnU,ltmdwholt, p. 30.

(1) Voici l'lnscriplion qui se trouve sur cetle pierre : • Hier leijt
• begraveD Jacob Halewyn, in zijn levenMuntmeesler van 't Fursten-
• dom Gelre en Grsafsebap Zulphen,stern den 16 maijus4606, stijlo
• veteri, ende zijn huisvrouw Juft'er Margrieta van Slooten, stern den
• 49maljus 4648••
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la branche alnée, dite Opperdoes Alewyn, et ~ Abraham,

né à Amsterdam, le ft décembre i607, marié, le iO dé­
cembre i 630, il Gertrude Hoofdman, dont est issue la
branche cadettede la famille Alewyn.

Florent Alewyn décéda à Amsterdam, comme le dit
l'acte de partage, mais quand?

Attendu qu'il était âgé de trente-sept ans, en i !S!S9, ainsi
que l'indique l'inscription de sa médaille, il a dû naitre,
en i !S~~. Or en supposant même qu'il ait atteint un âge

très-avancé, sa mort ne peut avoir eu lieu qu'au eommen­
cement du XVII" siècle, et par conséquent, ses héritiers ont
employé bien du' temps pour régler le partage de 88

succession.
Les armes de celle famille Alewyn ou Halewyn sont

telles qu'elles salit représentées dans le diplôme du roi
Louis XIII, et décrites dans 10 note que vous avez ajoutée
à la notice de M. de Voogt, savoir: écartelées à la croix
d'argent brochant sur les écartelures, aux t et 4, de sable il

III sir ène de carnation, aux ~ et ;) d'azur à trois besants

d'argent ; sur le tout de gueules il la· tour d'or, ouverte et
ajou rée du champ.

Agréez, etc.
MAURIN NAUUYS.

Utrecht. t6 mai 4867.
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I~LANGES.

Encore Secundm. Notre savant confrère M. J. Dirks a
donné, dans ce volume, page .4.M, la description d'un
tableau qu'il a vu à Embden, représentant la même his­

toire de Secundus que l'artiste hollandais du xvu" siècle
avait ciselée sur la médaille reproduite pl. IV, t. V de la
S" série de ce recueil; mais, comme les Parisiens de l'an
passé à propos de l'introuvable Lambert, il en est réduit à

répéter: qui a vu Secuodus? où est Secundus?
Plus heureux que lui, nous nous croyons obligéde faire

part aux lecteurs de la Revue du fruit de nos recherches.
C'est dans les soixante volumes in-folio du Lexicon de
Zedler que nous avons enfin déterré l'introuvable. On y
voit, en effet, que Secundus était un philosophe pythago­
ricien qui vivait sous le règne dé l'empereur Adrien. Son
histoire ressemble à celle d·OEdipe; il eut, comme lui,
le malheur d'épouser, sans le savoir, sa propre mère.

Celle-ci, dit-on, ne l'ignorait pas; et comme Julia Domna,
plus tard, à l'égard de son fils Caracalla, l'avait fait
tomber dans le piégé.

Après la découverte de son inceste involontaire, il fut
comme frappé d'un éternel mutisme, ou ne voulut plus
jamais ouvrir la bouche. Accusé devant l'empereur, il se
laissa condamner quand un mot pouvait le sauver•
• Les auteurs cités par Zedler sont: Philostrate, 1. 1;
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Sophilt., p. tU3; Fabrieius, Bibl. graec., 1. Il, ch. t 3, et
Brücker, Philos. hiat., 1. III, p. 339. N'ayant pas ces
livres il ma disposition, jc ne puis dire si l'on y trouve
d'autres détails sur notre taciturne personnage.

Espérons qu'un hasard nous mettra également sur les
traces de l'enfant retrouvé auquel le revers de la médaille
est consacré. Les costumes turcs des acteurs de ce drame
nous font croire qu'il faut le chercher dans les histoires
orientales, peut-être dans les Mille el utle nuit.

J.·F.-G. MBYER.

On a vendu aux enchères, dans le courant du mois de
juitler dernier, la eollection la plus nombreuse qui ait été
jamais mise en vente à Paris, celledu comte de L'Espine,

Le catalogue, qui ne se composait que de t ,839 numéros,
aurait dû former plusieurs volumes, si l'on avait, comme
en Hollande et en Allemagne, indiqué séparément chaque
pièce. l'fais on avait suivi, en l'exagérant, une tout autre
méthode, empruntée aux Anglais; on avait formé des
lots; c ce qui, dit le eatalogue, est préférable pour les
amateurs ct pour les marchands. " Pour les marchands,
soit; mais pour lesamateurs, il est difficile de comprendre
l'avantage qu'ils peuvent trouver à se voir forcés de
prendre soixante ou quatre-vingts pièces pour en avoir une
seule qu'ils désirent conserver, Nous avons remarqué des
101 réellement monstrueux, par exemple len° t :l6', Il trois
cen t quarante jetons flamands d'argent. Il

/1 s i certain que ce lot, vendu en détail, devait pr~
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duire dix fois davantage; les jetons d'argent étant géné­
ralement très-rares. Mais qui achètera il la fois trois cent
quarante jetons dont, peut-être, il possède déjà les neuf
dixièmes?

La magnifique bulle d'or de Baadouin de Constanti­
nople, qui formait seule le lot n" f 7lS5, a été vendue
!,OOO francs.

R. CH.

Lecabinet numismatique, à la bibliothèque impériale de
Paris, vient d'acquérir, nu prix de TRENTE IULLE FRANCS,

uneseule médaille, la pièce de vingt statères d'Eueratidès,

roi de la Bactriane. M. Chabouillet, sous l'administration
duquel le cabinet des médailles de France prend un déve­
loppement inusité, signala celte merveille unique il

~1. Taschereau, administrateur général de la biblio­
thèque impériale, qui, sur les instances de M. Chabouillet,
obtint du ministre de l'instruction publique l'autorisation
de faire cette acquisition extraordinaire. On ne peut
assez louer le zèle et l'activité que M. Chabouillet a
déployés dans la conclusion de celle affaire. Sa conduite
contraste avec celle de la plupart Iles conservateurs, qui
sont malheureusement plus portés il conserver leurs doux
loisirs et leurs appointements qu'à augmenterIcur besogne
en augmcntantleurs collections.

R. Cn.

•
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Le numéro XXVI, nouvelle série, de la Revue anglaise
de numismatique (The Numinnatic Chronicle), secompose
desarticles suivants :

1° Monnaies romaines, frappées dans la Grande-Bre­
tagne, par J.-F.-W. D"t SALIS, Esq, 6 pages et ~ planches;
~ Description d'un dépôt de pièces angle-saxonnes,

trouvé à Chaueton Farm (Sussex), par BARCLAY VINCENT
HBAD. Esq. 64. pages et ~ planches;

3° Sur certains deniers d'argent de Henri VI qui se
rattachent intimement aux premières pièces d'Edward IV,
par le Rev. ASSHETON POWNALL, t 1 pages;

4° Histoire de la typographie par tes médailles (Numi,­

mata typographica), par WILLIAIi BLADES. Esq. S pages i

~o Les premières monuaies arméniennes, par EDWARD
THOIIAS. Esq. f 7 pages;

6° Publications nouvelles et mélanges.
La Revue anglaise, dans un esprit de bonne confrater­

nité dont nous lui sommes particulièrement reconnais­
sants, continue à faire connaître à ses lecteurs ce qui
compose lesdifférents recueils périodiques qui paraissent à

Bruxelles, il Paris, à Berlin, etc., ete., sur la numisma­

tique.

i ' ou avons reçu le premier numéro d'un nouveau
catalogue périodique de monnaies à prix marqués, qui se
public :1 Gothenbourg en Suède, par MM. Selling et
, ahl trorn . Ce premier numéro comprend exclusivement
Il,, monnaies suédoises.

R. CH.
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Moneta, medaglie e -sigilli dei mm"che,i e principi di

Soragna, deseritti dal dottor LUIGI PIGORINI. Parma

dalla tipografia Rossi-Ubaldi, 1867, gr. in-S, ~4 pages

et une planche.

Soragna (beaucoup de nos lecteurs l'ignorent sans doute)

est une petite bourgade à quatre lieues et demie de Parme,

sur la rive gauche d'une rivière qu'ils ne connaîtront pas

davantage, le Stirone, Cette seigneurie était passée par les

femmes de la famille Lupi dans celle des Meli, par suite du

testament de Diofebo Lupi, fait, le ~4 octobre Hit 3, en

faveur du fils de sa sœur, Gian Paolo l\leli.

La famille Meli avait alors, par concession impériale

de 1~30, ajouté à son nom celui de Lupi.

Au commencement du siècle dernier, les Meli-Lupi,

marquis de Soragna, furent élevés par l'empereur Joseph [or

à la dignité de princes de l'Empire. Le diplôme concédé à

Jean-Paul-Marie 1V, portait, Cil toutes lettres, qu'il aurait

le droit d'établir un atelier monétaire dans sa principauté,
d'y faire des monnaies d'or, d'argent et de cuivre, lesquelles

devront porter d'un côté l'aigle de l'Empire et de l'autre

l'écusson aux armes avec les noms er titres de l'impé­

trant, eie., ete.

Jean-Paul n'usa pas de la permission; mais son frère ct

successeur, Nicolas, voulut, parail-il, établir son atelier

monétaire à Soragna. Ce projet fut-Il mis.à complète

exécution? La chose est douteuse. On ne eonnait, du

moins, dans les collections publiques ou privées, aucune

pièce de l'époque, qui l'atteste. Seulement, les coins d'un

ducat d'or sont conservés dans les archives des I\leli-
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Lupi ; et ces coins ont servi récemment à frapper quelques

rares essais en or, en cuivre el en plomb.
M. le docteur Luigi Pigorini, directeur du Musée royal

de Parme, nous a donné, en i863, un curieux mémoire
sur les monnaies de Val di Taro, autre petite seigneurie,
dans le duché de Parme. On ne peut qu'encourager l'auteur

à continuer ses explorations dans celte partie la plus
difficile, souvent, mais qui n'est pas la moins curieuse,
les infiniment petits, les in{moires, de la numismatique.

Nous avouons notre prédilection pour ce genre dc recher­
ches.

R. Cu.

te XII" volnme de la Revue orientale d'Allemagne con­

lient une analyse étendue des Éléments de la numismatiqut

musulmane, de notre regretté collaborateur Fr. Sorel. Ce

n'est pas la première fois que M. Stickels'occupe des arti­
cles de numismatique orientale que publie noire Recueil.
A plusieurs reprises Hies a signalés à l'attention desorien­

talistes. Celte fois il s'étend sur le mérite des Éléments, de
M. Soret, qui, sous leur titre modeste, pourraient passer
inaperçus. Pour donner une idée de l'abondance d'indi­
cationsde toute nature qu'ils renferment, ~I. Stiekel relè'"e
cc fait, qu'Adler ne connaissait que quatorze vartéiés de

la lettre He, tandis que M. Soret n'en donne pas moins de
quarante et une. Les invocations pieuses du chapitre intitulé
Il Éléments principaux dont se composent les légendes des
monnaies arabes, Il sont également plus nombreuses que

dans l'Index III du relevéde Fraehn.
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M. Soret les rangealphabétiquement et avec J'indication
desdynasties et desprinces isolés, sur les monnaies desquels
ces formules se lisent. Les données nouvelles sont aussi
nombreuses dans toutes les parties du manuel. La classi­
fication des monnaies, dont la plupart sont de découverte
récente, estclaireet bienordonnée. Nous avons maintenant
un cadre dans lequel on fera aisément entrer ce qui reste il

découvrir. La partie la plus importante des Éléments est,
sans contredit, la tablealphabétique de touslesateliers moné­
taires musulmans connus. ft Nous relevons, dit M. Stickel,
cinq cent cinquante numéros, sans compter les numéros
doubles; ajoutez il celadeux suppléments, en tout six cents
numéros. Le chiffre paraîtra surtout remarquable, si l'on se
reporte au temps d'un autre invesrigateur, O.-G. Tychsen.
Aelle seulecette liste montre les étonnants progrès que la
science a faits dans ces soixante et dix dernières années. "
C'est grâce au concours de MM. Bartholomaei, Dorn,
Millies et Sauvaire, et il l'aide de son admirable collection,
que M. Soret a pu réunir tant de noms nouveaux. Les
auteurs de l'Orient en citent d'auIres encore, mais jusqu'ici
les monnaies de cesateliers n'ont pasété trouvées. M. Stie­
kel estime que la dernière œuvre de M. Soret agrandit
l'horizon de la numismatique. Elle couronne dignement
une vie consacrée il la science.

CAM. P.

•• stllil. - TOIlII V.
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Alcune annotazioni numinnatiche, di CAIIILLO 8RAIIBILLA.

Pavia, tipografia dei fratelli Fasi. t867. in-'·, lS! pages

et une planche.

Nous avons déjà eu occasion de parler, dans ce Recueil,

des travaux de M. Camille 8rambilla, à propos de 88

dissertation sur une monnaie d'Ardouin, marquis d'Ivrée,

élu roi par les Italiens, qui l'opposaient à l'empereur

Henri II. Cette nouvelle publication se compose de douze
articles différents et offre, par sa variété, l'intérêt d'un

recueil périodique. Nous réservons à notre savant collabo­
rateur, 1\1. 1\1 orel Fatio, qui s'occupe spécialement des

monnaies d'Italie, le soin et le plaisir de faire connaître,

plus en détail, l'œuvre dc M. Brambilla.

R. CH.

Record rendut par nous, les esquevins de Liégé, aile

requeste de honorables et saiges les maistres et governeurs
de boin mestier des neaveurs delle citeit, ycelluy deman­

dant pour ct en nom de eaus et leurs borgesies, comme le
disoient, à cause des cens hiretables deyus dedens ladite

cité, frankiese et banlieuwe, en demorons delles certaines
lettres faites sur lesdis cens du temps monseigneur Engle­

berl, de pieu mémore, par la grasce de Dieu, évesque de

Liège, approuvées et confermées de nos prédieesseurs

maieur et csquevins, scellées des seelx d'aucuns desdis

esquevins, dont en ycclles est fait mention, coille apparoir

povoit de premier fache, et ensi les recordons, sauvons et

wardons en le fourme que elles gissent, voir si avant que
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ons en at useit et nient plus avant. Desqueles lettres les
teneores s'ensyent de mot à mot; et premier s'ensiet le
tenure de le lettre dudit monseigneur Englebert.

Nous ENGLBBERT, par le grausce de Dieu, évesque de
Liége, faisons savoir à tous que comme le maistre, [ureit,
conseals et tout le universitet de notre cité de Liège, nous
ayent démostreit que li coûîuns pueples de notre dicte

citeit et banlieu, fuissent et seroient tres-griesvement ada­
magies en payant leur cens ale loy de notre pays, et en
perderoient et ewissent perdut li plussieurs leurs hire­

laij{CS, se nous supplyèrent tres-humblement que sour ce
vuellissiens porveir de remède covenable; nous, remirans
tels damaiges, pour notre pueple aidier et conforteir, si que
plus tenussoyent à nos et à nous églieses, à leurs pryers et
dei consentement de nous églieses de Liège, heut sur ce

plossieurs foys consel et advis, avonsordenet et accordeit,
ordinons et accordons de grasce espécial, que le terme de
cent ans continuelment ensiwant après le daulte de ces

présentes lettres, dedens notre dite citeit en banlieuwe

devant dite, on paierat les cens hiretaubles, en quelconques
manière qu'on les doye ou puisse devoir, soit en vie6 gro6,
en noire. tournoi6) ou en autres diverses monoies, ledit
terme durant, en le manière qui chi après s'ensyet : c'est
assavoir : pour une denier de boiie moâoie, quant deniers
de petiue moiioie teile que coffiunément courat en notre

dite citeità pain, à chair et à vin. Le quele grasce, le terme
de cent ans deseurdit, faite et ouroié à notre eiteit el ban­

lieuwe deseurdite, nous, évesque desus noriîés, avons

eneoveut de ténir, faire et acomplirdurant ledit terme, sens
de rins alleir encontre par nos ne par ahruy en tout ou en



- !s20 -

partie en manièrenulle, par le tesmongnaige de ces leures
overtes scellées de noire seel, faites et données l'an de
grasce Il. ccc. chinquante owyt aile Division des apostelez.

Item, le tenure delle leure de nos prédécesseurs,
rnayeur et esquevins, fichie parmi ladicte leure dudit mon­
seigneur Englebert, s'ensyet en tels parleirs :

A tous cheauz qui ces présentes lettres veront et oront,
nous, li maisrres et li esquevins dellecité de Liège, salut en .
Dieu permanable et cognissance de véritet; come pour
renformée deute pays et accord entre révérend peire en
Dieu noire chier et ometsingnur monslngnour Englebert,
par la grasce de Dieu, évesque de Liégé, d'une parr, et les
habitans, sors éans et généralment lout le eoriîon pueple
dellecité et banliewe de Liége, d'autre part, nous révérend

peire desscur escript, pour li et pour ses successeurs, éves­
ques de Liège, ottroyast de grasce espéeial as meistres de
ladite cirer, chu suppliant et en chu stipulant pour tout
l'universitet et eoffion pueple desseur eseript, par manière
de statut, instituoit à dureir et fermement tenier par l'es­
pause de cent ans adont ensiwant, que tourte manière de
cens hiretaubles que on devoit ou que on poroit devoir
dedens la cité, franchiese et banliewe, seroient leveis et
payés durant le terme deseur escript le vies gros tournois
pour xxxij deniers, eofïion payement corant en bourse
dedens ladite cité à jour que li paiemens des censdesseur
escrips eskicront, ou pour eeseun denier de cens quant
deniers dedit paiement, sens défallir, ensi qu'il est plus
pleinement eontenut ens es lettressur ce foi les, de son seel
scellées, parmi lesqucles ces présentes sont infichies et
afîexées, Sachent tuit que le accort desseur eseript fut aile
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requeste de notre révérend peïre et des meistres dcseur dis
publyés à péron, à Liège, el mis en singne d'aprovance et

de eonfermation en le warde de nos, les esquevins de Liège
qui ad ce faire fumes présens, par Rnuskin de Warouz,
mayeur de Liège pour le Lemps en fealleit pour monsei­

gneur Jaque Chabot, chevalier, mayeur el csquevin de
Liége, ete, - Chu fuL par nous dit et recordet selonc le
teneure desdites lettres ct si avant que ellez ont ester usées
et nient plus avant, le xv· jour de janvier l'an Il. ecce.
et nXI. (Échevim de Liége, VII, ft' 9 l'o.)

(Communiqué par JI. S. Bormanl.)

Le 1t novembre prochain et les quatre jours suivants,
aUra lieu, à Paris, la vente aux enchères publiques de la

~~/Jifique collection de médailles grecques, formée par

# G-réau. Le catalogue, rédigé par lU. Henri Cohen, se
~ p.ose de 3,462 numéros et est orné de cinq belles

~~~~besgrnvées par M. L. Darde!. Il se distribue, à Paris,
c::-bE-.l:. M. H. Hoffmann, et, à Bruxelles, chez !\J. Van Trigt,
rue ~iuL-Jean, n° 30.

R. Co.

1.1 Ya, en ce moment, à Anvers, une exposition curieuse
\rOhjets d'art, gravures, livreset dessins, concernant exclu­

siV'ement celle ville, ou ayant rapport à son histoire. Nous

devons citer spécialement une admirable collection de
...
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monnaies, médailles, jetons et méreaux anversois, appar­
tenant ,. M. le greffier Terbruggen, et formée, jadis,
(si nos renseignements sont exacts) par M. l'ex·archiviste
Fréd, Veraehter.

R. CH.

Une vente assez eonsîdérable demonnaies et de médailles
suédoises sc fera. le ~ octobre, à Stockholm, dans la
chambre des ventes de livres. Le catalogue se compose de
f ,220 numéros.

R. CH•

•

Le 7 octobre commencera la vente de la belle collection
de Mme la douairière Vun de Poli, sous la direction de
M. J. de Kruyft", rue Domkerkhof, à Utrecht. Le 10 du
même mois, vente, à Gand, d'une eolleetion de pièces
grecques, romaines et coloniales venant de la Syrie. Le
catalogue de cette vente comprend des lou - genre pari­
sien - de plusde 500 médailles.

R. Ca.
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NÉCROLOGIB.

JACQUES BURT DB LA PAILLB.

Rarement une année se passesans que la numismatique

perde quelques-unsde ses adepteset parmi ceux-ci souvent
les plus utiles et les plus distingués.

Cette année ne fait point exception. C'est pour nous un
triste devoir d'annoncer aux lecteurs de la Revue, dont
plusieurs l'ont connu personnellement, la mort d'un
homme qui fut en même temps médecin célèbre, numis­
mate éminent et possesseur d'une collection numismatique
tellement riche qu'on n'en trouvera que rarement d'égale

dans les Pays-Bas.
Issu d'une noble et illustre famille d'origine italienne,

mais depuis des siècles fixée tant en Belgique qu'en

Hollande, Jacques de la Faille naquit à Groningue, où son
père occupaitalors unechaire à l'Université, le2~juill t 79~.
Il avait d'heureuses dispositions aux études; déjà en t 808,
n'ayant que treize ans, il fut inscrit comme étudiant à
l'Université de sa ville natale dont il devait être, UI1 jour,
un des ornements les plus beaux. Quatre années plus tard,
en t8t~, il fut promu docteuren philosophie, et dès lors il
s'appliquauniquement à la médecine. Après la défense d'une

dissertation intéressante(') il fut nommé, le ~4 mai t8t 7,

(') Dilurl. deA,phyœia, imprimil neonalorum.
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docteur en médecine, ct quelques jours plus tard eD
obstétrique.

M. de la Faille se fixa comme médecin dans sa ville
natale où il ne tarda point il devenir un des plus recher­
chés parmi ses collègues. Sa clientèle s'augmenta jour­
nellement et ses qualités supérieures ne restèrent point
inaperçues. Quand, en 1832, une chaire de médecine à

l'Université devint vaeante par le départ du professeur
Hendriksz, M. de la Faille fut désigné pour la remplir ct
jamais on n'eut le droit de se plaindre de ce choix. Presque
jusqu'il sa mort il fut un instructeur habilede sesdisciples
dont il était plutôt l'ami dévoué. Maintes fois il a reçu
les preuves les plus éclatantes d'estime et d'amitié de tous
ccux qui avaient le bonheur de le connaître. Ainsi il
recevait, pour ne citer que ces deux distinctions, en f 841,
la décoration du Lion néerlandais et plus tard le mandat de
membre du conseil municipal de Groningue, emploi qu'il
a remplijusqu'à sa mort. Donner ici une liste de toutes les
commissions qu'il a présidées ou dont il fut membre nous
conduirait trop loin: rappelons seulement que peut-être
personne n'a tant fait que lui pendant les invasions du
choléra dans notre ville, ct qu'encorel'année passée quand
celtemaladie y fut plus terrible que jamais, il fit il lui seul,
bien que malade et souffrant, plus que beaucoup d'autres

ensemble.
Au commencement de celte année M. de la Faille se

retira comme professeur, il cause de son Age avancé et de
sonétat maladif. JI espérait goûter encore quelquesannées .
d'un repos si bien mérité après une vic active ct utilement
occupée. Mais, hélas! il n'en fut pas ainsi. Altcint d'une
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maladie mortelle, il succomba après de longues souffrances,

qu'il endura avec une patience vraiment héroïque, le

t 9 mai t867, regretté non-seulement de ses enfants et

d'une nombreuse famille, mais d'une ville entière, que

dis-je, de presque toute une province. Rarement il mourut

ici quelqu'un qui fût si généralement aimé et aussi popu­

laire que M. de la Faille, qui laisse un vide difficile à
remplir.

Doué d'un esprit pénétrant, il jugeait les personnes qu'il

rencontrait d'un coup d'œil, et le plus souvent avec une

admirable justesse. Gai et spirituel, sa conversation était

fort recherchée, et sa sincérité à toute épreuve, sa bonté
extraordinaire le faisait aimer dès qu'on avait le bonheur

de faire sa connaissance.

Quelques jours avant sa mort, il fut surpris par un

cadeau comme on en reçoit bien rarement, Un certain

nombre de ses amis avaient résolu de lui offrir, le

~. mai t 867, quand il aurait été depuis cinquante ans

médecin, une médaille frappée en son honneur. Cette

médaille, véritable chef-d'œuvre, dû au burin de Va~ der

Vellen, représente, d'un Cillé, le portrait très-ressemblant

du jubilaire, avec ces légendes: Jacoba Baarl de la Faille.

Viro Clariuimo M. D. ~4 Maji t8t7, ~4 Maji 1867.
Amici. Au revers, on voit un vieillard malade et une mère

avec son enfant tendant les mains au dieu de la médecine

qui leur offre des remèdes. Sur le dernier plan on distingue

un temple et le soleil couchant, allusion à l'Age du profes­

seur, le tout entouré de cette belle inscription: Per decem

Imlra ~etnper vigilana. (Voir pl. XVII, n° t.)

Lorsque la position de M. de la Faille, devenant de plus
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en plus critique, fit craindre sérieusement qu'il n'aueignlt
pas la journée tant désirée du ~4 mai, on lui montra,
quelques jours avant sa mort, avec toutes les précautions
que son état exigeait, l'écrin contenant un exemplaire en
or, un en argent et un en bronze de la médaille. Touché
jusqu'aux larmes par ce cadeau ~ princier Il comme il le
disait lui-même, il exprima sa reconnaissance. L'hommeet
le médecin avaient en lui ln satisfaction de se voirappréciés
selon leurs mérites, et le numismate le plaisir de se voir
éternisé par une belle médaille.

Juger lesmérites de M. de la Faillen'estpesla tâche que
nous nous sommes imposée, et de plus ce n'en est pas ici
la place. Lesgrandshommes ressemblent aUI pierres pré­
cicu es ; eux aussi ont leurs faeettea dontchacune rayonne
les lumières qu'on doit avoir vues séparément avant qu'on
pui sc se former une idée justede la valeur de l'ensemble.
(ous nous bornerons à parler de M. de la Faille en sa
qualité de numismate, de bibliophile et d'amateur decurio-
ité ; car en dehors de son cabinet de ffi.onnaies il avait
ncore une bibliothèque des plus.étendues, une collection

d'autographes et un musée d'objets anatomiques fort
emarquable.

1. de la Failleappartenait à cette classe de numismates
qoi Don contents d'une seule série ou tout au plus d'un
core, ne se bornenten formant un cabinet que là où pour
insi dire la numismatique elle-même a ses confins. De là
on grand savoir, ses connaissances universelles.

Il fut versé dansla numismatique ancienne comme dans
c Ile du moyen âgeet des temps modernes, et il est à jamais
re rrttable qu'il n'ait pas conservé par écrit un peu plusde

l

1

1
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cequ'il savait. Nous neconnaissons qu'unenotice desamain
sur une médaille gravée par Van Berekel à l'occasion du
jubilé de la levée du siège de Groningue, en t 67~ (t), et le
catalogue manuscrit d'une partie de sa collection. II eut
jadis l'intention de donner une monographie des mon­
naies groningoises, pour laquelle il avait déjà réuni bon
nombre de dessins. D'autres occupations firent ajourner
ce projet, devenu sans but depuis les publications du savant
conservateur du musée de Leyde.

M. de la Faille était un amateur aimable; jamais il ne
refusaitd'ouvrir ses médailliers aux numismates vraiment
capables d'en apprécier le contenu. Nous-même avons
profilé souvent de sa bonté, et plus d'une fois il nous
confia lesplusgrandesraretés,quandnousenavions besoin,
soit pour nous-même, soit pour d'autres.

Les collections numismatiques de M. de la Faille
n'échapperont pas au sort fatal mais commun des cabinets
de ce genre. Elles seront mises aux enchères, peut-être
encore dans le cours de l'année, à Amsterdam, chez
M. G. Théod. Born. Le catalogue en sera dressé soit
d'après le manuscrit du défunt, soit d'après les données
qu'il a délaissées, mais toujours avec un soin minutieux.
Ce cabinet est formé princlpelement de monnaies tant
antiques que du moyen Age et modernes de presque tous
lespays:Lesmédailles, lesjetons,ete., n'y entraient que par
exception. Parmi les monnaies grecques il y en a de fort

(1) Cette notice est insérée dans le Groninger J'olb Almanak
roor 4838. La médaille fut décrite plus lard dans le Yervolg op Yan
Loon, no isls.
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rares ct de très-belles, mais la collection de monnaies
romaines, tant consulaires qu'impériales et byzantines,
dont quelques centaines en or, est surtout remarquable.

1\1. de la Faille affectionnait particulièrement cette collee­
tion.

Les temps modernes sont le moins richement repré­
sentés, bien qu'on trouve plus d'une pièce moderne d'un

grand prix dans ses cartons. Beaucoup plus riches sont les
sériesde presque tous les pays de l'Europe au moyen âge.
Entrer dans des détails nous conduirait trop loin, fixons
seulement l'attention des amateurs sur les monusies de
toutes les différentes seigneuries des Pays-Bas, de l'Angle­
terre, du Nord, de la France, de l'Espagne et même du
Portugal, et en premier lieu, de l'Italie et des différentes

principautés fondées en Orient pendant les Croisades. Il
nous reste à faire remarquer une belle série de médailles et

de bulles papales et une série de médailles d'hommes

célèbres, parmi lesquelles il y a plusieurs de ces belles
médailles italiennes du xv· siècle.

La collection de médailles, monnaies obsidionales et

monnaiesde Groningue cst la pluscomplèteet la plus belle

qui existe. M. de la Faille avait une préférence marquée
pour la numismatique de sa villenatale.

J.-E.·H. HOOFT VAN IDDBIUNGE.
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SOCltrt ROYALE DE NUMISMUlgUE.

=-'."r=

IIIBAIT8 DIS PIOC&S-VEIBAUI.

AIlelDbJée géuéraJe 8DnueUc! du '1Julllt't 186'1, l Braxe))e8.

Préleftt' : MM. CBALON, président; DUGNIOLLB, viee-prési­
dent; ED. VAN DBN BROBCI, trésorier; GurOTB, bibliothé­
caire; HBRRY DB COCQUEAU, eontrôleurj CAM. PICQUt,
secrétaire; WIENER, COCBETEUX, PINCBART, chanoine
BtTBUI'IB, Bea SURIIONT, VAN MIBRT, Boa DB PITTEURS DE
BUDINGEN, L. DE COSTER, MAILLIET, KL. WYTSIIAN,
MBYRRS, VAN DER ADWERA, membres effectifs; MAUS,
B. DE J01'lGBE, correspondants regnieoles,

Ml\1. Alp. Yandenpeereboom, Ch. de Brou, Ulysse
Cspltaine, CIe 1\'1. de Robiano ct Cluyskens s'excusent, par
lettres, de ne pouvoirassister à l'assemblée.

M. le secrétaire lit le procès-verbal de la séance précé­
dente, qui est approuvé.

JI est donné lecture du compte du trésorier, qui est
arrêté et approuvé, et qui sera adressé à tous lessociétaires.

M. le secrétaire fait un rapport sur les travaux de la
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Société royale denumismatique, pendantl'année186G-f 867.
Ce rapport sera adressé à tous les sociétaires avec la
prochaine livraison de la Revue.

L'assemblée vote des remerciements à M.le vice-président
qui a bien voulu offrir en prix une médaille d'or dedeux
cents francs à l'auteur du meilleur travail manuscrit sur les
jetons historiques des dix-sept provinces des Pays-Bas,
frappés pendant le xv· siècle, jusqu'à la mort de Marie de
Bourgogne.

Le bureau, par l'organe de M. le président, propose le
maintien de la cotisation annuelle, ce qui est accepté à

l'unanimité.
Le scrutin pour l'élection d'un membre honoraire en

remplacement de M. de Schulthess-Rechberg, décédé,
confère ce litre à M. le Dr Müller, de Copenhague, auteur
de la Numismatique de l'ancienne Afrique.

On procède ensuite à la nomination de deux membres
effectifs en remplacement de MM. Goddons et Payen.
~M. le conseiller Maus et le C" de Lirnburg-Stirum ayant
obtenu la mejoriié des suffrages, sont proclamés membres

effectifs de la Société.
Ml\I. L. Geelhand, archéologue, et A. Briehaut, contrô­

leur à la Monnaie, sont nommés membres correspondants

regnicoles.

Le scrutin pour le renouvellement du bureau et ,dela
commission directrice de la Revue, donne les résultats

suivants: ,
Président: M. R. Chalon;
fice-président: M. le nr Dugniolle;
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Trésarier :
Bibliothécaire :
Contrôleur :
Secrétaire:
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M. Ed. Van den Broeck;
M. Guioth;
M. Herry de Cocqueau;
M. Cam. Ploqué,

MM. Chalon, L. de Coster et Picqué sont élus directeurs
de la Revue, pour t 868.

M. le président distribue ensuite aux membres effectifs
présents à l'assemblée un jeton spécial ct portant la date du
1 juillet t 867.

M. le 80 0 Surmont appuie la proposition faite par
M. Maus de demander à M. le Ministre de l'Intérieur, que
le gouvernement fasse frapper des médailles historiques,
ayant le poids, le titre et le module des monnaies courantes,
et destinées à conserver le souvenir d'événements impor­
tants; ainsi que cela se pratique dans plusieurs pays d'Alle­
magne ct comme on ra déjà fait en Belgique, lors du
mariage de S. A. R. le due de Brabant, du 2lSo anniver­
saire de l'inauguration de Léopold 10

' , etc.

Celle proposition rencontre l'assentiment général de
l'assemblée.
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COMMUNICATIONS SCIENTI'IQIlES.

M. Wytsman communique à l'assemblée un denier

d'argent inédit de Faustine jeune, buste à gauche.

M.Gcelhand exhibedeux médailles inéditeset nongravées
dans l'ouvrage de Van Looni M. de Coster, une piècede
cinq francs, au nom ct aux armes de l'amiral anglais.

Philippe d'Auvergne, duc de Bouillon, et au millésime

de t8f ~; 1\1. Van der Auwera, quatre jetons belges inédits
du xve sièle; M. Maus, un jeton satirique allemand, et

M. Mailliet des épreuves en plomb du sceau de Machaut,
fille de Robert, avoué d'Arras, seigneur de Béthune et
de Termonde, et de Marguerite de Flandre, comtesse dt>

Gueldre.

Le Secrétaire,

CAM. PICQUÉ.

Le Pré&ident,

R. CBALON.

Réunion du bureau du i8 aolat 1887.

Sur la proposition de MM. Chalon el Van den Broeek,
le titre d'associé étranger esl conféré à M. le docteur

Louis Pigorini, directeur du l\'lusée royal des antiquités,
ù Parme, cl aUleyr de plusieurs ouvrages de numisma-

tique.

Le Secrétaire,

CAlI. PICQUÉ.

-.-

Le Pré&ident,

R. CHALON.



LISTE DES MEMBRES

LA SOCI~Tl~ ROYALE DE NUMISMATIQUE

AU ftr OCTOBRE f867.

'Cl".

IEMBRES HO.ORAIRES (1).

tlOI. l't QOJ.Llri••

MM.

YOIKI-A"'&R1U1t (~ohn), secrétaire de la Société

des antiquaires de Londres.................. 'juillet f~t.

DB LoIIGPÉBIBB (Adrien), membre de l'Institut de

France, etc...••••••••..•••...••...•••••••

DB SAilLe!' (LII aUOR Frédéric), sénateur, membre

de l'Institut de France, etc•••.. , •.••••••.••

DB 1l0EJllllB (8. E. La COIIIU.I'IDIl1l8 Bon), conseiller

d'Etat actuel, directeur du bureau héraldi­

que, ete., 11 Saint-Pétersbourg ••••••.•••••••

VA!lDBB Caus (P.-o.), professeur à l'université

ùe Leyde, etc••••• , .••••.••••••.••••••••••

DB Pl'ARB1IBOPnIl .(LI UIlOR), cbambellan de

S•.A. R.le grand-duc de Bade, 11 Donaueschingen.

Da 1IbYBa (UI DOCTIllllI), conservateur du cabinet

des médailles, 11 Zurich .

lIJlna (~.-F.-G.), conservateur du cabinet royal

des médailles, 11 LaDaye •••••••••.•••••••••

(1) L. Dombr. dOl membr.. bODonlru ••16.l! l .iDlt-einq.

•• SIlaIR. - TOIIIV•.
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DAri l'nllare•.

MM.

PaO"1 '(LB CB&l'.lL11R Domlnlquel, conservateur

des musées royaux, etc., à Turiu •••••• " •••• iO septembre t846.

DB LA SAIII!IILlYB (L.), ex-directcul' de la R,vue nu­

mi,malique, recteur de l'AC:Jdémie de Lyon •••

SAIlATIU (1.), membre de la Société impériale d'ar-

chéologie de Saint-Pétershourg, à Paris....... 'mirs 1869.

CAITBLLAIlOI (DOII' BaIUlo 8ebutlan), président

de l'Académie royale d'archéologie, à &Iadrid.. 6 juillet 18IIt.

FIlITAGIlBIWI y FlllTEB (0011' laime), archéologue,

à Barcelone .

DB BBUABÉ (0011' Ramon Polo), président du

séminaire de Sarragosse. " .••••••.•••••••••

DIB"I (1.), avocat, à Leeuwarde, membre des

états généraux et de l'Académio royale des

Pays-Bas ..

IIILDIUUlAIlD (B.-E.), consenateur du musée des

antiques, à Stockholm .

LBlTZIIA..1I (LIl aJidull'o 1.), directeur de la RftllIlI

nl&mùmatlqllll dll Weù"n'ie .•••.•.•.•••••••

IlAIITBLLIBB (P.), président à la Cour d'appel d'Or-

léans, ete •••••••••••.•• , ••••••••...••••••

TOBIIBBIlG, professeur à l'unhersité de Lund•.••••

BOBBBT (Cbarles), directeur au ministl\re de la

guerre, à Paris. • • • • • . • • • • . • • • • . • . • • • • • • . • • Il juillet 1883.

DB BAlleR lA.), chambellan de S. M., secréLairc de

la Société numismatique, etc., à Berlin .••••••

NARIJYS (LIl COIIU 1lA1I1lI1I), archéologue, à Utreebt, t juillet tll65.

Duç8AIIPS DB PAS(L.), ingénieur, à Saint-Omer.. i juillet 1••

1II0UL-FATIO, archéologue, etc., à Paris.••••••••

1IlllLLBB(LI DOCTEUR L.), archéologue, à Copenhague. 7 juillet 1867.
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IEIBRES EFFECTIFS (1).

lUI 11' QII.lLl'dL D4'. D".&".IIIIOI.

MM.

CtiLO. (Renier), docteur en droit, membre de

l'Académie royale, etc., Il Bruxelles.......... FODd.teur~

n. Ibrr1rlln (LII CRAROIRll), seery!taire de l'édehé,

Il Bruges •••••••••.•••.•••••••••.•••••••••

n. Coll'I'o (Louis), memhre de pluaieurs sociétés

savantes, Il Bruxelles•.••.••••••.•••••••••••

DB LA FonAIl'IB (u: naoll), président du conseil

d'Élat du grand-duché, Il Luxembourg.••••.•

Da lIbBa (1.), rentier, Il GanJ .

DB PlTrBvu DB BVDlllIGBllI (LII BAlO~), proprié-

taire, Il Namur , ••••••

DE BOBIAIIO(LIl COllY! Maurice), sénateur, membre

du conseil héraldique, à Bruxelles .•.••••••••

GIJIOTB (l.-L.), ingénieur en chef honoraire, à

Bruxrlles.••••.••••••..••.••.•.•••••••••••

lIJmlu(JI.-B.), colonel du génie, 11 Gand••••••••

Puauv (A.), agent de la Banque, 11 Tongres •••••

PlOT (Cbarles), docteur en droit, conservateur-

adjoint Il la Bibliothèque royale .••••• '" ••••

SDBIlU (C.-P.), docteur en droit, correspondant

de l'Académie royale, Il·Gand •••••••••••••••

VA. IIoJlT (DomlDlque), pharmacien, conseiller

communal, Il Mons.•.•••••••.••••••••••••••

s...1' DaCocQVUV (François), docteur en droit,

il Bruxelles.... • • • • . . • • •• •• ••.••.•.•••••• 6 octobre 18U.

NOTBO.B (La auolI), membre de l'Académie royale,

ministre plénipotentiaire de Belgique, Il Berlin. iO septembre 1846.

LIloI'nU (E.-C.), rentier, Il Gand .

CD1'PBU VAII VBLTBOftll (Pl'08per), membre de

plusieurs sociétés savanles, Il Bruxelles. . •• •.• t juillel IlU9.

(') Le Domb,. des m<'lllbn. efreur. HI 011. Inale-eIDq.
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BO.' IT orALltb

MM.

PlllCBART (Alexandre), cher de section aux

archives de l'État, ABruxclles... • • • • • • • • • . • • 1 juillet t8'9.

PBn DB TBOZU (~.), propriétaire, membre de

plusieurs sociétés savanteS, à Grune.......... 'juillet t8':I.

DB WlnB (LB .....ON ~.), membre ~e l'Académie

royale, 8580Cié de l'Institut de France, ete., à

Wommelghem ••••••.•••.••••.•••.••••.•• If juillet t837.

eooBBTBll:l (C.), capitaine du génie, Il Anvers .•.••

DllGIIIOLLB, docteur en médecine, Il Bruxelles .••..

VAlIDBa AllWBU, conseiller provincial, receveur de

la ville, IlLouvain......................... Il juillet t8ll8.

CAPITAll'IB (UlYIIIe), secrétaire de l'institut archéo-

logique, Il Liége. .. .. .. . .. .. .. .. • .... .... •• 8 juillet Ism.
.PICQIJÉ (CamUle), allacbé Illa section des médailles

de la Bibliothèque royale, Il Bruxelles .•.•••.•

VUDBl'IPBBllBJIOO1i (Alph.), ministre de l'inté-

rieur, président de la Société archéologique

d'Ypres.................................. Il juillel 1863.

DB NBDOl'leBBL (LIl COIITB Georges), membre de la

Société historique de Tournay.•..•. " •••••..

CAoIoT (LB CB.lNOINll), membre de la Société archéolo-
gique de Namur ••..•••••..•.•••.••••.•••.

V4l'IDBl'I BaOEca (Ed.), négociant, Il Bruxelles.... 3 juillet tlltH.

ILuLLlBT (V.), lieutenant - colonel pensionné, Il

Bruxelles .

WIBIIER (Léopold), statuaire et graveur en chef

des monnaies, ete., à Bruxellcs •..••.._••.••••

WUTII4l'I (Clément), nolaire et erehéolegue, A

Termonde.• ,1 ••••••• Il •••••••• Il .,. Il ••••

SIlBIIOIT (LB BUON), archéologue, IlGand........ j juillet t~.

MAilS (C.), conseiller Il la Cour d'appel, Il Bruxelles. 7 judlet U167.

DB LIIIBIlBG-STI.B1l1i (LI COII'l'&), AGand••...••••
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CORRESPOIDIITS RUIICOLES (').

10•• l' QGUlyb. Dl'1'l D'.1I.IUIO••

MM.
OBuIQ (Henri), archéologue, l Seraing......... 7 juillet 1861.

VABDEJl8TUETBIl (Edmond), l'mployé aux Ar-

chive! de l'État, l Bruxelles••••••••••••••••

8mlB1IUI (C.-A.), avocat, etc., à Gand.... • . •• •• 1$ juillet 1863.

O!lGllJlKA (Cbarles), graveur, etc., à Gand....... 3 jnillct 1864.
DBBBOII (Cbarles), archéologue, ete., à Bruxelles.

COc.u.1IX (Hippolyte), archéologue, à Bruxelles,
K.LU1'HEII8(Hlppolyte), professeur, à Gand..... 2 juillet t861S.
D. ~O.QBB (Baudouin), à Bruxelles•••..•••••••

BaICllAIlT (Charles), contrôleur des monnaies, à

Bruxelles................................... 7 juillet 1867.

GB&.LJUIlD (Louis), homme de lettres, à Bruxelles.

ISSOCIU tTRlNBERS.

NUBOPp (Martlnus), libraire, à la Haye.•• " •••• U octobre 18:i6.

DIIQllEftL"B (Victor), membre de l'Académie im-
périale de Reims, eorrespcndant de la Soeidté

dl's antiquaires de France, à Reims••.••••••• 28 octobre 181$6.
8ADBID'l' (ÉtIenne), trésorier de l'Académie, ete.,

à Reims ,. ,t ..

BoIILAIlOJl (G.), ingénieur, à Paris. ...•. •.••••• 3 novembre 1866.
Pz!IOIl (CasIm1J'), négociant, à Marseille••••..•••

• OUI'I (Henri), fils, banquier, à Lyon.••••••••• ,

BUTAGIIE, directeur des contributions directes, l

NaDcy .

8A"'01I (PblUppe), avocat, à Paris .••••••••••••

DnCOJ8lU5 (L.), notaire, l.Henin-Liétard •••••••

IIDABT, conseiller, à Douai••••••••.•.•••..•••••

DB Vzn DB BII.IU!lz, colonel, à Utrecht .••••••.•

HIICIID (E.), magistrat, au Mans•••••••••••••••• ta avril 181S7.

(') Le Dombre dn correspoDdu&J rf'Dico!tlI ctlliml14 l dix.
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IIIM.

D. VOOOT (W.-l,), Il Amsterdam 10 avril 1857.
DU.OULIII (F.-.J.-L.), notaire, Il Siliard •••••••••

BAlICL. o. LAGw. (G.), eonseiller, Il Pau ••••••• SO loût 1857.

BoUOABO (P.-A.), archéologue, Il Béziers..... ••• Il octobre lm.

CoUOIl (Alex.), docteur en médecine, Il Noyon. " tlI nril t859.

Luou (~.-D.), Il Amsterdam... •••.•.••••••••• 8 mai 1859.

VAII G.IlIIS, Il Dieren, près d'Arnhem•.••••••••••

ROAcB S.ITB (sir Ch.), Il Sirood, comté de Kcnt. 6 septembre 18lIO

PuV:I, avocat général, Il Douai••••••.•••.•.•..•

Ds RO"ER (LIl IUOR), membre de la première

Chambre du royaume de Sase, Il Oreade•.••.• , 'juin 1861.

Vu IbIlOB (Édouard), auteur de la NurtliMna-

II'qutJ til/oUtJ, Il Lille .

Pa WIDU, archéologue, Il Saint-Omer••••••.••• 29 novembre 1861.

BAlOT (A.), notaire, Il Amiens, membrc de la Sociéttl

des anliquaires de PiClrdie, ete. . . • . • • • • • . . • • li novembre IlI6lI.

Du.....o (A.), Il Lancy, près de Genève •••••••••• 'J:1 fénier Isa.
Ronsll (~u1ea), directeur des postes, Il Nancy •.• 'iO mars 1863.

FIlIBOUBIlOER (LIl IlOCYllJl D.-I.), arcbéologue, Il
Berlin .•••••••••.••••.••.•.••.•.•••.••••• tO décembre 1863.

Co.plu (Amédée), consul de Belgique, Il Oléron.

BULB- PoST., Esq., archéologue, Il Maidstone

(Kent)•.•....•.•••••. . "'1'" •••••• , •••••

NA.1l1l (A.), professeur, secrétaire de Il Sociétt!

royale grand-ducale, il Luxembourg.••.••••••

PAilLY (HeDl'l) , Recteur do l'école supérieure, Il
Monljoie •• ••••• •• ••• •• • . ••••• •••• • ••••• •• 3 juiUel 1866.

ELIIBIlLIIIG (u DOCUIlI), numismate, ete., Il Luxem-

bourg 19 Dovembn 18JW,.

J(AGGIOU-VSIlGAllo-BIlICBBTTI (LIl CBIlT.lLI,,), Il

Asti l' janvier 18811.

S. A. S. Monseigneur le prince de HOllBJlLO....

WALDUBOIlIlO, au chAteau de Kupferzell
(Wurteoberg) l' jlDYier llIlI5.
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1111•
.8UOZZJ O"loola8), dlree&eur du muec!e Correr, il

Venise 'lt1 octobre 1ll6lS.
Ponow D'AJDcoIlBT (TICOlin DI), rrésident de

la Soeié~ numismatique fran~aise, à Trilport

(Seine-et-liarne) , ••.•••..••••••..••.••.•••

!lAoo.. (W. Frédéric), du British Museum, se­

crétaire de la Société numismatique de Londres••

Hoon "V.wlDoIlSDCII (La cuanL... ~.-E.-H.),

il Patenwolde (prOTince de Groningue)....... 'aoùt 1866.
001 ALY"ao C&IIPAWEB " FIlEBTEI, dIrecteur du

Jlmtorial R""'i.lllatico, ÎI Barcelone .••• , •••• 18 décembre 1800.
C&IlCJCB (A.-B.), directeur du BulktltflO, ete., Il

Florence. • • • • • • • • • •• • • • . • . •• • • • . . • . • • • • •• 18 janTier tll87.
8.110 (p.), il Genève .

1Iac1lU. (La Dr ~oa.), conservateur du eabinet

des médai1ll!ll , ete., è Vienne.,... . . • • • • • • .• 19 aTril 1867.

lIuu (A1ois), archllololluect numismate, il Ifadrid.

PIClO&D1 (Loufa), directeur du musée royal des

antiquité., IlParme " tH aoùt t887.

BUREAU DE LA SOCltTt PUDANT L'.IIU 1181-1181.

Prid/Ù1ll: M. Renier CRALOI.

Yiœ-P,.lddtnt: Il Da' DIlGIIOLU.

Colllr6leu,. : Il. H " DE CocQIlUIJ.

7'rUwi".: M. V"WDEI BBO&C&.

B.lIIiolMcoIre: Il. GIIIO'III.

Secrllai" : M. CamIlle PlCQri.

COI.IISIOI DE LA RElUE•

... Benler CULOI.

Loall Dic CoSUB.
CamIlle PlGQlli•

...
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SOCIUt ROYALE DE NUMISIlTlgUE.

LISTE DES OUVRAGBS RBÇUS PEI'l'DAKT LEll 2" BT 3" TBI.ESTBES IlI67.

Revue numismatique française. Année 1867. Nouvelle série, t. XII, 0"1,

janvier et février.

Bulletin de l'Académie royale des sciences, des lettres, ete., de Belgique,

36eannée, !I- série, t. III, 18ll7j t. XXIII, no' " !S, 6 j t, UI\',

n" 7 et 8, 1867.

Neues IRusiuissches Magazin. G6rlik, 1867.

IUvista Numismatica Italian., ete., volume U, Fascicule 1. Asti, 1867.

An.lectes pour servir ll'hisloire eeelésiastique de la Belgique, t, 1V, 1867,

l ro,2- el 3- livraisons.

MesAger des sciences historiques. Année 1867, t-. et i- livraisons.

Revue trimestrielle, 2" série, t'" volume, t'" année, t. Il, avril j IlS- vo­

lume, t," année, t, III, juillet 1867.

Bibliothèque de l'École des Charles, 'Do ct illo années, 6- série, t. III,
io et S- livraisons, 1867.

Mémoire. et documents publiés par la Société d'histoire et d'archéolot;ie

de Genève, 1. XVI, !lolivl'lIison, t867.
Catalogue de médailles des :n0 el :nt- siècles, ete., dont la vente a cu lieu

l Paris, les' et Il juin t867.

Om Bingen eller Diademet Som et Symbol paa Konge\'œrdisheleo i

Persien, etc., AC D- L. Müller. Offert il la Société par l'auteur, 18G'1.
Kritik af E. Ropps opflttelse of det forcbristelige kors og Christi mono­

gram Som Symboler p.a Soldyrkelsen. Ar D- L. Müller. Offert ~ la

Société par l'auteur, 1866.

Fortnlte Bemœrkninger om Oldlidssymboler If Slierne-, kors- 01 cirktl

forRi. ArD- L.Müller. Offert il la Société par l'auteur, 1867.

Misccllanea Numiamatica di Car lo Kunz, 18ti7. Offert à la Société par
l'auteur,

Monele inedite dei Gran Maestri dell' ordine di S. GioVRllni di Gerasa­
lemme in Rodi diebiarote da P. Lambros. Primo supplemcnto, 1866.

(Traduit du grec par M. C. KUOI),

•
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Publications de la Sociélé pour la reeherche et la eonsenation des monu­

ments mstoriques dans le grand-duché de Luxembourg. Année 1861l,

t. XXI.

Régrste genereis ou répertoire chronologique et analytique des documents

imprimés relalifs ~ l'histoire de la ville et du diocèse de GenêTe, Innt

l'année 1311. 1886.

Berliner Bliuer fûr MÛDJI-, Si'gel- und Wappenkunde. IX Bert. (Drillen

Bandes drittes Beft.) Berlin, 1867.
Die MÛDJlen und Medaillen GnuLûndens beschrieben und abgehildet,

von C.-P. Traebsel. Berlin, 1866.

Bullelin de la Sociélé archéologique de l'Orléanais, se et '" trimestres

de t866, nOl ll3 et Il'; t o• trimestre de 1.867, no Ili:!.
The numismatic ehronicle, 1867. t r • et 2e parties. Nouvelle série,

noo XXV et XXVI.

Annales de la Société pour la ecnurvalion des monuments historiques et

des œuvres d'art de la province de Luxembourg. '" cahier, 1861.

Institut arehéelogique du Luxembourg. Annales, t, V, t •• cahier.

Arlon, 1867.

Fête de la BeUa-Tola, ~9 juillet 1866. Genève, 1867. (Olfert ~ la Sociétl!

royale de numismatique, par M. Griolel.)

Aanleekeningen belrellelyk de nymeegsche vroedsehaps- en vereering­

pennlngen, donr W.-J. de Vonst. Amsterdam, 1866. Brochure.

Annuaire de l'Académie des sciences, des leltres et des beaux-arts de

Belgique, 33' année, 1867.
Le Cabinet historique 1 I~' année, r. XII, 1886; 130 année, jlnvier,

février, mars, avril et mai 1867.

Rapport sur l'actiTitl! de la commission impériale arehéologique en ISIU,
puLlié par ordre suprême. Saint-Pétersbourg, 186Il.

Unedirle Mûnzcn as der Sammlung S. E. des K. K. Inlernuntius lU

Konslantinopel, Berrn Preiherrn Ton Prokesch-osten.

Numismatiscber Verkebr, nlO Il et6, juli Igfi7.

Mémoires et documente publiés par la Socil!té d'histoire de la Suisse

romande, t. XXII, 1867.

Annales de la Société historique, archéologique et littéraire de la ville

d'Ypres, t. III, 30et "linaisons, t867.
Mémoires et publications de la Société des arls et des letlres du Bainaut,

LX, 1866; t.lor, 1867.
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Aelll univel'liûl.Ïl Lodllllsis, Lunde oni"ersitets Ars-Strill. lIathemalik

oeb NalU1'Veteulkap, t865, VI j RiUs oeh S&a&sveleDl1:ap, 1., VI i

Philosopbi, Sprokvetensbp 01 Historia, 1865, VI.

F6rclisninllir och 6fningor vid Carolinska unit'ersitetet i Lund varier-

min en, 1867.

Bulletin de la Société des antiquaires de Picardie. Année 1867, IJCIII et 1
Alcane annotuioni numismotiche di Camillo Brambilla. Pane, 1887.

Mémoires de la Société libre d'émulation de Liége. Noul'elle série.

l. III, 1866.

Tables générales du recueil des bulletins de l'Académie royale des seien·

ces, ete., de BelgilJufI, t. série, t. 1 à XX.

F6rteekninll !l1t'er en Samling alynt ocb Medaljer M. Il., ete., 18IF7.

CABINET NUMISMATIQUE.

•

t
t
1

5 li

•

,
-7 8.A reporter •••

PlicES UÇVIS PENDANT LBS !me ET am. TBJIIBSTUll.

' ..... Ir-.

• 1
• 1
• 1
• 1

1

Trois koppces 1842. -.
Deux id., 18~.
Un id. llUt.
Un demi id. llUl.
Pi_ dites Poloullu.
Vinllt koppees 18lI7.
Dix id. id•••
Cinq id. id•••

Piéces offertes li la Société par M. Seguin, de Genève•••
Prix de concours de grlYure en médsille ouvert par là c1aSlll

des bClux-arts de la Société des beaux-arts, ete., de
Genève, en 1866. • • • • • • • • • • • • • • • • •

Rossini par Il. Bovy ••••.••••••••••••
Pike offerte ilia Société par M. Bovy, graveur li Genève•••
Baundy coins de la reine Victoria, offert li la Société pa,

Ill. Léopold Wiener••••••••••••••
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Report. 7 8

lIédaille en l'bonneur da D' .los. Oergmann, copie galvani.
que. Don de M• .los. Bergmann. • • • • • • • • • •• •

J'elon du CINIJ Alpin i "occasion de la fête de la DeUa·Tolla.
(En nidel). Don de M. Griolet • • • • • • • • • • •• •

lIédaille inédite de If. Bnemt : l'/ndépmadtlfltltl e,' le pm
de lell,. COIWGfIIl. Don de Il. Brie:hout. • • • • • • • •• • f

J'eton de la Société royale de: numismatique de Belgique, i
l'efligie de Bubert Gollzius, B5semlJlée générale annuelle
du 7 juillet 1867, i Bruxelles. • • • • • • • • • • •• •

Baron de Stll5Sllrl.ReYers : A. COUr'llg~dt{Bn_,. del/jbeJt.
li, p"bliqlUl'. Don de M. le baron de Pitteura de Budingen. •

lIédaille frappéepour la maison de ~ûrelé cellulaire à Mons,
t86'-I867. Dom de If. le Ministre de la j uatice • • t

AIItlnI BarWri. Don de M. Durand. • • t

TOTAUX ••

Bruzellea, lait septembre 1887.

7 fIS

Le BiblioiAicaire,
GUlon.

ERRATUM.

Page US, ligne 7 : sa horde, lises: la lIorde.



TABtE DES MATIÈRES.

IBÉBOIU8.
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